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TRADUCTION~NBASQUE DE
TERMES POLITIQUES SOUS
LA REVOLUTION

Por Margarita Rica Esnao/a

o.-INTRODUCTION

La, Revolution de. 1789 apporte des modifications radica/es
I dans' les institutions politiques et administratives de la :France
! et supp.ose une. trasformation iqta/e du, statut politique, et juridi­
,I-que des trois provinces composant le Pays Basqu'e fran~ais:

le Labourd, la. Basse-Navarre et la 'Soule. De mame tout le
,systeme de relations et communications. entre le pouvoir central
et les pouvoirs locaux se transforme, et le statut des langues
subit une variation temporaire. La langue basque, qui, jusqu'a ce
moment n'avait pas ete utilisee dans des textes officiels, ap­
parait dans des proclamations, decrets et autres documents:

«On le sait, la' Revolution fran<;aise eut au moins cette
influence benefique pour la langue basque qu'elle I'intro-
duisit dans la litterature officielle et politique.» (1). ,

En effet, jusqu'a cette epoque-/a, la langue basque avait
ete presque exclusivement employee dans des ecrits de carac-
tere religieux, didactique ou Iyrique. '

:~ Ainsi, nous avons ete enteresses par un evenement linguis­
tique ou plus exactament socio-Iinguistique: I'apparition en
nombre sans precedent d'un ensemble de textes politi,ques qui
peut etre considere comme homogene en raison de la nature
de I'emetteur (organismes ou fonctionnaires du nouveau' regime,
principa/ement), de la localisation historique des textes (periode
revolutionnaire 1789-1799) et du fait qu'iI s'agit dans tous les
cas de traductions apartir de textes-source fran<;ais.

(1) E. GOYHENECHE, Ulie lettre du Vlc()mte de Macaye, in Gore Hema, septembre 1972
(3), p. 134.
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routes ces circonstances nous ont amenee a considerer
un certain nombre de problemes 'qui ont determine I'apparition
meme de ces textes ou qui 'ont dD surgir lors de '"/eur reali-
sation. '

Parmi les premiers" ils s'agirait d'expliquer pourquoi le
noilveau regime revolutionnaire s'est vu dans la necessite de
faire appel El la langue du pays dans ses communiques adresses
a la population des anciennes provinces basques, integrees
dans le departament des Basses-Pyrenees. D'autre part, en ce
qui concerne les problemes poses aux traducteurs, notre travail
sera axe sur la comparaison entre le vocabu/aire politique
frant;ais des textes·-source et le vocabu/aire politique basque
des textes-cible. IIs'agi,a de reconstruire la demarche des
traducteurs cherchant areformuler en basque des unit.es lexica­
les du domaine politique et administratif, qui souvent etaient de .
creation recente en frant;ais, ,en tenant toujours compte que le
basque, a ce moment-la, etait une langue sans tradition dans
le discours politique. .

O.l.-METHODOLOG.IE '.

Notre methode 'de travail, en fonction du but cle notre etude,
soit la recherche des procedes particuliers mis en oouvre dans les
traductions en langue basque du vocabulaire politique et adminis~

tratif dont font etat divers textes officiels fran~ajs, doit tenir compte
de divers, criteres:

a.) presentation des caracteristiques historiques et socio-cul­
turelles de la communaute linguistique qui joue le rOle de «desti­
nataire» des traductions, ainsi que des .circonstances politiques qui
ont donne lieu aces textes et du statut politiq~e et social de la langue
sourc~, le fran~ais et de la langue cible, le basque. Notre etude por­
tant sur la terminologie,politique et administrative, it semble en effet
indispensable de donner un aper~u du contexte historique et social
sans lequel nous t:\e pourrions saisir ni le referent reel des unites
significatives, ni l'evenement que constitue,l'apparition de cet en­
semble de textes.

, b.) ,probiemes relevant de toute etude- lexicologique et prise i

en compte des solutions qui y ont ete apportees, en particulier la
determination du champ lexical.

c.) problemes particuliers de la traduction dans une societe ou
plusieurs langues et cultures se trouvent en,contact, le rOle fonc­

. tionnel de chacune d'elles etant determine d'avance.
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d.) probJemes poses par l'etablissement d'un corpus, en premier
.lieu, et ensuite par le classement de ce corpus. Notre corpus etant
exprime dans les deux langues, nOllS avons essaye de determiner

"'les caracteflstiques linguistiques de chacune des 'unites tra,duites ou
r~_formulees,en considerant que toute traduction constitue un dou-
ble proces 'decodage et d'encodage. . ,

- e.) problemes decoulant du besoin de -regrouper les unites re..
formulees en langue basque ayant des caracteristiques de traduc..
tion communes. Ceci dans le but de pousser notre recherche
au-dela d'une simple taxinomie. '

L'operation presentant de serieuses difficultes de 'realisation
manuelle et un' risque derreurs eleve, le traitement a ete fait au '
moyen d'un ordinateur IBM/1130, 2 disques.

Nous ~vo~s ainsi obteriiI -grace au devouement du professeur
J. M. Rinc6n, directeur du «Centro de Calculo de la Facultad de
Ciencias Econ6micas y' Empresariales de la,Universidad de Deus~

to»-:- non seulement le regroupement cherche, mais encore les
pourcent~ges de c;es groupes et les frequences absolues ou rela­
tives de l'apparition de chacune des ,~aracterlstiques. ,-

Nous remercions ici vivement le professeur 'Rinc6n, ainsi que
.Mme. K. Rotaetxe de Rinc6ri qui a assume la direction de ce memoire
et a pris l'initiative de cette procedur~.

f.) A partir des groupes obtenus, pourront etre posees quelques
constatations et, peut-etre, pourrons nous emettre quelques conclu­
sions dont la validite, comme dans tout travail de recherche, ne sera
naturellement que provisoire. ," __ _'_ ' . ,

.. ' 'Notie' effort;--cela --va-'s-ans' dire, portera tout specialement sur
·les derniers points, etant donne que le premier' ne nous fournira
que l'encadrement necessaire a notre etude et les deux suivants
des considerations theoriqu,~s.. :

O.2.-Textes ;,

Nous avons entrepris -differentes demarches; mis a part la con­
sultation des bibliographies, specialement celle de J. VINSON, nous
avons consulte personnellement les Archives Nationales, les Ar-

, chives'Municipales de Bayonne et nous nous sommes renseignee
aupres d'historiens ~ctuels. De ce travail de fouille, nous avons
,Qptenu les textes ~uivats: . '"
-A.~ahierdes vmux et instructions de,S Basques-FranfYois

.-- - du Labourt, pour leurs Deputes aux Etats-generaux de
la Nation. (23 avril 1789).

_Publie par J. V-INSON, Pieces historiques de la periode revo­
lutionnaire (l.er fascicule), _Bayonne, P. CazaIs, 1874.
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-B.- LETTRE, Monsieur le Vicomte de Macaye aux Labour­
..,dins q~ I'ont envoye cl. l'Assamblee, de Paris (10 mai

1790). - , ' , '
_ Publi~e par P. LAFmE et E. GOYHENECtiE in Gure Hema,

septembre 1972,.. ' " - ,
--e.- Reglement de Pobce interieure de, I'Assamblee elec­

,torale des Basses-Pyrenees (13aoOt 1790). . '.
Publie par' J. VINS.ON, Pieces... (2eme -fascicule), Bayonne,
P. Cazals, 1875. " .. - ,". . ,

-D.--Qrdonnance'de'Monsieur l'Eveque du Departement des
Basses Pyrenees. (17 juin 1791).
.Publiee par J. VINSON, Pieces... (3eme fascicule), 'Bayonne,
H. Jerome, 1887.

-E.-Proclamation du Procureur-Syndic du District d'Usta­
ri~z ~ur le paiement des Impots et I'obeissance cl la
Constitution (1791).
Publiee-par J. VINSON, Pieces... (2eme' fascicule). __

-F.- Arrete des Representants du Peuple Monestier et
Pinet aine (8 octobre 1793).
Publie par le Dr. Larrieu in R. I. E. V. 1912(1. VI) pp. 172-173.

-G.-Arrete d'lzoard, Representant du Peuple (28 ventOs.e an
III - 18 mars 1975). .. '
Publie par J. VINSON, Pieces... (3eme fascicule).

-H.-Arrete des .Representants du' 'Peuple Meillan,' Chan­
dron-Rousse-au et Paganel (22 prairial an III -10 juin 1795).
Publie par J. VINSON, Pieces... (3eme fascicule).

-I. - Registr~ basque de la commune d'Ahetze (1792-1798).
Publie par P. YfURBIDE in R. I. E. V. 1908, pp. 388-398.

-J. - Le Calendrier Repubbcain (1799). . '
Publie par le Dr. LARRIEU in Revue de Linguistique et de
Philologie c!Jmparee, t. XXIV, 15 janvier 189~.

Pour faciliter la comprehension de ce travail et tenant compte
que les documents ne sont pas toujours facHes a consulter, nous
en incluons des copies sous forme d'qnnexe.
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1.-APERCU"'mSTORIQUE

1.1.~Le Pays Basque sous l'A!lcien Regbne

Pour .situer sommairement l'histoire pre-revolutionnaire des
trois provinces basques, en tant qu'entites politiques et juridiques,
it semble necessajre de considerer -etant donne que deux de ces
provinces, le Labourd et la So.ule, avaient appartenu pendant l~ng­

temps, a la couronne d'Angleterre et que la Basse-Navarre etait
integree au Royaume de Navarre:'-les circonstances dans lesquelles
~'opere leurs ·rattachement a la France. Il.semble egalement "neces­
saire de presenter line breve description des institutions propres
a" chacune de ces trois provinces qui' disparaissent completement
lors de l'avenement de la Revolution.

1.1.1.~Rattachement des trois provinces a la couroilne de
France' '

D.'apres 'le temoignage de divers historiens, lors de leur ratta­
chement ala France, ces provinces gardent les constltiltions propres
qu'elles avaient maintenu sou? leur 'appartenance anterieure.
. En .ce qui concerne le Labourd, lots de .sa conquete'en 1451,
Charles VII respecta son organisation et ses libertes (2). L'Edit
d'Union de 1620, qui rattacttait la Basse-Navarre a l'autorite du roi
de France, assurait le 'respect '-des «fors, franchises 'et-Ubertes» (3). ­
La Soule fut integree entre 1500 et 1510, «gardant coutumes et
privileges». (4). .

Les Coutumes de ces trois: provinces furent redigees pendant
:' Ja periode de dependance f~an~aise:' les «Cqstumes generales du

pays et vicompte de Sole» en octobre 1520; les «Coustumes generil-:"
le~ gardees et observees au Pays et Bailliage de LahQUfl», en mars
1514 efles "«Forts et costumesdeu"Royaurrle 'de-Navarra de~a:ports»
en ~603-1,611 (5). J • ,

(2)
(3)
(4)
(5)

A. DARRICAU, France et, Labourd, ijax, Imp:Labeque 1906, p. 5.
E. GOYHENECHE, None'Terre Basque, Bayonne, lI~as, 1%1, p. 55. '.
A CONSTANTIN, Le~on sute Pays de Soule, in Gure Herrla, 1957 (1).
E. GOYHENECHE, Instltuclones admlnlstratlvas del pais vasco-frances en la Edad

. Media, in Anuarlo· de Hlstorla del derecho espanol, t. XLIII, ~adrid,

1973, p. 208.
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1.1.2.-lnstitutions des trois provinces basques

, a.) Le Labourd
Les institutions du Labourd, de par leur originalite, ont ete

.l'objet de nombreuses etudes de la part de juristes et historiens:

«Avant la R~volution, le Labourt formait un ballliage inde- i

pendant qui relevait directement de l'autorite royale et jouis­
sait d'une tres grande autonorriie tant du point de vue ac;lmi­
nistratif que financier. L'existenGe des Etats du Labourt, ou
'Bil~ar, en 'meme temps q~e l'immunite fiscale totale dont
a joui ce pays jusqu'a 'la fin du, XVII~ siecle pour connaitr~
dans 'la suite le systeme de l'abonnement avec les impots
qui finirent par etre imposes a cette petite province, sont '
les aspects d'une organisation administrative et financiere
dignes d'etre soulignes, etudies, et pour lesquels nous avons
cru pouvoir employer le mot 'privileges'. tibertes P9litiques
grace ,au Bil~ar, libert,es economiques grace aux exemptions
d'impOts indirects, immunites fiscales grace au regime par­
ticulier d'imposition"s, ··ainsi qu'a'la rneconnaissance de cer-
tains impOts directs)) (6). . '

L'autorite du roi y etait representee par le BaiUi. L'institution
judiciaire etait constituee paf le T~bunal ~u Bailliage. L'orga­
nisme compose par les representants des communautes, le Bi1~
(ou Biltzar), q,ui. avait son siege a Ustaritz, etait represente dans l'i~..
tervalle des reunions par le Syndic general du Pays de La-
bourd. (7). .' ", .

11 serait interessant de ·voir comment un Labourdin presentait
son pays a la veille de la Revolution.

«Considerant que l~ Lab'ourt forme en lui-meme une pro­
vince qui a ses chefs, ses assemblees,sa Constitution, sa loy
particuliere, un bailliage royal ayant la connaissance des
cas royaux, presid~ par un grand bailli d'epee, un regiment
a luL..»,(8)., "
« (...) separes des autres provinces par leur langue et par
leurs usages, vivant de. tout temps sous une Constitution
particuliere et entierement differente, meme de celle des
autres paYs basques...) (9).

(6) E. DRAVASA, Les privileges des Basques du Labourd sous rAnden Regime, Univer-
site de' Bordeaux, Faculte de Droit, 1950, p. 5.

(7) P. YTURBIDEj Le BU~ar d'Ustarltz, R I. E. V. Paris, Ed. P. Geuthner/H. Champion, 1907, p. 78.

(H) Memolre du Syndl.c du Labourd P. HARAMBOURE aNecker, in A. DARRICAU Ope clt. p. 38.
(9) ibid.
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L'originalite du Labourd est donc affirmee tant par rapport aux
autres provinces du royaume que par rapport aux autres provinces
basques, bien que le lien commun entre elles soit reconnu dans
l'appellation «pais basques».

,b) La Basse Navarre.
Les representants du pouvoir central etaient le Gouvemeur

-et l'Intendant, nommes par le roi.
L'organisation politique la plus importante etait constituee par

les Etats-Generaux de Navarre qui, apres l'annexion· de la
Haute Navarre, a la cburonne d'Espagne,prirent la suite des Cortes
generales (10). Les Etats, convoques par le roi ou par le go~vemeur
et reunissant les trois ordres -elerge, Noblesse et Tiers-Etat­
avaient des attributions legislatives et financieres. Les Jointes
generales ou assamblees extraordinaires' etaient saisies des ques­
tions urgentes dans l'intervalle des sessions annuelles des ~tats.

. II y avait aussi.les Cours generales au chef-lieu de chaque
district (Pays- de' 'Cize, de Mixe, d'Arberoue et d'Ostabarret) ,com­
poses par les deputes delegues par" les maitres de maison' (11).

'l:n ce qui concerne l'ancien For Navarrais, des 1611 celui-ci
" fut remplace par l~ ~9uveau For cOlnportant des restrictions par

rapport au premier. '(12)..
c.) La Soule. ..... . ,
Le pouvoir central 'y etait represente par le Chatelain de ,Mau~

'leari appele plus tard ~ouverne'ur et par"l'Intendant.
, L'institution judiciaire propre··a la Soule 'etait la Cour de Li­

charre; tribunal compose par les membres de ,la noblesse et qui
disparut en 1776. '
- - La Soule possedait en outre les organismes de la Cour d'Ordre
ou ,Etats de Soule composes par le Grand Corps ou la Noblesse
et le Silviet ou Tiers-Etat. Ces Etats dont les attributions sont
d'ordre' financier et legislatif, ont comme porteparole le Syndic
general de Soule. .

:Son org~nisation administrative reposait sur la division en trois
, m~ssageries, divisees a leur tour en degairies, ,composes par
. les! paroisses qui, ell~s, etaient representees par les fermances
vezalieres. (13).

(10), Dr. URRUTI.BEHETY, Le pays d'Ostabarret, in Gure Hema, 1956, p. 279. .
(11) , P. HARlSTOY, Recberches hlstorlques sur le Pays Basque, Bayonnet E. Lasserret 1884.

p.215. '
. (12) E. GOYHENECHE. op. clt. a (3)t p. 55.

(13) M. DEJEAN de la BATIE, La Soule et ses anclennes Institutions In Gure Hema, 1956
(3), p. 137.
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" Cette ilustration tres sommaire des differents organismes et
; institutions des provinces ne se propose que d-'indiquer qu'elles
; constituaient des entites politiques' 'et juridiques bien structurees.
Leur disparition en tant que telles, comme consequence de l'uni­
fication entreprise par la revolution, devait done supposer un bou­
leversement considerable pour la vie de ces provinces. En realite
le processus de centralisation s'etait mis en 'marche bien avant
la Revolution car, comme le remarquent plusieurs auteurs, l'evolu­
tion et la transformation des institutions de ces provinces' sont
caracterisees par' une parte croissante de l'autonomie et une in­
tervention de plus en plus directe du pouvoir royal. A fin du
XVII~ siecle, en Basse-Navarre et en Labourd, les fonctionnaires
royaux avaient deja pris presque tous les pouvoirs (14). En Soule
aussi, vers 1730, une crise grave ·des institutions traditionnelles
reduisait considerablement les attribution des Etats de Soule {15}.
Malgre tout cela c'est bien la Revolution de 1789 qui allait imposer
une transformation radicale.

, l

1.2.-La transition entre l'Ancien et le Nouveau Regime

1.2.1.~Laconvocation des Etats-Generaux

La convocation des Etats-Generaux, qui n'avaient pas eu lieu
depuis 1614, n'.etant que la consequence d'une crise poHtique et·
economique, provoqua une grande activite dans la vie politique

'---: du royaume. De meme' au -Pays Basque, cette' convocation fit
.. surgir des protestations, du fait qu'elle meconnaissait l'existence

des assemblees locales: Biltzar de Labourd, Etats de Basse-Navarre
et Cour d'Ordre en Soule. (16).

a.) En Labourd
Le' 7 Mars 1789, le Biltzar tient une seance extraordinaire et

decide de rediger une reclamation officielle. (17). Ce memoire
s'oppose contre l'atteinte portee aux privileges du pays et ses sig- .
nataires declarent aue le Labourd est: ,

«... un paYs dont l'administration, la coutume, les moours~
la 'langue, en un mot, tout ce qui le constitue, sont abso-

(14) E. GOYHENECHE, Ope clt. a (3) p. 55.
(IS) M. DEJEAN de la BATIE" . Ope cit. a (13) p.138.
(16) E. GOYHENECHE, Ope cit. it (3), p. 59.
(17) M. ETCHEVERRY, Les Basques et l'unlfication natloQale sous la Revolution, in Bulletin

de la Societe des Science-s, Lettres et Arts de Bayonne, 1933
(1I),p.80.
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lument uniques dans le royaume' et ne peuvent etre deve­
loppes aux Etats-generaux que par des deputes Basques.»
(18).

b.) En Navarre
La forme de la convocation provoque un grand mecontente­

ment dans le pays en raison de l'existence des Etat-generaux de
Navarr~, seul organe muni, d'apres sa constitution, d'attributions
legales vis-a-vis de la participation aux Etats-generaux de France,
et ignore a cette occasion. Comme consequence 'des reclamations,
Louis XVI accorde satisfaction a la Navarre, qui chosit une forme
p'articuliere de deputation, la deputation vers le roi, charg'ee de
presenter au roi les- griefs des Navarrais et de lui faire. pr~ter
serment aux fors de Navarre. (19).

c.) En Soule.
Dans cette province, la convocation a travers une assemblee a

l'ecart des Etats de Soule ne para!t pas avoir provoque de ~eactions

officielles, .
«... ce qui, ne veut pas dire que' la Soule se montrat moins
jalo'use que les regions sceurs de sauvegarder son parti­
cularisme local.»' (20).

1.2.2.-L~s cahiers de vmux

Ces documents, d'une importance ca,pitale pOUf la comprehen­
sion de la situation politique .et sociale de la periode precedant la
Revolution, representent dans leur ensemble. ,une des plus larges
consultations d'opinion'des temps modernes. (21).

En effet, toutes les couches de la societe participerent dans la ,
realisation de ces cahiers, la plus petite communaute rurale, la moin­
dre corporation de metiers, fit son cahier, envoye au bailliage pour
former celui du Tiers-Etat, a cote de ceux de la noblesse et du
clerge. (22). '

La population rurale communiquait ses doleances mais les .ca­
hiers etaient rediges en derniere instance, en general, par des
hommes de loi. '

On peut remarquer que parmi les cahiers de doleances des

(18) Memolre du Syndic du Labourd aNecker, in A. DARRICAU, op. elt. p. 39.
(19) E. GOYHENECHE, op. clt. a (3), p. E>o.
(20) M. ETCHEVERRY, op. cit. p. 82.
(21) P. GOUBERT et M. DENIS, 1789, Les Fran~als oot la parole, Paris, Julliard, 1964, p. 35..
(22) Ibid.
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provinces basques, le seul qui soit redige en for~e qilingue,
francais-basque, est celui du Tiers-Etat du Labourd. Les autres
-meme si l'on peut presumer que les elaborations primaires des
communautes devaient avoir lieu en basque en fonction de la si­
tuation linguistique du pays- ne le sont qu'en francais, d'apres la
forme fixee par leurs redacteurs definitifs.

a.) En Labourd.
Le cahier des 'vooux du Tiers-Etat, qui figure en annexe· dans le

present travail, proteste contre toute sorte d'abus concemant les
impots et la justice. Ce cahier, ainsi que ceux de la Noblesse et du
Clerge, demandent le rnaintien de la Constitution propre au La-
bourd. '

b.) En Navarre.
Les Etats-generaux de Navarre etablirent un cahier corrimun

aux trois ordres qui constitue un traite comptet de la Constitution
propre a la Navarre. (23).

c.) En Soule.
Les souletins redigerent aussi leurs cahiers de doleances selon

les- memes principes que les autres provinces, en protestant contre
tous les abus et en demandant le maintien de leurs libertes tra­
ditionnelles. (24).

Les cahiers de .vooux et doleances des trois provinces basques
expriment donc, outre les reclamations d'ordre economique commu­
nes a tout le royaume, leur desir de conserVer leurs constitutions
particulie~es. C'est face a cet etat de choses que va intervenir le

, grand changement revolutionnaire qui modiiiera radicalement le
statut politique et juridique du Pays Basque fran<;ais.

1.2.3.-Repercussions du 4 Aotit 1789 au Pays Basque

La nuit d'~ 4 AoOt n'apporta pas seulement l'abolition des
privileges de la noblesse et du clerge, mais aussi celle des institutions
particulieres a certains pays a l'interieur du r9yaume.

Ces constitutions particulieres des pays, detat procedaient des
con"stitutions d'anciens peuples rattaches a la France en vertu
de conventions ecrites ou verbales, positives ou tacites. (25).

En effet, elles etaient profondement enracinees et cette al?oli-

--'
(13) M. ETCHEVERRY, Ope clt. p: 80.

. (24) -E. GOYHENECHE, op. clt. a (3), p. 59.
I \ (25) A. DARRlCAUt Ope clt. p. 15~
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!ion des libertes locales provoqua des manifestations de mecon-
tenternent: '

«Contrairement aux ordres formels de leurs electeurs, les
deputes de la Soule et du Labourd participerent a cette
reunion, mais I'abolition des libertes· basques provoqua
l'indignation generale dans le pays: le Biltzar du Labourd
protesta aupres du roi et adressa un blame severe "a ses
deputes. Polverel, syndic des deputes de Basse Navarre, qui,
eux, n'avaient pas assiste a la reunion, redigea plusieurs
manifestes oll les Navarrais mena~aient meme de se separer
de;fa France si leur constitution n'etait pas respectee.
D'Huart et d'Escuret-Laborde, deputes de la Soule, quit·
terent l'Assemblee Nationale.» (26).

1.2.4.-Le remaniement territorial

Le Biltzar du Labourd, lors de sa derniere reunion qui eut lieu
le 18 novembre 1789, redigea un manifeste pour exprimer sa
crainte devant les changements qui pourraient etre imposes a sa
province et pour exposer la situation particuliere des Basques.

(... chez qui, tout est different des autres provinces comme
leur loi, leurs moours et leur langue.» (27).

Aussi, en prevision d'une modification des divisions tenitoriales,
le Biltzar demandait:

«Si cependant contre notre attente, it y avait une impos­
sibilite absolue de laisser. le Labourt en lui-meme, c'est
avec les Basques Navarrais et ceux de la Soule qu'il pourrait
fraterniser le mieux, parce qu'il y a entre eux une identite.
des. moeurs et des lois.» (28).

"On comprend donc que, malgr.e. l.es differences de forme des
institutions des trois provinces' basques, it y avait bien une cons­
cience de ressemblance et d'appartenance a une meme commu­
naute culturelle qui se manifeste e~plicitement au mOqten~que nous
analysons. . .. .

Cependant, les reticences ne 'modifierent pas la marche des'
evenements et la Constituante aborda le 12 Janvier 1790 le sujet
du partage.des anciennes provinces, en proposant de reunir les
trois Rrovinces basques et le Bearn dans un meme departement,

(26) E. GOYHENECHE. Ope clt. a (3), p. 61.
(27) Rapport du Bi1tzar d'Ustaritz, in A., DARRICAU, op. cit. p. 55.
(28) ibid.
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malgre les protestations des deputes du Labourd et de la Soule. (29)
Les deputes du Labourd, les freres Garat, expriment leur' opposi­
tion contre cette mesure. Garat aine insiste sur les differences
culturelles: '

«La difference de~ langues est ~n obstacle insurmontable...» (30)
Garat jeune reprend les memes raisonnements et ajouted'es consi­
derations d'ordre economique sur les oppositions d'interets entre
les Basques et les Bearnais:

«A peine trouve-t-on dans ces. contrees des famines assez
aisees pour fournir des. eligibles a l'Assemblee Nationale.
Le Bearn, par cette reunion nommera tous les representants,
le Pays Basque n'en aura aucun...» (31).

Ces protestations ne furent pas ecoutees et le departement des
Basses-Pyrenees, officiellement constitue le 4 Mars 1790, etait
compose de six districts: Pau, Orthez, Oloron, Mauleon, Saint­
Palais, Ustaritz (32). On avait donc finalement reuni dans un meme
ensemble les trois provinces basques, une partie .du Bearn et
B'ayonne.

1.2.5.-La nouveUe situation institutionnelle

A partir de la mise, en pratique de la nouvelle division de la
France, un total remaniement des institutions politiques et de
l'Administration va avoir lieu. Tous les anciens organismes dis- .
paraissent, ainsi que les termes qui les designent, ·et sont remplaces
par de nouveaux organismes installes apres election: Municipalites,
Directoires executifs et Conseils Generaux du departement et des
districts. (33). . . .

Nous voyons donc que la Revolution fait disparaitre les insti­
tutions traditionnelles non sans provoquer des attitudes de mecon­
tentement ,et de mefiance face a.ux changements radicailx qu'elle
imposait. Dans cette situation il est normal que le nouveau Pouvoir
tente d'etablir de nouvelles formes de communication pour essayer
d'introduire certaines formes de cohesion politique et sociale, ceci
etant la fonction de la propagande. .

C'est donc clans ce cadre historique que va se sit-uer cette nou-

(29) M. ETCHEVERRY, Ope clt. p. 86.
(30) M. SACX, Bayonne et le PaJS Basque, temolns de l'blstolre, Bayonne Ed. Ikas, 1968, p. 109'
(31) Ibid., .
(J2) E. GOYHENECHE, Ope cit. a (3), p. 61.

(33) ibid.
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Les documents sur lesquels nous avons base notre travail et qui
sont inclus en annexe, correspondent aux enevements politiques
et historiques suivat?:

A.-cahiers des 'vmux du Tiers-Etat du Labourd (23
avril 1789) .

Comme il a deja ete indique, ce cahier de vceux est le seul qui
.-~'ait ete r~dige en forme bilingue basque-fran<;ais. Parmi ses signa­

taires figurent: six notaires, un avocCl:t, le procureur du roi au
Bailliage du Labourt et.le Syndic general du La~ourt.. (34).

11 est interessant de noter que plusieurs des signataires du Cahier
.. ·des Vceux apparaissent plus··t'ard ayant des fonctionsdans le

nouvel appareil du pouvoir revolutionnaire. Les notaires Dhiriart,
Daguerressar, Delissalde et Dornaldequ-i etant presentes comme
.«republicains en bonnets rouges». (35).

B.-Lettre du Vicomte de Macaye~·depute de la noblesse
du.Labourd a ses electeurs (10 mai 1790).

Cette Jettre publiee avec une introduction historique de E. GO­
YHENE"C~E et des annotations linguistiques de P. LAFIITE, con­
cerne la q.uestion de la franchise du Labourd telle qu'elle se pre­
sentait en 1790, C'est-a-dire a une periode de transition entre 1'0r­
ganisation economique de l'Ancien Regime et la mise en place des
organismes nouveaux. _

C.-Document sur les assemblees electoraIes (13 aoOt
1790) , .. '

Ce texte fait reference a la reorganisation de l'adrninistration
municipale et departementale reglees par les lois du 14 et 18
decembre 1789. Les municipalites etaient elues par les citoyens
actifs de chaque commune et les- administrations departementales
au sufrage a deux degres. (36).

(34) P. YrURBIDE, Notices sur Jes signataires des Cahiers de Vmux, in B.S.S.L.A.B. 1909

~lll} p. 154..

(35) P. HARlSTOY, Les Paroises du Pays Basque pendant la periode revolutionnaire, .Pau,

Vignancour, 1895, p. 166

(36) A. SOBOUL, Hlstoire de ~a Revolution Fran<:aise, Paris, Ed. Sodates, 1962 (I), p. 227.
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D.--()rdonnance de l'Evi!que Constitutionnel (17 juin
1791) _

L'Assemblee Constituante vota le 12 juillet 1790 la Constitution
Civile du clerqe, apres avoir retire a l'Eglise l'administration de ses
biens et avoir aboli les ordres monastiques. Le clerge se divisa
desormais entre clerge constitutionnel ou assermente et refractaire.
Au Pays Basque, cette constitution civile du clerge souleva une
~ive polemique qui provoqua souvent, dans les paroisses, une
attitude de refus face aux nouveaux pretres-fonctionnaires.

Sanadon, eveque constitutionnel des Bqsses..Pyrenees, qui se
declarait «Patriote franc et sincere, penetre de l'etendue de ses obli·
gations civiles et religieuses...» (37), fit imprimer, en francais et en
basque, une· ordonnance pour. revoquer ~outes les autorisations
accordees avant lui aux acclesiastiques non fonctionnaires. Les di- I

rectoires des districts se chargerent de repandre cette ordonnance
a profusion dans tout le pays. -. (38).

E.-Document dur le paiement des impots et l'obeissance
a la Constitution (1791)

Dans les anciennes constitutions des provinces basques figu­
raient des clauses fixant les modalites particulieres de paiement
des impots, ce paiement etant realise par abonnement.

La reforme administrative amene l'introduction de changernents
dans le systeme de paiement des impots et la diffusion des normes
concernant cette nouvelle situation devient importante pour le .
nouv'eau regim~:

«La vie politique, des la fin de annee 1789, fut dominee
par deux- grands problernes autour desquels s'acharnerent
les partis: le probleme financier et le probleme religieux» (39).

F.-Arrete des Representants du Peuple Monestier et
Pinet -

Ce -document a pour objet d'empecher quelques personnes de
Bayonne suspectes d'incivisme d'aller demeurer a Ustaritz pour
echapper au controle et ala surveillance des autorites.,Il fut publie au
debut de la «Convention mantagnarde», qui constitua «un sursaut
revolutionnaire» (40). .

(37) P. HARISTOY. . Ope eit. a(3S), p. 82.
(3S) ibid. '
(39) A. SOBOUL, Ope eit. p. 1.92.
(40) A. SOBOUL, Ope elt. p. 366
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, Un des signataires, Pinet, constitua avec'Cavaignac, la commis­
sion extraordinaire de surveillanc~ de Bayonne. Apres la reaction
de Th~rmidor, la societe populaire de Bayonne denonca Pinet,
Cavaignac et Monestier, tous trois Representants du P-euple dans
le departement .des Basses Pyrenees. -(41). . "

G.- et H.-Arrete d'(zQard, Rep~esentant du Peuple (18
mars 1795) et Arrete des' Representants MeD-
Ian... (18~8.1795) . .

Ces deux documents sont relatifs a l'extension des delais accor­
des aux emigres basques pour retoumer dans leur pays. Cette
emigration av~it eu pour cause l'arr~te dUe 'Ventose an II (22 fevrier
1794) des Representants du Peuple Pinet et Cavaignac, qui declarait
infames les communes des Sare, d'Itsassou et d'Ascain, nommait
une commission extraordinaire ,pour juger des delits contre-revolu~
tionnaires (42) et imposait la deportation et l'intemement de plus
de quatre mille habitants des communes suspectes, a la suite de
la desertion d'un groupe de soldats basques. (43).

I.-Le- registre basque de la commune d'Ahetze (1792­
1798)

En. genet"al les registres des municipalites basques sont rediges
en francais, langue officielle. nest donc specialement significatif de
trouver tin, registre contenant des passages en basque comme
celui-ci. L'auteur de ces ecrits est le greffier de la commune qui,

-«Comme (...) les officiers municipaux' discutaient et deli­
beraient en basque, (il) a trouve plus si~ple de rapporter
les deliberations telles qu'elles avaient lieu devant lui.» (44).

.Avant 1789, l'organisation communale reposait sur le Chapttre
ou Assemblee Capitulaire, composee, dans chaque paroisse
par les proprietaires ou heritiers d'une maison, qui nommait des
jurats et un abbe ou maire'·ilbbe qui devenait le chef de la commu­
naute.

Quand le nouveau regime modifia cet etat de choses, l'organi­
sation municipale reposait sur l'Assemblee generale de la com­
mune qui nommait un corps municipal et un corps de notables.
Le corps municipal compreriait un maire et plusie\lrs officiers

(41) P. I-lARlSTOY, op. eft. a (35), p. 183.
(42) P. HARlSTOY, Le martyre d'un peuple, Pau, Vignancour, 1894, p. 7.

(43) E. GOYHENECHE, Ope cit. a (3) p. 69.

(44) P. YTURBIDE, . Le RegistJ'e Basque de la Commune d'Ah~tze,Paris, R.I.E.V. 1908, p. 387.
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mumclpaux. 11 Yavait aussi un, procureur. de la commune.
Dans les proces verbaux de ce Registre, on trouve les_ appella­

tions anciennes et'nouvelles, souvent confondues et employees I'une
,pour l'autre. (45)~ ._ - -

J.-Le Calendrier RepubHcain (1799) ,
.' Il s'agit_ de la _traduction du calendrier republicain comportant
les nouvelles denominations des mois de l'annee avec leur «tra­
duction litterale et figuree», ainsi que celle du nouveau systeme
de jours decadaires.

2.-SITUATION'DE COMMUNICATION POLITIQUE

2.1.-Nouveau besoin de diffuser I'information
et la propagande

2.1.1.-Situation linguistique en France en 1790 ,

La France revolutionnaire se trouvait, dans une situation d'he­
teroglossie tres important. Pour connajtre la realite linguistique,
Gre,goire envoya son questionnaire en 1790 atravers tout le pays,
et it trouva que, la moitie des citoyens ne, parlaient pas francais. (46).

2.1.2.-Le probleme de la commun_cation avec le peuple

F. BRUNOT, dont'l'etude de la langue francaise a I'epoque
revolutionnaire nous semble 1'.Oeuvre d'ensemble la plus importante,
consacre plusieurs chapitres aux problemes que la situation d'he­
teroglossie en- France posait au 'nouveau regime revolutionnaire:

«11 eo.t ete contraire a l'esprit meme de la democratie qu'on
pretendait instituer et aux principes de gouvernement qu'on
posait, de 'faire des reformes, fussent-elles des plus bien­
faisantes, sans les faire connaitre, sans en exposer I'econo­
mie et les motifs aux citoyens «actifs» et meme «passifs».
C'etait aussi le seul moyen d'eviter les plus graves malenten­
dus. Le9 fevrier 1790, a la seance du soiX', Gregoire avait
pu, s'appoyant sur le temoignage des municipalites, affirmer
que, dans certains pays, ,des troubles graves' s'expliquaient

(45) Ibid.
(46) J. L CALVET, Le coloniaDsme lingulstique en France 10 Les Temps Modernes, sep·

tembre 1973, p. ,75.
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par d'enormes erreurs sur le' sens 'd~s mot.~-,- des pa~~~ns

prenant des decrets de l'Assemblee nationale pour des decrefs
de p~ise de corps.» (47). , '

. 'C'est ainsi que le' recours atix traductions s'impose comme une
necessite de la nouvelle situation politique qui exige une plus
grande communication entre le pouvoir politique et le peuple:

«11 n'y avait aucun moyen, aucune possibilite d'entreren re­
lations avec ceux qui ignoraient le .fran~ais, saw ·en leur
parlant leur langue. TOt .ou tard on devait donc songer a
des traduetions.» (48). .

2.1.3.-La.poDtique des traductions

Un deeret de l'Assemblee Nationale date le 14 janvier 1790,
institua la t~adilcti~n ~n la~gue locale des text~s offieiels.

L'entreprise la plus importante fut celle de Dugas qui, le .20
janvier 1791, fut charge par le roi Luis XVI de faire les traduetions
pour trente departements de la moitie de la France..Le dossier
AA.32 des Archives Nationales contient tous les details relatifs
SiUX travaux entrepri? et realises par lui et ses· collaborCl:teurs.

La fidelite des traduetions etait un sujet. qUi preoccupait les
autorites revolutionnaires. Ceci se reflete clans une circuJaire en­
voyee par le Ministre de la Justice aux administrateurs d'e ciiielques
departements le 4 Mars 1792: .

«je vous serais oblige de faire verifier le plutot (sic) possible,
si elle (1~ traduction de la Constitution) rend exactement
le sens de l'original, e~ gc?n~ral si elle a les__ qualites qui
forment une bonne traduction. Je vous prie aussi.de me les

- . renvoyer avec le, t~~_ultat d~.~~!t~ ,t~!.ific~.t19D- __d~~ .. q~'e!le
sera faite. Le desir de repandre' les IUmieres parmi les
citoyens nouS portera sans' doute, MM. a. nous occuper de
ce travail avec tout le soin et toute l'activite que son impor-
·tance exige.» (49). . .

Dans ce que F. BRUNOT designe comme «deuxieme periode»
de la politique de la 'langue sous la Revolution, c'est-a.-dire celle
'qui s'etend de la premiere reunion de la ConveJ?t!~n du 20 sep-

(47) F: BRUNOT, Hlstoire de la Langue Fran~alse, t. IX (1), Paris" A. Colin, 1967, p. 22.
(48) F. BRUNOT, Ope clt. p. 25.
(49) Archives Nationales,. dossier AA. 32.
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tembre 1792 au IX Thermidor an 11 (27 juillet 17.94), on ·ne remar­
. que, au debut, aucune variation concernant te probleme des tra-
ductions: .

«La Convention continua la tradition des precedentes assem­
blees (...) Au debut rien ne fut change dans la politique
pratiquee a l'egard des idiomes et des dialectes.» (50).

La .politique des traductions s'etait done maintenue pendant les
premieres periodes revolutionnaires sans soulever, publiquement
aucune reaction violente, mais apartir de .novembre 1792 l'attitude
des revolutionnaire variea cet egard.

«Soucieuse d'autonomie locale, I'Assemblee Constituante sau­
vegarda leperticularisQ1e linguistique (...) La Convention,
ayant nationalise la guerre, s'attacha par contre a faire du
fran~ais Une langue nationale: l'uniformite de la langue
devait contribuer asouder -l'unite de la Nation.» (51).

2.1.4.-Reactions defavorables cl la poOtlque '
des traductions

. Vraisemblablement, comme consequence de'la· consolidation
de l'ideologie revolutionnaire centralisatrice et unificatrice, appa­
raissent des attitudes en' franche opposition a la' politique des tra­
ductions' et, en meme temps, favorables a une acceleration de l'ex­
pansion de la'langue nationale officielle. F. BRUNOT cite un passa­
ge,de «La Chr'onique de Paris» du 10 novembre 1792, sous le titre
«Instruction publique»:'

'. Le 13asBreton,"le Basque,'etC:, sont-'d'es fdiOmes plus etrari­
, gers a la majorite d~s Francais que le Chinois ou le Turc.
Cette bigarrure dans· le langage pouvait etre toleree sous
l'ancienne division de la. France en Provinces, et dans' un
t~'mps ou l'ignorance q.u peuple avait un'grand objet d'utilite
pour le go-Overnement, mais aUjourd'hui, OU loin de craindre
les lumier~s, le premier interet de l'Etat est de les propager,
il faut bannir du territoire de la republique toute autre
langue que celleq~e l'on parle a la Convention Nationale.
La multitude des idiomes. et des paroles est un obstacle tres

, ,puissant a la rapidite des communications. Beaucoup de
, Francais n'entendent nos lois que lorsqu'elles,sont traduites

(50) F. BRUNOT, 01). eft. t.IX (2), p. 155.
(51) A. SOBOUL, op. cit. t.- 11, pp. 345-346.,
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en un informe langage. Comment -connattraient-ils leurs
droits' s'ils Jgnorent la langue dans laquelle la -Declaration
est ecrite?»', (5'2).

A la Iimite, le principe des traductions' est tolere comme une
mesure prov.soire et purement circonstancielle:

«Cette mesure est bonne pour le mOI!l~.nt actuel; mais il
en est une qui doit entrer dans le plan d'inst~uction publique ,
et en faire d'abord un article important: c'est la destruction
absolue des idi6mes et des patois». (53). '

Plus tard, Barreredans son discours -du .8 Pluviose an 11 (27
janvier 1794), identifie heteroglossie et ~edition et preconise une
politique d'extermination des langues .autres que le fran~ais:
. .«Brisons ces instruments de d6mmage et d'erreur. Il vaut

mieuX instruire,que faire' traduire, comme si c'etait anous
de' maintenir -ces jargons barbares,. ces -idiomes grossiers
qui ne peuvent plus servir que les fanatiques et les contre­
revolutionnaires.» (54).

2.1.5.-Impossibilite de soutenir one poUtique
de &ancisation absolue

Malgre le radicalisme des detracteurs _de la politique des tra­
ductions, les pquvoirs. publics avaient toujours besoin, dans la pra­
tique, de diffuser leurs iriformations parmi les populations qui ne
possedaient-pas la langue officielle: .', -. '"

«On -entreprit et on -executa des traductions, tout comme
,on en avait fait jusque-Ia (...). Le Prairial an 11 (30 Mai 1794),
le Comite d'lnstruction publique, loin d'abjurer l'heresie,
chargeait Gregoire IUi~meme de s'assurer si les'traductions
ordorinees p'ar un decret s'effectuafent.» (55). .

En realite le dilemme entre traductions ou francisation ne se
posa pas dans la pratique avec la virulence qu'il comportait clans

-les d~bats ideologiques. Dans la pr~tique, l;utilite etait,_ tout de
meme et en derniere instance la valeur dominante. F. BRUNOT
resume ainsi comment les autorites publiques entendaient ce
conflit:

(52) F. BRUNOT, , Ope clt. p. 159.
(53) Ibid.
(54) J. VINSON, La Langue fran-ralse et ies ldiomes locaux. in Revue de Ungulstique et de

, Pbilologle comparee, Paris, Maisonneuve, 1880, p. 180.
(55) F. BRUNOT, Ope clt. p. 248. ' . -
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«On entendait combirier des moyens d'action qui ne s'exclu­
aient pas: se servir des idiomes en attendant, faute de

,mieux, et former en meme temps des generations qui con­
,rlussent le franvais. La propagande continua dans la lan
gue qui portait le mieux. (56).

2.1.6.--Quelques problemes pratiques et 'linguistiques
des traductions des textes revolutionnaires .

F. BRUNOT, op. clt. p..250. _\.
F. BRUNOT, op. clt. p.158." .
GREG9IRE; fCSur la necessite et les moyens d·aneantir les patois -et d'universalis~r

rusage de la langue fran~a1se» in R BALlBAR; -et D. I:.APORTE, Le Fran~ais

National. Paris, Hachette, 1974, pp. 198-215.
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2.1.7.-Distinction entre langue, idiome, patois, dialecte

L'abbe Gregoire, promoteur principal de la politique linguis­
tique au temps de la Convention, dans s9n rapport du 16. Prairial
an 11 au Comite d'Instruction, publique, intitule. «Sur la necessite
et les moyens d'aneantir les patois et d'universaliser l'tisage de la
langue fran~aise», utilise le terme «langue» 'pour designer la langue
fran~aise, langue nationale, toutes les autres langues de l'hexagone
etant confusement appelees «dialectes), «idiomes» ou «patois», cela
etant une consequence de la confusion des idees linguistiques de
l'epoque.

Cepedant, meme s'il existait une certaine ambiguite dans les
denom.inations, une attitude d'hostilite envers les langues les plus
differenciees par rapport au fran~ais apparatt clairement, cette
attitude ayant ses causes premieres non dans un fait linguistique
mais plutot dans une situation politique:

«... il y a lieu, suivant moi, de faire une distinction entre
les pays a idiomes et lespays a dialectes (...) c'est dans les
pays a idiomes seulement Que la difference de langage
causait une g~ne serieuse au developpement de la Revolu­
tion». (59).

Un revolut~onnaire, Barrere, exprime ceci clairement dans le
projet de decret presente a la' Convention le 8 Pluviose an 11·
(29 janvier 1794): ,

«... quatre points du territoire de la Republique meritent
seuls de fixer l'attention du legislateur revolutionnaire, sous
le rapport des idiomes qui paroissent les plus contraires
a la propagation de l'esprit public et presentent des obs­
tacles a la connaissance des lois de la Republique et a leur
execution (...) nous avons observe que' l'idiome appele bas­
breton, l'idiome basque, les langues allemande et italienne
ont perpetue le regne du fanatisme et de la superstition,

. assure la domination des pretres, des nobles et des pra­
ticiens; empeche la revolution de penetrer dans neuf de­
partements importants et peuvent favoriser les ennemis de
la France.» (60).

Cette distinction entre pays a iQiome et pays a dialecte avait
deja ete faite, mais dans un tout autre sens, par l'avocat basque
Dithurbide q.ui, da~s sa lettre au ministre Garat, un autre basque,

(59) F. BRUNOT, 0p.. elt.,.p. 173.
~(60) J. VINSON, op. elt. p. 183.
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datee le 13 novembre 1792, insiste sur la' necessite "de 'traduction
des «idiomes» en negligeant les «dialectes)):

«on parle de vingt-cinq a trente traductions differentes
a faire. Je crois bien '~qu'il y a autant de jargons dans la
Republique, mais je suis convaincu que la 'plupart des
.peuples qui les parIent entendent assez les fran~ais pour .
se passer de traductions puisqu'aux Basques et aux' Bas­
Bretons pres, ce ne sont que des corruptions du fran~ais». '
(61).

Dans le cas qui nous occupe, c'est a dire celui du basqu~,H

s'agit ,bien d'un pays «a idiome» qui dut donc supposerun de ces
cas problematiques OU coexistaient les besoins contradictoires de
lutte contre les idiomes et de recours· a la traduction en vue de
diffuser les informations necessaires.

En tenant compte de cet etat de choses qui constitue"le contexte
politico-linguistique de l'epoqueque ilous etudions, nous allons·
presenter.quelques caracteristiques du statut politique...et ~ocial des
deux -langues qui interviennent dans l~ probleme con"cret que nous
analysons.

2.2.-Statut politique et social du fran~ais et du .basque
ala fin du xvme siecle '.' , '

2.2.1.-Le fran~ais

a.) ~~~gue de.pr~stige.

Le XVllle siecle c'estl'epoque OU Rivarol composa (1784) son
c.elebre «Discours sur l'universalite de la langue fran~aise» (62), OU
il affirmait la superiorite du fran~ais sur les'autres langues. C'est·
aussi l'epoque OU le fran~ais etait la langu~ de prestige, de l'«intelli­
gentsia» europeenne, ainsi que la langu,e diplomatique par exce-
llence. .

Cette attitude est exprimee dans l'articIe «langue)) de I'Ency-
clopedie: A- '

«Si quelqu'autre langue que la latine devient jamais l'idiome
.: comf!lun des savants de l'Europe, la langue fran~oise doit
. avoir l'honnetir de cette preference: elle a deja les suf-

(61) Archives Nationales, AA. 32.
..,' (62) F. BRUNOT, Op. elt., t. VIII, p. 848.
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frages de toutes les cours OU on la parle presque comme
a Versailles & iI ne faut pas douter que ce goOt universel
ne soit do autant aux richesses de notre litterature, qu'a l'in­
fluence de notre gouvernement sur la politique generale
de l'Europe.» (63).

b.) Langue-standardi'see.
Au XVlIIe siecle, epoque post-classique, le fran~ais est deja une

langue normalisee, conditionee par totite une litterature et aussi
par son usage comme langue-Iegale -et officielle.

On peut soutenir avec W. A. STEWART, qu'une ]angue est
«standard» lorsqu'ell~ possede les caracteristiques suivantes:

• «standardization, 1. e. the codification and acceptance
within the community of users, of a formal set of norms
defining 'correct' usage (...).

• «Autonomy, i. e. the function of the linguistic system as
a unique and independant one (...).

• «historicity, 1. e. the linguistic system is known or believed
to be the result of normal development over time (...).

• «vitality, 1. e. use of the linguistic system_ by an uniso­
lated community of native speakers». (64).

Le fran€ais du XVllIe siecle comportant ces quatre caracteris­
tiques, peut done etre considere comme une langue «standard».

c.) Langue de l'Administration.
A partir de l'ordonance de Villers-Cotterets en 1539 qui institua

l'usage du francais pour l'administration de la justice, I'etablissement
de l'etat civil et la redaction des a.ctes notaries, il etait impossible de
rediger n-'importe quel document publique dans une autre langue
ou dialecte.(65)

Ceci devait avoir une repercussion. immediate dans les regions
oil le peuple ne parlait pas fran~als. En effet, les fonctionnaires
de I'Etat, du fait qu'ils devaient,'non seulement connaitre la langue
fran~aise,mais encore l'utiliser comme element exclusif. de commu­
nication". dans les fonctions juridiques, admihistratives et financieres,
assumaient un role actif de francisation.

d.) La francais dans l'idelogie linguistique revolutionnaire.
L'exaltation du francais comme rangue comportant les valeurs

(63) . S. AUROUX, L'Encyclopedle, 4CGrammalre» et «ungue» au xvme siecle, Paris, Reperes·
. Mame, 1973, p. 266.

(64) A. W. STEWART, A socioUngulstic tYPology for describing national mwtlllnguabsm,
in J. A. FISHMAN, Readings in the sociology of language, The Hague­
Paris, Mouton, 1972, p. 533.

(65) F. BRUNOT, op_ clt., t. 11, p. 30.



26 Margarita Rica Esnaola

de la revolution et de la cohesion nationale eut une fonction
importante dans l'expression de l'ideologie revolutionnaire.

On'. pe,ut cite.r comme exemple un autre extrait du meme dis-
cours de Barrere: . -

«Je viens appeler aujourd'hui votre attention sur' la plus
belle langue de l'Europe, celle qui la premiere a consacre
franchement les droits de l'homme et du citoyen, celle -qui
est chargee de trasmettre au monde les plus sublimes
pensees' de la. liberte et les plus grandes speculations de .,
la politiqtre.» (66).

Pour Gregoire, la langue fran~aise ales ,ca!acteristiq.ues d'etre
«claire et methodique», c'est «la langue de la liberte», elle constitue
un facteur d'egalite car <d'ignorance de la langue compromettrait
le bonheur social, oU'detruirait l'egalite», c'est aussi un facteur de
progres... «pour perfectionner l'agriculture, et toutes le~ branch~s_de
l'economie rurale si arrierees -chez nous, la connaissance de la
langue est egalement indispensable». (67).

Le role ideologique de cette insistance sur l'identification entre
langue fran~aise et valeurs revolutionnaires 'est evident: les porte­
parole des consignes de la Revolution proposent un~meme langue
pour tous dans le meme e~prit qu'ils proposent un meme progres et
une 'm'eme liberte et egalite pour tous.

2.2.2.-Le basque

a.) Descriptions de la langue basque. .
Dans l'Ency.clopedie, on trouve, sous la rubrique «Langue», une

description du basque qui nous semble interessante pour compren­
dre les 'idees linguistiques du XVIIle siecle sur cette langue:

«Ancien langage des habitants de la partie septentrionale
de I'Espagne, avant que ce pays eCtt ete soumis aux Romains
(..'.). D'ailleurs l'ancien cantabre $ubsiste encore'dans les
paqj~s seches et montagneuses de la Biscaye, des Asturies
et de la Navarre jusqu'a Bayonne, a 'peu-pres comme le '
galois subsiste dans la province de Galles; le peuple seul
parle'le' caritabre" car les habitants se servent pour ecrire de
l'espagnol 9U du fran~ais selon qu'ils' vivent sous l'empire
de l'un ou de l'autre royaume. La langue cantabre, depouillee
des mots espagnols qu'elle a adoptes pO,ur des choses dont

'(66) J. VlNSON, op. eft. p. 184.
(67) GREGOIRE, op. eft. p. 203.
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l'usage etait anciennement inconnU aux:Biscayens, n'a point
de rapport av~c auc~ne autre langue connue.» (68)~

Sans nous arreter sur le type de connotations que comporte
cet article, nous remarquons que l'auteur signale comme caracte­
ristiques les traits d'anciennete et d'independance par rapport aux
langues «connues», ainsi que le fait d'etre une langue exclusive­
ment orale. Ce dernier' jugement est faux, puisque le premier livre
imprime en langue basque fut edite en 1545 a Bordeaux.

Dans l'edition de Panckoucke de l'Encyclopedie, realisee en
1784, Garat inclut un article concernant le basque oil il defend
la clarte de cette langue en depit de l'idee propre a cette epoque
qui privilegiait les langues a ordre· direct comme le fran~ais. (69).

D. J. Garat, dans ses exposes adresses a Napoleon en 1808
concernant le role du Pays ,Basque a propos des projetsd'annexion
que celui-ci elaborait pour l'Espagne, accorde une grande impor-

.tance a' la larigue basque comme ~lement de cohe~ion ,entre les
populations .d'es 'deux cotes de ·frontiere. Garat fait remarquer
egalement les possibilites du basque 'comme langue de culture ­
et il propose l'enseignement du basque a l'ecole.

«je croirais tres convenable de faire porter l'enseignement
des ecoles publiques sur cette langue m~me. La preten­
tion de lui rendre sa purete primitive, serait une chimere e~

n'aurait aucun but d'utilite (...) n'y aurait aucune difficulte
invencible dans l'entreprise de lui rendre toute l'etendue
qu'elle a encore dans quelques livres et qu'elle n'a plus dans
la bouche des basques». (70).

b.) Langue non standardisee.
Le basque, langue d'une communaute linguistique distribuee

'. sur des regions faisant partie de deux Etats differents, ri'etant pas une
langue officiel1e, n'avait pas senti le besoin d'une normalisation
comme dans le cas du fran~ais.

La langue basque au XVIIIe si~cle presentait tous les traits d'une
langue vemaculaire (<<vernacular») d'apres les criteres de W. A. STE­
WART, etant donne qu'elle comportait les caracteristiques de «auto­
nomy», «historicity» et «vitality», deja, definis, tout en lui manquant
celle de «standardization».

Cependant, il faut hien remarquer qu'H d~vait bien y avoir une

(68) H. BOURGEOIS, .Le Basque dans I'Eneyelopedle (1751-1765) ,in Revue de Linguistique
et de Philologie comparee~ Paris, Maisonneuvet 1910.

(69) 'Encyelopedie Metho4ique, Paris, Panckoucke, 1784, t. 11 p. 446. .
(70) D. J. ~ARAT; Expose renus a Napoleon en 1808, in A. DARRICAUt op. eft., p. 65-72.
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certaine conscience d'unite linguistique, d'apres le temoignage de
Garat: '. .

«C'est au,fond'la m~tne Jangue des deux cOtes des Pyrenees
dans les trois cantons basques francais et dans les quatre
cantons basques espagnols. 11 a (...) les differences qui font
les dialectes sans'rompre l'unite de la langue.» (71).

c.) Le basque clans la vie publique: una situation de diglossie.
Le concept de diglossie a ete surtout formule par FERGUSON

dans son article «Diglossia» (72). L'auteur utilise ce terme pour decri­
reune situation stable de coexistence de diverses varietes dialectal~s,
'langues L «dow») avec unevariete superposee ou langue H «(high)))
qui est caracterisee surtout par la specialisation de ses fonctions
(comme langue officielle, langue d'enseignement, etc...), le prestige
(H etant consideree comme ,langue superieure a L), l'heritage litte­
ra1re important, la forte tradition de normalisation.

11 faut remarquer que de la mem'e fa~on que la notion de bilinguis­
me fait reference aun type de comportement linguistique individuel,
la notion ae dig}ossie s'applique a une -situation linguistique au .
niveau socio-culturel dans les publications des sociolinguistes ac­
tuels (BRIGHT, FERGUSON, FISHMAN et autres).

J. A. FISHMAN developpe le concept de diglossie a partir'de
la presentation, faite par FERGUSON et propose les diverses
relations pouvant s'etablir entre' bilinguisme et diglossie (73). Ce
classement nous permet de caracteriser la situation sociolinguistique
dubasque a la fin du XVllle siecle.

11 existe des temoignages divers q~i indiquent que la masse de
la population etait monolingue, c'est-a-dire de langue basque:

«un proces-verbal d'une seance du Bil~ar date de 1567 a
trait precisement a la nomination du Lieutenant-general.
On y voyait les communautes du pays presenter au Roi
trois candidats parmi lesquels it choisira le titulaiie au poste
vacant, et le Bil~ar a bien soin de ne nommer que des gens
qui connussent le basque 'chose fort requise et necessaire
pour le sollagement du peuble du d. pais quy n'entendoyt
guieres aultre langaige'.)) (74).

En ce qui concerne la Basse-Navarre"
«El fuero de 1611 habla de ujieres, carceleros, notarios,

(71) Ibid.
. (72) -Ch. A. FERGUSON, Diglossia, in .«Word», 15, 1959, p, 325.
_ (73) J. A. FISHMAN, Bilingualism, With and without diglossia; Diglossia with and without

biUnguaUsm. in Journal of social issues, XXIII, 2,1967, p. 30.
(74) L. DASSANCE, Ustaritz, ses assemblees, son tribunal, in Gore Herria, 1927, p. 198.



Traduction en basque de termes politiques sous la revolution 29
r~ -.

etc., exigiendoles a todos que sean navarros y sepan hablar
euskera.» (75).

Dans le compte-rendu du registre municipal d'Ustaritz du 11
septembre 1790, au sujet du, deplacement de la cour de justice
a Bayonne, la municipalite proteste car, .

«La plupart des Basques ne parlent ni n'entendent le
fran~ais..» (76). .

Dans ces conditions, it est curieux de constater que meme
avant l'ordonnanGe de Villers-Cotterets, ce n'etait pas le basque qui
jouait le ,role de langue officielle, mais le bearnais. (77).

11 faut donc considerer la situation particuliere de diglossie au
Pays Basque, OU la langue du peuple et les langues officielles
constituaient deux plans disticts. Cette situation serait definie d'apres
le class~ri1ent de J. A. FISHMAN comme «Diglossia without Bi­
lingualism», diglossie sans bilinguisme. Ce meme auteur remarque
aussi que dans ce type de communautes c'est l'appar~i1 politique de
l'Etat qui assure la fonction de lien commun (78). C'est en effet ce'
qui avait toujours eu lieu au Pays Basque d'apres la remarque

. d'A. BRUN. .
. Cet auteur en se referant concretement au Pays Basque au

XVIe siecle resume ainsi cette situation de deux langues separees en'
fonction du role qu'on leur attribue: '

«Ainsi le probleme' n'a' pas consiste a remplacer le basque
par le fran~ais, mais a eliminer tine langue en somme
importee, le bearnais, pour une autre egalement etrangere,
le fran~ais; c'est une operation esoterique de bureaucrates,
de scribes, de magistrats; elle n'interesse que les cadres
et les services, ainsi que les gens de loi, elle n'atteint pas la
masse, qui continuera a ignorer l'une comme elle faisait
l'autre,. et cette operation s'effectuera quand on voudrq; il
suffit d'une ordonnance.» (79). ..

Nous avons inclus cette remarque concernant la situation lin­
guistique au Pays Basque au XVIe siecle en considerant que cet
etat de choses n'a pas varie fondamentalement a l'epoque que nous
analysons.

(75) E. GOYHENECHE, op. elt. a (5) p. 352.
(76) M. ETCHEVERRY, La deeheanee d'Ustarltz sous la Revolution in Gure Henla, 1929,

p.385.
(77) A. BRUN, Recherches hlstorlques sur I'lntroductlon du fran~aisdans les provinces du

Midi, Paris, Champio, 1923, p. 146.
(78) J. A. FISHMAN, op. clt., p. 33.
(79) A.BRUN, op.elt.p.146.
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d.) Utilisations publiques du basque avant la Revolution.
Malgre les ordonnances instaurant le fran~ais comme langue'

officielle, l'etat lihguistique du peuple demandait que les actes
rediges en fran~ais fussent traduits au moins oralement pour etre
intelligibles. Les notaires, par exemple, devaient traduire leurs
documents en basque, et l'on a retrouve quelques lettres de commu­
nautes du Pays Basque fran~ais envoyees a des communautes
du Pays Basque espagnol ecrites en basque. (80).

A la veille de la Revolution,a Ustaritz, dans l'assemblee qui
suivit la convocation de Etats-Generaux, «M. le Grand Bailli ouvrit'
la seance par un discours fran~ais (...) M. Dithurbide, doyen des
avocats du siege, en a fait un en basque...» (81)

On voit donc que l'utilisation du basque dans les actes a carac­
tere officiel devait etre rare, du moins les temoignages ecrits le sont.
C'est pourquoi t'apparition d'ecrits officiels en basque pendant la
periode revolutionnaire est une grande innovation.

..

2.3.-Emploi de la langue basque par les autorites
revolutionnaires

Les Represeritants du Peuple envoyes en mission au Pays
Basque par le gouvernement central, ou les autorites locales. au
service de celui-ci consideraient souvent souhaitable de' faire appel
a la langue du pays comme moyen de communication entre les
instances 'officielles et le peuple.' "
.•f En plus des documents que nous'avons pu reunir, nous rappelons
les demandes en ce sens citees par F. BRUNOT:

«11 serait. a souhaiter que I'on s'occupAt de faire traduire
pour les Basques au moins les lois principales (...) ecrivaient
les ~ommissai~es en mission a Bayonne.» (82).
«Regnier, ecrivait a Roland, minlstre de l'Interieur ( ..) il
serait tres essentiel et de toute necessite, qu'on traduisit en
langue basque plusieurs bons ouvrages sut la Revolution,
pour eclairer ~es hommes egares. Je suis parvenu arassem­
bIer un comife de traducteurs qui se feront un plaisir de

. traduire et cooperer avec moi a l'instruction de ces gens,
egares...» (83).

(80) ~. SAINT PIERRE, Le Basque ,dans les actes publics, in Gore Henta, 1951. . .
(81) J. VINSO'N, Pieces hlstorlques de la perlode revolutlonnalre Bayonne, B. JerOme, 1887,

p.17.
(82) FLBRU~Ot,. '·c;.p.ci~.,t.D:{,p.157.

(83) F.. BRUNOT, op. clt., t. IX, p. 161.
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«A St. Jean"'Pied-de...Port, tous les jours, de marche, apres­
midi, il y a lecture des 'nouvelles en 'langue basque (84).
«Au Fays Basque, la campagne en faveur des assignats, or­
ganisee par les Representants, de concert avec les Societes
populaires, se fait en basque .en m~me temps qu'en fran-

._.cais.». (85le. .,. _ .. _.... . .. _ _ .. . .
En ce qui conceme la realisation de ces introductions, Oil semble

bien qu'elles ont du etre realisees au Pays Basque par des personnes
bilingues attachees aux idees revolutionnaires et voulant jouer le

, role, d'agents de diffusion de celles-ci, mais i1 ne nous a pas ete
possible de trouver une plus grande information sur ces traducteurs.

Une lefue--..-des· -Amis de'" ia Constitution de,Bayonne, du 16
decembre 1791, p~oposecomme traducteuf un ecclesiastique repute
pour son attacherpent aux idees nouvelles et pour sa connaissance
de la langue basque. (86). .. .,.

L'avocat Dithurbide,dans sa lettre au ministre Garat. S<! propose '
lui-meme comme traducteur pOUf le basque tout en exposant son
«ze)e pour la propagation des nouveaux principes» et sa <dongue

:. habitude qa.ns_cette langue». (87).. . .__ ,...-.... --_.-.- - .
D'apres F. BRUNOT, l'Acte Constitutionnel a du etre traduit

en basque mais on n'en a retrouve aucune trace. (88). ,
En ce qui concerne les dOCuments que nous incluons en annexe,

le nom du traducteur ne figurant· pour aucun d'entre...eux, nous
n'avons aucun renseignement sur ses carateristiques.

En reprenant les donnees qu~ nous avons exposees jusqu'ici:
. -politique linguistique qe la revolution, statut des deux langues,

relation de type .diglossique entre elles, hOllS pensons que ce
recours soudain au basque 'dans les textes officiels a du etre
provoqua par l'interet d'introduire, les id~es et les pratiques revo'"
lutionnaires dans une communaute qui, ju~qu'alors, .avait vecu a
l'ecart de la langue et de la politique de Paris. Nous avons jusqu'ici
essaye de situer le sens de cette irruption du basque dans les
discours politiques. 11 nous manque de determiner en quelle mesure
cette nouvelle ~ituation a conditionne la langue elle-meme ou plutot.
un aspect de la langue, car nous nous limit6ns ici a une etude de
vocabulaire. C'est le but que nous proposons dans'la partie lin- .
guistique de ce travail.

(84) F. BRUNOT, Ope cit., t~ IX, p. 162.
(85) , .F. BRuNOT, Ope eit., t. IX, p. 172. '

'(86) Archives Nationales~AA. 32.
(87) ibid. .
(88) F. BRUNO~, Ope elt·., t. IX, p. 387.
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3.-VOCABULAIRE ET TRADUCTION

, 3.1.-Aspects d'une etude de vocabulaire

Les termes de «lexique» et de «vocabulaire» auront dans ce travail
-le sens que leur attribue R. L. WAGNER:

«Dans' son sens le plus general le terme de lexique designe
l'ensemble des mot.s au moyen desquels les membres d'une
communaute linguistique communiquent entre. eux (...). Le
terme de vocabulaire designe conventionnellement un do­
maine du lexique -qui se prete a un inventaire et a une des­
cription.» (89).

Le fait de se preter «a un inventaire et aune description» impli­
quant qu'il s'agit d'un ensemble clos, nous posons donc, comme
postulat, qu"e tout vocahulaire suppose une actualisation du lexique.
On peut ainsi parler du vocabulaire d'un auteur ou du vocabulaire
d'un texte, face au )exique de la langue fran~aise.

3.1.~.-C;aracteristiques du lexique

Les unites lexicales, ayant une «fonction denominative» ou <donc­
tion de designation» (90) jouent un rolefondamental dans le processus
de la communication: celui de vehiculer le sens du message:

«Le fait que l'essentiel des significations se trouve ainsi en
depot dans les elements )exicaux donne au vocabulaire une
importance particuliere.» (91).

Le lexique est aussi defihi comme <diste ouverte» (92) ou «inven­
taire illimite» en. raison de sa dependance envers la realite extra-
linguistique: _. '

«Les inventaires illimites du lexique refletent un passage con­
tinuel de la structure aCQuise du langage ala structure de l'ex­
perience jamais achevee que nous faisons du monde.~) (93)~'-

De par sa nature et sa fonction, ie lexique d'une langue est donc

(89) R. L. WAGNER, Les vocabulalres fran~ais,Paris, Didier, 1967, p. 12.

(90) J. PERROT, Le Lexique, in Le Langage, Encyclopedie de la Pleiade, Paris, Gallimard,
1968, p. 284.

(91) J. PERROT, Ope clt. p. 283.
. (92) A. MARTINET, Elements de Llnguistique Generale, Paris, A. Colin, 1970, p. 19.

(93) G. MOUNIN, Problemes theorlques de la traduction, Paris, Gallimard, 1963, p. 138.
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- ,en relation indissociable avec'la" societe et l'epoque qu'il exprime:
<dl n'y a de systeme linguistique que dans et par la commu~

nication entre les hommes dans un milieu delirrtite; le lexique
est fonction du volume des' communicatIons, du rythme et

'. de la frequence"des echanges, deS" relations entre le milieu et
le groupe social Oll il est" integre.» (94). .

3.1.2.':'Detei'mination d'un 'champ lexical
". En essayant de'delimiter un vocabulaire specifique, divers au-

'teurs ont constate qu'il'est indispensable de" recourir au contexte
extralinguistique qu'il signifie. _
'. Ainsi, selon G. MATORE, un champ lexicologiqtie doit ~tredefini
en fonction de la realite sociale qu'il.structure:

«Un champ lexicologique peut comporter des mots qui, a.
. premiere vue, sernblent n'avoir rien de commun. C'est la ·pa­
rente_-so~~Qlogique des eJe11l:~nts qui seuIe importe.» (95).

Il semble bien, en-effet, que lorsqu'on' est conftonte aun champ
, notionnel concret, on doit proceder aune reduction pour ne garder
dans'l'etude linguistiqu'e que la part de vocabul~ire concemant ces
notions-la. On pourrait, a juste titre, signaler 'la oart "d~arbitraire

de cette reduction, puisque le' corpus -linguistique- ser~defini
par des criteres autres que ceux ae la langue eI1e-m~me, mais
ceci semble bieq etre impose par l'objet meme de l'etude. .'

J~ DUBOIS, tout en montrant le probleme, propose pas non plus .
d'autre solution: '

«La delimitation d'un champ le.xic.algarde toujours' un carac- ._
tere arbitraire, que ne parvient pas a masquer le choix rai-

, sonne de criteres rigoureux (...). Dans la mesure Oll la langue
a d'abord une fonction de communication, le champ lexical
se trouve defini par l'experience, .traduite linguistiquement.»
(96).

3.1.3.-La determination des unites aconsiderer

,La notion de mot t me.me si elle a ete mise-en question par divers
lingui~tes, a ete d'autre part suffisamment justifiee pour rendre licite
son utilisation. .

(94) ". A:. "~EX, __,~_~~~cologle, Paris, Klincksieck, p. 169. __.
(95) G.l\i.ArORE, La metllocle'en lexlcologle, Pari~?pi.d~e~~.~~.5~~~p.65. "',. ,_ ----... -

(96) J. DUBOIS, Le vocabulaire poUtlque et social en France de 1869 , 1872, Paris,
Larousse, 1962; p. 2.
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/

Ces justifications sont basees d'une part sur .des criteres linguis-
tique~ '. . '.'

«Le mot malgre la difficulte qu'on a ale definir, est une unite
qui s'impose a l'esprit, quelque chose de central dans le me-
canisme de la langue~» (97). -"

ou soutenues par la difficulte· qu'on rencontre a se passer de l'utili-
sation de ce terme: .

«... pour la commodite de notre analyse, nous pouvons ne­
gliger cette difference, et- classer les signes comme une seule
espece, qui co~ncidera pratiquement ~~~~ le.Jllot. Qu'on 110US

'. permeffe, toujours pou.r-fa corrimodite, de'conserver ce terme
. d~~rie et irrempla~able)).(98). ... . ._. .

Dans a~autres cas, son emploi se ]ustifie par des criteres de com-
·munication: .''' ,..... ., __ "
. - «Le-mot r'-~) participant a la vision du monde dans laquelle

l~ locuteu~.~st iIDplique comme sujet et COrnme membre d'un
groupe·.~ocia~e._~.(~~~lq.ne .e'paisseur culturelIe et (...) une epais-
seur histortque.)) (99)~ .,. . .
«Le mot a' une existence sociale: il est en premier chef un fait
social.)) (100).

C'est donc, fondamentalem'ent, parce que la notion de mot semble
irrepla~abledans la pratique que nous garderons ce vocable. .

Neanmoins, le probleme se pose en particulier lors de la deli­
mitation des ·unit~s significatives composees de plusieurs elements,
lesquels, isoles, 'seraient consideres comme des mots. Ici seulle cri-
tere des rapports syntagmatiques peut nous guider. ,

Pour ce qui est de l'apparition et du comportement de ce type
d'unites ~ans le vocabulaire politique, J. DUBOIS signale:

«... la morphologie ne s'arrete pas au mot tel qu'il est defini
par sa fonction denominative,les u~ites semahtiques comple­
xes et les unites phraseologiques tiennent leur place dans
ce systeme). (101).

On constate aussi une affirmation semblable dans une etude de
J. B. MARCELLESI concernant egalement le langage politique:

«K. L. Hollyman a mis en evidence-la difficulte de distin­
guer parmi les syntagme~ .'ceus qui t:le ~6nt q~e des groupe-

(97) "F. de.S_AUSSU~~, Cour~ de LI~g~s~~que,Generale,',Paris, Pa!!o~)_}.~~6,.p. 1.-?4..

1(98) E. BENVENISTE, : Proble~es de IInguistique generale, Paris, G~llim~rd,.196(5,.~ ..J,2S~

(99) J. DUBOIS cite par L. GUILBERT in «La neologle lexieale» 4CLangages». Paris, Larousse, I
. . 1974, n.o 36, p. 17.. .

J~.9.~) ~. ~ATORE, op. eft., P.' 23.
(lOl) J. DUBOIS, op. elt. a (96); p. 140.
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"ments 'dus au-hasard' et 'ce'uX qui" sont assei coherents pour
etre consideretcomme des composes'. La these de L. Guil­
bert (1965) a montre l'importance des unites lexicales supe­
rieures au mot que B. Pottier (1963) avait appelees 'lexies'
et qui ont ete etudees sous le nom de 'composes' (R. J. Ho­
llyman, 1966), de 'synapsies' (Benveniste 1966) ,ou de 'syn­
themes' (Martinet 1967). Un certain nombre de faits confir-

, ment l'existence des unit~s de ~~,gnification .superieures au
·mot: la sequence devient stable.) (102). - -.--.. ./

3~1".4.-Le vocabidaire speclfique considere daDs ce travail
. Notre etude lexicologique se propose une analyse du vocabulaire

vu comme.~e partie de l'analyse des performances verbales, c'est-a-
dire, du discours. "(103). --.- . _. ,

En tenant compte des opinions que nous venons d'exposer, le
vocabulaire que nous avons selectiQnne, a l'interieur des textes, est
celui qui correspond aux champs riotiont:lels de la politique et de l'ad­
ministration. Nous entendons par la le vocabulaire concemant les
institutions. cl)arges officielles, actes officielles, rapports d'autorite,
etc... Nous y -incluerons egalement les vocables appeles «mots te­
moins) (104)-de l'epoque revolutionnaire, etant donne qu'i1s repre...
sentent, . '

«le symbole materiel d'un fait spirituel important (...) l'element
a la fois expressif et tangible qui concretise un fait de·civili­
sation». (105).

En ce qui concerne les unites gardees dans cette selection,: nous
devons signaler que le critere de delimitation suiviaete celui que nous
venons d'exposer a l'alinea precedent.

3.2.~acteristiques de la traduction et du contact
de langues au niveau lexical

3.2.1.-Problemes et solutions theoriques

Le probleme de la traduction, ·tel qu'on le pose en general, se
presente comme un probleme de reformulation de messages qui

._---"
(102) J. B. MARCELLESl, Le Congres de Tours, etudes socloUngulstiques, Paris, Le Pavilion,'

1971, p._ ~9.

(103) J. DUBOlS, Formation ,et aspects du vocabulaire politique francais in Cahlers de Lexlco­
logte, XV, Par:i~J?i~ier-Lar.ousse, 1969, 11, p. 118.

(104) G. MATORE, -Ope clt., p. 66.
(1~5) ibid.
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doivent se maintenir equiv.alents dans deux codes differents. Le pro­
bleme seratt simple si a chaque signe de la langue source corres­
pondait un signe de la langue cible ayant uri signifie equivalent,
,mais ce n',est pas toujours le cas, puisque le systeme lexical est un
systerrie ouvert q~i comporte des lacunes. ' ,

Ca linguiStlque structurale a' signale' sQuvent l'importance de l'i~ee

que chaque langue' decoupe dans le reel des aspects:'oifferents et
qu'elle decoupe aussi le m~me reel en unites.differentes (106)"ce qui
implique, 'porte a ses demieres consequences, la negation,de toute
possibilite de traduction, (~_07).

MaJgr~ ces obJet~,ons th~oriques" il.faut bien constater que, "dans
la pratique, l'on' a toujours traduit et qu'on traduit toujours. Ainsi,
R. JAKOBSON, dans un article devenu celebre, «Aspects linguisti­
ques de la traduction», montre bien que plusieurs types de traduction

, peuvent intervenir et que le probleme ne se pose que lorsque, les
, equations verbales sont promues au rang 'de principe constructif du
texte (IO,B), soit en p'oesie. ' ,

Mais tet auteur'n'est pas pessimiste quant aux possibilites de la
traduction de messages autres que le poetique: '

«Toute experience cognitive peut etrerendue et classee dans
'n'importe queUe langue existante, La OU il y a des deficiences,
la terminologie sera modifiee et amplifiee par des emprunts,
des calques, des neologismes, des deplacements semanti­
ques, 'et, finalement par d~s circonlocutions.,» (109)~

_, _On voit que R. JAKOBSON se refere ici a des traductions ela- .
borees, dans lesquelles le traducteur epuiseJes recours Hnguistiques "I

.' des deux systemes.· Ce n'est donc que dans ces cas-la qu'on' peut
sauver l'acte de tradu~tion.

3.2.2.-Situation de la traduction en contact ~e langues

Nous entendons avec U. WEINREICH par contact de langues
(Languages in contact) une situation, soit individuelle, soit collective,

~ dans laquelle deux'langues sO,nt connues. et employees altemative- '
,,~ment par lesmembres d'une communaute. (lID). ,

Logiquement la traduction -ente~due comme reformulation- a ,

(l06) G. MOUNIN, . ~p~_elt.,p. ~8.

(l07) G,. MOUNlN, Ope elt. p. 50.
(108) R JAKOBSON, Aspects Ungulstlques de la traduction, in Essals de Llngulstlque Gene­

rale, Paris, Ed. de Minuit, 1963.p. 86.
(l09) R. JAKOBSON, op. clt. p. 82.
(110) U. WEINREICH, Languages In contact, The Hague, Mouton, 1963, p.1. I
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lieu constarriment ~ans une communaute 'plurilingue et donne lieu a
des problemes immediats dont la solution est variable.

On constante de suite la facilite avec laquelle les interferences
entre les deux langues se presentent, surtout lo'rsque la langue source
a. une fonction dominante par rapport a la langue· cible. Dans ,le
domaine du lexique, cette influence est particulierement importante
sur une langue cible qui presenterait des lacunes d'unites significa­
tives par rapport aun~ autre languesource. 11 va sans dire que, dans
ces conditions, l'importation. de mots, a partir, de la langue source
serafavorisee. ' ,

, Dans sop etude concernant les types dO'ipfluence ou interference
lexicale, U. WEINREICH tient compte de deux sortes de facteurs:

a.) Facteurs structuraux, c'est-a-dire ceux qui ne releve.nt que du
syste~~.~~ 1_~ _1~n9.ue: .----~.. _.-- ..,~._--

«The structural factors are those': whlc'h---steni 'from -the or­
ganization of linguistic forms into a definite system, different
for every language and to a considerable degree indepen­
dent of non. linguistic experience and behav.ior.» (111).

,Ces facteurs ·P9~vant.se ~anifester comme des

• 's~imuli a l'interferen,ce, resultant de

«points faibles' structuraux dans le vocabulaire recepteur,
besoin de trouver un equivalent aux differenciations dans
la langue source».

• resistances a l'interference, constituees }9ar

«l'exis~ence d'un vocabulaire adequab). (112).

b.) Facteurs non structuraux, c'est-a-dire, ceux qui relevent du
contexte socio-culturel du contact de langues:

, «The non~structural factors are derived' from the contact
~- of the system with the 'oliter ,world.» (113).

• stimuli: «inadequation du lexique face aux. innova-
tions, ( ) besoin de synonymes,' prestige" de la langue I

source ( ))

_(111) U. WEINREICH, opo clt. p. 5.
(112) U. WEINREICH. in A. ReY, La lexlcologle, Paris, Klicksieck, p.,,205. '
.U~~) U. WEINREICH, Ope clt. a(IIO),·.p. 5.
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• resistance: «loyaute a la langue receptrice» (114)..

L'evaluation des influences ou contraintes relevant de ces deux
types de facteurs doit donc nous permettre de tirer des conclusions
d'ordre linguistique et d'ordre social concernant la traduction. Dans
notre cas, certaines conclusions pourront egalement nous aider a
interpreter l'attitude des tradu~eurs. '

. En outre, en tenant compte de la situation particuliere de con­
.~act de 1.a.I}gues qui caracte~se .le ,!I1oment histor.iq~e. que nous ;
etudions (cf.. 2.2.2. (c), soit la diglossie, on peut presumer que les
.facteurs ~~ deuxieme type auront de fortes probabiHtes de dominer. .

4.--eLASSEMENT ET ETABLISSEMENT
DU CORPUS',

4.1.-(:Iassement notionnel

La' premiere demarche a ete de selectionner les mots en fonc­
tion de leur appartenance au champ de la politique et de l'Admi--'
nistration. Ceci nous a fourni un ensemble heterogene que nous
avons ensuite classe autour de divers centres d'interet. Etant donne
qu'un de nos textes'-le Cahier des vooux du Tiers-Etat du Labourd-

_se situe a l'epoque chamiere entre la periode pre-revolutionnaire
et la periode revolutionnaire proprement dite, nous .avons trouve
des termes appartena-nt a des realites propres a l'Ancien Regime
qui, souvent, disparaissent avec lui et n'apparaissent plus dans les
textes posterieurs. Par consequent nous avons div i'se notre co·r.pus
en deux ensembles, le premier contenant seulement le vocabulaire
propre a l'Ancien Regime et le deuxieme forme des termes en
usage a l'epoque revolutionnaire parmi lesquels il y aura des mots
maintenus et des innovations. Ces deux ensembles seront divises
aleur tour en sous..ensembles concernant diverses notions qui struc­
turent le champ po Htique et administratif.

4.2.,--elassement alphabetique

Apres avoir realise le classement notionnel qui aura comme
fonction de doner une vu~ d'ensemble du corpus considere et des

(114) U. WEINREICH, Ope clt. a (112) p. 205.



Traduction en basque de termes politiques sous la revolution 39 .

champs notionnels, nous procederons, a un classement alphabe­
. tique dans lequel nous ferons l'analyse de. la reformulation en langue

basque du vocabulaire en question. ,- , .

4.3.-eodifl~~~lo_Q__
Les termes presentes' dans le classement notionnel seront

condifies- numeriquernent de·la fa~on suivante: .
• chiffre en premiere_position: 1. pour I'appartenance

a l'ensemble du vocabulaire de I'Ancien Regime et 2. pour'l'ensem­
ble du vocabulaire de l'epoque revolutionnaire.

• chiffre en deuxieme position: sert a .indiquer, a l'inte­
rieur de chacun des ensembles, le champ ,notionnel. Le nombre
de champs .notionnels ne depassant pas 9, dans chacun de ces
ensembles, nous n'avons besoin que d'un chiffre.pour cette position.

• chiffres en troisieme position: indiquent 1-'ordre d'appa­
rition du terme a l'interieur de chaque champ notionnel.

• chiffre en derniere position: 0 si le terme n'a pas de
variantes de traduction, les autres chiffres servant a numeroter
les diverses variantes.

La reference entre.parentheses qui suit chaque unite renvoie
au texte correspondailt qui se trouve en annexe ainsi qu'a la page
ou il figure., -

Dans le classement alphabetique, OU les termes sont nume­
rotes correlativement dans la colonne centrale, la reference codifiee
qui renvoie au champ notionnel se situe a gauche. _

Le regroupement des unites effectue au moyen de l'ordinateur
(cf. 0.1. (d) a ete realise en prenant comme base ce classement
alphabetique en reproduisant les references qui figurent dans
celui-ci.

4.4.-Determination du procede de traduction suivi pour
chaque unite du corpus

Dans notre analyse des unites de traduction nous considerons
les caracteristiques suivantes:

4.4.1.-Traduction de mots franvais par mots appartenant 'au
fonds basque et semiquement equivalents, cest-a-dire les· cas de
traduction litterale.

Nous devons indiquer que nous considerons comme mots du
fonds basque, c'est-a-dire, comme mots integres clans le systeme,
ceux qui apparaissent dans le dictionnaire Basque-Fran~ais de
P. LHANDE et dans le lexiqtie Fran~q.is-Basque de LAFIITE­
TOURNIER.
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Le dictionnaire de" P. LHANDE qui' reprend .le dicti~nnaire
. de R.- M. AZKU'E en amplifiant l'etude des trois dialectes'(labourdin,

bas-navarrais et souletin), ainsi que les nariuscrits des PP. Harriet
et Hiribarren rediges dans le troisi~Q1e tiers du XIXe siecle, postule:

. . «Si' flous"avons 'eeart~ 'les mots ,U$u~ls, directement 'empruntes-
.- 'au fran~ais ou au 'castillan moderne (...) nous avons recueilli~'

les termes de sources romanes interessants par leur an..
ciennete ou leurs phenomenes d'adaptation.» (115). ~

Nous avons egalement tenu compte du «Diccionario trilingUe
Vasco-Espanol-Frances»de R. M~ A·ZKUE dans la comprehension·
des valeurs semiques, ainsi que l'etude de L. VILLASANTE «Axular­
en Hiztegia» qui nous a permis ega)ement de mieux saisir les
valeurs etemplois de certainsmots.

Ces instruments' ,de travail -nous en avons conscience- ne
nous fournissent qu'un critere d'acceptabilite. et une approche du .
sens car,nous avons senti qu'un dictionnaire historique et etymolo­
gique de garantie nous manquait. A ce propos, nous pouvons
rappeler la remarque de L. MICHELENA:· .

«... la lInea entre 19 que podemos llamar lexico plenamente
vasco y el. extrano' es vacilante y como cons'ecuertcia,
(que) la demarcaci6n habra de hacerse de' una manera
arbitraria, por casufstica, y con arreglo muchas veces a
preferencias subjetivas». (116).·

O'n pourrait objecter aussi que nous aurions dO partir des sens
accordes a ces unites (valeurs) par les differents auteurs a cette
epoque. Mais ceci' aurait constitue Justement la confection d'un
dictionnaire de langue et la procedure etait impensable dans les
limites de ce memoire.

Pour ce qui est du fran~ais, ce probleme des in$truments de
travail ne se pose pas dans le m~me mesure et nous avons pu
verifier lesvaleurs de certains mots en consultant divers dictionnaires
(cf. Bibliographie).

4~4.2~-Traduction au moyen de mots basques non equi'valents
.semiquement, qui seront caracterises par divers types de variation
sem~l1:tique.

4.4.3.-Pret total a partir du fran~ais, c'est-a-dire emprunt ou
importation en ce qui conceme le basque.

\ (115), ~._LH~~bE,DI~~o~~.~~~8que.~~~n~als,Paris, Beauchesne 1~2~, i~tr~. p. XlIl -
(116) L. MlCHELENA, Estudlo sobre las fuentes'ciel dlcclonarlo'de Azkue, Bilbao, Publica-

, i ciones del Ce~tro. de ~tudios Hist6ricos de Vizcaya (RSVAP), 1970, p. 35.
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4.4.4.-Pret partiel ou «hybride» (117) dans les cas d'unites
complexes dans lesquelles it y a a la fois des elements pr~tes pat
la langue source et des elements reproduits au moyen de mots du
fo.nqs propre a la langue cible. . .._,. ,

4.4:5.~alque: c'est-a-dire le cas' ou' i'on fait correspondre un
signifie de la langue source a un signifiant deja existant dans la

I langue cible (lIB).
4.4.6.-Innovation: introduction d'une nouvelle notion ou valeur

a travers un pr~t total ou partiel.
_ 4.4.7.-Generalisation.semantique: consiste A omettre le seme

.specifique ou des semes redondarits (119), c'est-A-dire Aemployer
- un terme de plus grande extension (120) de la langue cible pour

t!n term~ plus precis ~t de moindre extension dans la .langue source..
.._. . 4.4.8.-Specialisation semantique par l'introduction de semes speci­
fiques differentiels ou'de semes redondants (121). Ce cas d'emploi
d'un terme de moindre extension pour la larigue cible est aussi
appele particularisation (122).

.--: _... ' 4.4.9.-Integration-ph'6nologique: d'apres U. WEINREICH,
«Du point de vu~ de Ja _phon~logie, ~e materiel. lexical peut __
subir des modifications pour se conformer aux regles syntag­
matiques et paradigmatiques de la langue emprunteuse, ou,
au contraire, une tentative peut etre faite pour conserver la
forme phonique qu'avaient ces elements dans la langue
source, et pour leur donner le traitement pour ainsi dire,
de realites phonologiques.» (123). ,

Pour juger de l'integration phonologique des unites etudiees
nous nous basons sur le critere de la cor~espondance, en basgue,
de graphie et phonie. Ainsi, nous jugeons la 'prononciation et donc

-les sequences phoniques, d'apres la serie de graphemes, cela
voulant dire -que toute lettre a une valeur phonique. Pour juger

': de l'integration de ces unites, nous sommes basee sur differentes
,etudes diachroniques et sur notre propre competence linguistique

UniUnguisme et multlllnguisme, in ~a Langage. Encyclopedie de La

Peiade, Paris, Gallemarq~)9§~,-p. 666.
(118) Ibid.
(119) v. G. GAK, La larigue et le diseours dans un dlctlonnaire billngue, in La Lexieographle,

«Langages»,Paris, Didier-Larollsse, 1972, n.o 19, pp. 113-11.9-~ .._
(120) J. P. VINAY ~t' DARBELNET, Styllstiq~e c~mparee du fran~~~-'et de I'anglais, Paris, /

Didier, 19}2, p. 64.,

(117) U. WEINREICH,

(121) V. G. GAK, ,op. elt.,"p. 112.

(122)_ .J.P. VINAY et J. DARBELNET, Ope eit. p. 64.
(123) U. WEINREICH,'-- "'op.-cit. a (iI7f, -po 66~
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et tout particulerement sur l'etude irrempla~able du professeur
L. MICHELENA (124).

4.4.10.-Integration morphosytaxique: nous considererons l'in­
tegration au non integration de chaque unite dans son contexte en
tenant compte de la remarque d'U. WEINREICH sur le fait que:

«... le compromis le plus usuel est l'adoption des mots
d'emprunt par les classes ouvertes de lagrammaire recep­
tive,'ou its sont flechis a l'instar des mots indigenes.» (125).

4.4.,11.-Recours a l'explicitation: ces procedes pouvant indi­
quer 'una prise de conscience des difficultes de la traduction et
une attent~on particuliere apportee ala reformulation des messages:

«... I'existence d'une explicitation semble ,evidemment
indiquer la conscience d'une production neologique». (126).

L'examen de ,ces divers points concernant la traduction du
vocabulaire de depart 'nous permettra d'arriver a l'evaluation des
procedes mis en pratique dans les ,differentes reformulations reali­
sees. Nous porrons ainsi juger de l'influence qui a pu avoir lieu.

4.5.-Mots et occurrences

11 s'est pose un probleme pour l'etablissement des unites.
Notre analyse a porte sur les formes telles qu'elles apparaissent
dans les discours (occurrences), neamoins, tenant compte que le

.basque est 'une langue a flexions et que la presentation d'une
unite isolee decline ne correspond pas a l'unite fran~aise stricte­
ment lexicale, nous avons adopte la solution de transcrire les occu­
rrences des mots du texte basque telles qu'elles apparaissent dans­
le texte lorsque les mots sont au nominatif soit defini, soit indefini.
Lorsqu'il s'agit de cas f)echis nous avons rapporte ces occurrences
au nominatif defini, la forme flechie nous ayant obligee a la trans­
cription" d'un contexte parfois plus long. Aussi, pour une connais-­
sance de celui-ci on doit se rapporter au texte correspondant
d'apres le renvoi que porte chaque unite dans le classement no­
tionnel. Notre liste est ainsi constituee a la maniere d'un glossaire,
de mots ou formes non marquees des occurrences~

(124) L. MICHELENA, Fonetlca blst6rlca vasca, Publicaciones del seminario Julio de Urquijo,
Diputaci6n de GUipuzcoa, 1961.

(125) U. WEINREICH, .op. cit. a (117), p. 67l.

(126) D.-BAGGIONI et autres in La neologle lexicale, (cLangagesl>, Paris, Didier-Larousse, 1974,
n.o 36, p. 87.
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4.6.~aracterisationnumerique de l'analyse des unites

43

A chacun des mots a ete attibuee une marque de presence ou
d'absence de chacune des caracteristiques qu'a comportees notre
analyse. Ces marque apparaissent a l'alinea 4.4. numerotees de
1 all.

La presence des marques relatives a chaque mot sera signalee
par les numeros correspondants dans'la colonne de la partie droit~ _
des pages du classement alphabetique du corpus, des difficultes de
reproduction nous ayant empeche de presente,r les feuilles de pa­
pier-stock obtenues de l'ordinateur.

\
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CLASSEMENT NOTIONNEL

DU CORPUS

1. VOCABULAlRE SPECIFIQUE A L'ANCIEN REGIME

1.1. La societe

11.01.0 censeur, (A. p. 8)
11.02.0 citoyen (A. p. 4)
11.03.0 esclavage .(A. p. 10)
11.04.0 feodalite oppressive (A. p. 36)
11.05.0 noble (subst.) (A. p. 24)
11.06.0 noble (adj.) (A. p. 36)
11.07.0 noblesse (A. p. 10)
11.08.0 privilege (A. p. 24)
11.09.0 redevances seigneuriales

(A. p. 36)
11.10.0 roturier (A. p. 24)
11.11.0 Tiers-Etat (A. p. 24)

1.2. Le vocabulaire de$ ((Lumieres»

12.01.0 bonheur du peuple (A. p. 16)
12.02..0 bonheur general de la

Nation (A. p. 38)
12.03.0 I chose publique (utile a la)

. ~(A. p. 6) _. . _
12.04.0· comite d'hommes sages et

. ;!,nstruits (A. ,po 30) -
12.05.0 gouvernement bienfaisant

(A. p. 22)
12.06.0 gouvernemet legitim~ (A. p_. 8)

liburu bisitat~aille

particular
esclabotasuna
feodalitate edo esclabotasun
aitoren-seme
noble
aitoren-semeac
privilegio

. seigheurei ~or diot~ot~n

cargac
bert~e erregueren sujet
Heren-estatu

populuaren <;:oriona '
Nacione guciaten dohatsuta­
suna
populuaren ~orionarent~at

Laphurtar prestu eta arguitu
bat~uez deputacione
gobernamendu, populuaren
ona baicic nahi ez duena
gohernamendu legitiJ!l0
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12.07.0 interet general de la Nation.
(A. p. 8) .

12..08._0 ---HR_~rt~ civile (A. p. 6)
12.09.0 lumieres (A. p. 38)
12.10.0 Nation eclairee (A. p. 9)
12.11.0 objet public (A. p. 10)
12.12.0 objet nationaux (A. p. 4)
12.13.0 presse... libre fA. p. 8)

12.14.0 reforme (A. p. 8)
12.14.1.» »
1Z.15.0 regeneration d'un vaste

empire (A. p. 2)
12.16.0 vertu (A. p. 2)

1.3. Le pouvoir royal

13.01.0 autorite (A. p. 2)
13.02.0 Conseil (A. p. 6)
13.03.0 Etat (A. p. 8)
13.04.0 gouverneur (A. p.,6)
13.05·~0 . honneur du trone (A. p. 12)
13.06.0 lettre de cachet (A. p. 6)

13.07.0 lettre-de jussion (A. p. 6)
13.08.0 roi (A. p. 6)
13.09.0 royaume (A. p. 2)
13.10.0 souverain (A. p. 2)
13.11.0 sujet du roi (A. p. 6)
13.12.0 sujet fidelle (sic.) (A. p. 2.)

1.4. La justice

14.01.0 Bailli d'epee (A. p. 14)

14.02.0 .Bailliage (A. p. 18)
14.03.0 cas royaux (A. p. 26)
14.04.0 Cour de Parlement (A. p. 6)
14.05.0 Parlement (A. p. 6)
14.06.0 remontrance (A. p. 6)
14.07.0· ressort.du Parlement (A. p. 24)

nacionearen intres generala

-- libertate- m~iie_~ta' preclciiua.
e(,':agut(,':a ------.
natione argitua
objet publicoa
objet handi eta important
cilhegui... liburu fuerte gucien
eguitea -
erreforma
gambiant(,':a
Franciari bici berri, puchant
eta justuago bat emaitea
berthutea

bothere
conseillu
Erresuma
gobernadore
Thronuaren ohore
letra de cachet deit(,':en diren,
preso emaiteco manu
manuzco guthun r

erregue .
erresuma
soberano edo erregue
erregueren sujet
sujet lehial

justiciaco ezpatazco Baillif­
handia
Bailliage
casu royalac
Parlamenta
Parlamenta
errepresentacione
p_a~lamentaren soberanota-..
suna
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14.d7.1)) )) (A. p. 16) parlamentaren hedadura
14~08.0 Senechciusse (A. p. 18) Sennechal

1.5. Le fisc

15.01.0 abonnement (A. p. 14)

15.02.0 Agent du fisc (A. p. 12)
15.02.1 »»» . (a. p. 30)
15.03.0 annates (A. p. 10)
15.04.0 casuel de l'eglise (E. p. 27)
15.05.0 coutume (B. p. 149)
15.06.0 dime (E. p. 25)
15.07.0 droits d'octroi (E. p. 25)
15.08.0 ferme (E. p. 25)
15.09.0 fermier (fiscal) (B. p. 149)
15.10.0 Finances du Royaume (A. p. 2)
15.11.0 Intendans (sic) (A. p. 28)
15.11.1 » » »
15.12.0 premice (E. p. 25) (
15.13.0 regie (E. p. 25)

1.6. Les Etats-Generaux

16.01.0 'assemblee generale (A. p. 8)
16.02.0 assemblee generale du Tiers-

Etat (A. p. 38)
16.03.0 assemblee de la Nation (A. p. 4)
16.03.1 assemblee de la Nation (A. p. 8)
16.03.2 assembleede la Nation (A. p.4)
16.03.3 assemblee de la Nation (A. p. 38)
16.04.0 Cahiers des vooux et des ins..

tructions (A. p. 2)
16.05.0 depute (A. p. 12)
16.06.0 Etats-generaux (A. p. 22)
16.07.0 maxirrtes fondamentales de la

constitution de l'Etat (A. p. 10)
16.08.0 Nation (A. p. 4)
16.09.0 Nation assemblee, (A. p. 10)
16.09.1 Nation assemblee (A. p. 16)
16.10.0 pouvoirs generaux et suffisans

pour proposer, aviser et con­
. sentir (A. p. 38)

abonarne·ndu edo puncha­
mendti
bil~aille
goarda
annatac
eli~aco casuela
costuma
dechima, detchima
lebaya
cifferma
fermier
Erresumaco Tresoy­
Intendent~ia. - ' ,
Intendentac
premia
balioa

..~. -.

Estatu-generala
Heren·est~tuarenBil~ar-gene..
rala ".:'
Erresumaco Estatu-generala

.Estatu--generaletaco Assamblada
Estatu~er1erala .
Nacionearen Assamblada
botuen eta.instruccionen cayera

deputatu _
Estatu-generalac
Erresumaco lehenbicico maxi­
ma principalac
Erresuma
nacionea
nacione gucia
podore general eta hedatu gu­
ciac proposatceco, ungui
ikhusteco eta laudatceco
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16.11.0 Representant de la Nation Erresumaco Deputatu
(A. p. 16)

16.11.1 Representant de la Nation Estatu-generaletaco Deputatu
(A. p. 10)

16.11.2 Representant de la Nation Nacioneco Deputatu
(A. p. 16)

16.12.0 (par) tete et non par ordre buruca- eta ez ordenaca
(A. p. 8)

16.13.0 Tiers-Etat (A. p. 2.) Heren-estatu
16.14.0 voou· (A. p. 2) botu
16.15.0 voou general de la Nation Nacionearen botu generala '

1.7. Les Iibertes du Labourd

17.01.0 allodial (A. p. 32) allodial, .erran nahi ~ da... libro
eta dretchuric nihori ~or ez
diona.

17.02.0 assemblee generale des Bas- Bil~ar-generala

ques-Fran~ais (A. p. 26)
17.03.0 Basques (H. p. 94) escaldun, .escualdun
17.04.0 Basques-Fran~ois du Labourt Laphurtar Escaldun-Francesac

(A. p. 2)
17.05.0 constitution particuliere constitucione particularra

(A. p. 28)
17.06.0 Coutume locale (A. p. 30) Laphurdico costuma
17.07.0 exception et privilege erresalbu eta ·privilegio

(B. p. 147)
17.08.0 franchise (B. p. 146) franchisa
17.09.0 Labourt (A. p. 28) Laphurdi
17.10.0 librement et sans entraves libroqui eta traba gabe

(B. p. 150)
_ 17.11.0 Pays Basque (A. p. 30) Laphurdi

17.12.0 Pays de Labourt (A. p. 16) Laphurdi
17.13.0 province (A. p. 4) provincia

2. VOCABULAIRE DE L'EPOQUE REVOLUTIONNAIRE '

2.1. _Mots d'ordre du nouveau regime
21.01.0 citoyen (E. p. 30)- . citoyen
21.01.1- citoyen (E. p. 21) herritar
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21.01.2 citoyen (D. p. 31)
21.02.0 egalite (H. p. 94)
21.02.1 egalite.. ' (G. p. 89)
21.03.0 egalite des droits (E. p. 25)
21.04.0 guerre au tyrans (H. p. 94)
21.05.0 liberte (G. p. 89)
21.06.0 "libre (A. p. 4)
21.07.0 loyaute fran~aise (E. p. 29)
21.08.0 Nation (A. p. 4)
21.09.0 Nation fran~aise (G. p. 90)
21.10.0 ordre public (A. p. 4)
21.11.0 paix (H. p. 94)
21.12.0 paix aux peuples (H. p. 94)
21.13.0 patrie (G. p. 90)
21.13.1 patrie (E. p. 34)
21.13.2 patrie (G. p. 90)
21.13.3 patrie (D. p. 31)
21.14.0 peuple (D. p. 31)
21.15.0 propiete (E. p. 19)
21.15.1 propiete (C. 391)
',21.16.0 Republique (G. p~ 88)

i 21~17.0 Republique Franc;aise une &
indivisible (G. p. 92)

21.17.1 Republique Franc;aise, une &
indivisible (H. p. 96)

.21.17.2 Republique Franc;aise, une &
indivisible (F. p. 173)

21.18.0 Revolution (E. p. 23)
21.19.0 (avat la) Revolution (E. p. 25)
21.20.0 souverainete (E. p. 25)
.21.21,0 tran·quilli~e pu~lique (F. p. 172)

herritar eta Frances
igualitatea
higoalitatea edo bardintassuna.
dretchuen higoaltasuna
Tyranneco guerla
libertatea, libertatu-a
libro
Francesen leyaltasuna
Natione, Nacione
Francez natione
ordena publico
baquea
populuco baquea
etche
Francia
herri
natione, nacione
p.opulu
bacotcharen i~atea

bakhotcharen onthasuna
errepublica .
Franciaco "Errepiiblic-a:, bata,
ecin partitua edo sathicatua
dena
Franciaco Republica, bata,
ecin partitua
Pranciaco errepublica baka­
rra, eta ezin separatuscoa
Errevolutione
lehen
soberanotasuna
tranquiltasun publicoa

2.2. L'oeuvre politique du nouveau regime

Asse.-n,blees et elections

. 22.01.0. assemblee (C. p. 16)
, 22.01.1_~ assemblee (C. p. 13)

22.01.2 assemblee (C. p. 13)
22.01.3 assemblee (C.. p. 13)
22.02.0 Assemblee electorale (C. p. 13)

I assambla
assamblada I

bil~arra

bilkuya
electur "edohautat~aillen
bilkuya
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22.02.1 Ass~mblee electorate (C. p. 13)
22.03.0 -, Assemblee nationale (E. p. 23)
22.03.1 Assemblee nationale (B.p.147) "
22.04.0 Constitution (E. p. 23)
22.05.0 Constitution de l'Etat (A. p. 38)
22.06.0 Constitution nationale (A. p. 2)
22.06.1 Constitution nationale (A. p. 8)
22.07.0 contravention (C.. p. 13)
22.08.0 Convention nationale (G.'p.. 90)
22.09.0 convocation (A. p. 4)
22.10.0 deliberation (C. p. 14)
22.11.0 deliberation (matiere a-)

(C. p. 13)
22.12.0 deliberer (I. p. 389)
22.13.0 electeur (C. p. 13)
22.14.0 electoral- (C. p. 13)
22.15.0 lois fondamentales de la Cons·

titution (A. p. 16)
22.16.0 membre de )'assemblee .

(C. p. 13)
22.17.0 orateur (C. p. 15)
22.18.0 proces verbal (C. p. 15)
22.19.0 scrutin (C. p. 13)
22.20.0 seance (C. p. 13)
22.21.0 voter (C. p. 13)

Communications officieUes

22.22.0 arrete (F. p. 172)
22.22.1 arrete (G. p. 90)
22.22.2 arrete (G. p. 88)
22.23.0 arreter (H. p. 94)
22.23.1 . arreter (G. p; 90) ,
22.24.0 decret (I. p. 390) . ,
22.25.0 ordonnance (D. p. 30)
22.26.0 proclamation (E. p. 21)
22.27.0 reglement (C. p. 12)

2.3. L'Administration '

Denominations territoriales

23.01.0 colonie (A~ p. 8)

electurrac .. - .'
Asamblada nationala'
bil~ar l)andia
constitutione, constitucione
Erresumaco constitucione
Nacionearen constitutione
Franciaco constitutione
desobediencia
Nationeco bilkuya .
biltcea
'deliberacione
deJiberatceco casua

deliberatu
electur
electur edo hautatcaiHen
Constitucionezco legue prin­
cipa)ac
assamblaco membro

harangat~aine
procez verb~la

scrutina
bilkua
boza eman

arrasta, arresta
arrestatu edo .ordena
ordenantza
arrastatu edo declaratu
arresta.tu edo erreguelatu
decreta
ordenat~a
proc)amationea
erreguelamendua

colonia
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23.02.0 departement (D. p. 31)
23.03.0 departement des' Basses-Pyre-

nees (D. p. 31)
23,.04.0 district (G. p. 88)
23.04.1 district (G. p. 88).
23.05.0 frontiere (A. p. 4) .
23.06.0 Jean de. Luz (H.. p. 90)
23.07.0 'metropole (A. p. 8)
23.08.0 pays (A. p. 14)
,23.09.0 Pyrenees (Hautes, et Basses-)

(G. p. 59)· .
23.10.0 Pyrenees occidentales

". . (F. p. 173)
23.11.0 ville (D. p. 33) ,

Offices et fonctions

23.12.0 administrateur (D. p. 34)
23.13.0 administration (D. p. 90)
23.14.0 agent national (G..p. 88)
23.14.1 agent national (G. p. 92)
23.15.0 autorites constituees (E. p. 29)

·23.16.0 commisaire (I. p. 389)
23.17.0 Directoire (D. p. 34)
23.18.0 fonctionnaire public (D. p. 33)
23.19.0 gouvern~ment (A. p. 4)
23.20.0 ministre' (A. p. 2)
23.21.0 ministre des finances (A. p. 12)
23.22.0 police (A. p. 20)
23.2'3.0 police interieure (C. p. 13)
23.24.0 president (C. p. 13)
23.24.1 president (C. p. 13)
'23.25.0 procureur-syndic (E. p. 21)
23.26.0 public (adj.) (A. p. 8)
23.27.0 ' representant "(A. p. 2)
23.27.1 : representant (H. p. 94)
23.28.0 Repre'sentant du peuple

'(F. p. 172)

departimendua
Pyrenea aphaletaco departi­
mendua '
district,
districa, distriqueco (gefl.)
frontera edo azquen muguerri
doniyuane Lohissun
erresuma
hem
Pyrennea gora eta aphalac

, daltzoe,n m:endia.c
Pirennea occldantalac

hiri

administradore
adminlstrac'ione':-- -
agent 'nationala ,'edo eraguilea
natiorteco agent edo eraguile
Constitucionac establitu tuen
autoritatea
comisario
Directoria
fonctioner publico
gobemamendu
ministro '
tressoreco ministro
polf~a
bearneco ordena
presidenta
president edo aincindaria
procuradore-syndica
publico
deputatu

- ,representanta
Populuaren Errepresentanta
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2.4. Les finances
(.

24.01.0 assignat _(I. p.~389) ,paper assigna
24.02.0 banqueroute (A. p. 10) ~ancarrot
24.03.0 bureau des comptes (B. p. 149) -. ,ureu
24.04.0 contribution (E. p. 21) hnpo$a
24.05.0 (su.rcrott de) contributions imp~s~ne,~ehdacione

(E. p. 23) , "

24.06.0 contr:i.bution .fonciere (I. p. 396) , contt~butione' funxiera
24.07.0 contributions publiques contib~ione:.pob.Jitoac

(E. p. 21)
24.07.1 contiibtiti'Ons publiques imposac

(E. p. 25)
24.07.2 contributions publiques impositioneac

(E. p.: 26)
24.08.0 douanier (B. p. 149)' garda
24.09-.0 droits de commerce (B. p. 149) sal-erosiaren dretchuac
24.10.0 exemption de tous droits dretchuric batere pagatu gabe

(A. p. 32)
24.10.1 exemption de tous droits dretchuric libro eta suelto-

(B. p. 149)
24.11.0 imposition (E. p. 27) imposa . _ _
24.12.0 imposition mobiliere (E. p. 27) impositione moblliera
24.13.0 impOt (A. p. 12) imposa

. 24.13.1 impot (A. p. 10) imposicione.
24.14.0 part contributive (E. p. 21) imposen partea
24.15.0 perception des iOlPOt$ (A. p. 12) imposen biltcea
24.16.0 . portion contingente (E. p. 21) . imposen partea
24.17.0 regime (fiscal) (A. p. 28) tratamendu
24.18.0 subside (A. p. 16) imposa
24.18.1 subside -(A..p. 14) . imposicione
24.19.0 subvention (A.' p. 14) subvencionea
24.20.0 taxe (E. p. 23) taxa"
24.21.0 taxe illegale (B., p. 149) ~ucencontraco paga,mendu .

2.5. La justice

25.01.0 abroger la loi (A.-p. 10)
25.02.0 abus (A. p. 8) .

- 25.03.0 actes de l'instruction criminelle
(A.p.22) .

_leguea hautsi .
abusu eta injustici
crimineleco hauciac
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25.04.0 administration de la jUstice
(A. p. 16)

25.04.1 administration de la justice
(A. p. 2)

25.05.0 appellations (A. p. 22)
25.06.0 autorite publique (A. p. 22)
25.07.0 causes contentieuses (A. p. 20)
25.08.0 causes d'appel (A. p. 16)
25.09.0 clandestinite (A. p. 22)

25.10.0 code cn.minel (A. p. 22) -,
25.11.0 contestation civile (A. p. 18)
25.12.0 contestation pecuniaire

(A. p. -18)
25.13.0 cour souveraine (A. p. 16)
25.14.0 cour souveraine d'appel

(A. p. 16)
25.15.0 delai '(H. p. 94)
25.15.1 delat.(G. p. 90)
25.16.0 droit,. (A. p. 8)
25.17.0 droit commun (A. p. 8)

/ 25.18.0 execution de la loi (A. p. 6.)
25.19.0 injustice (E. p. 23)
25.20.0 jugem~nt (A. p. 16)
25.21.0 jugements souverains (A. p. 26)

25.22.0 jurisdiction (A. p. 20) '.
25.23.0 .justice (E. p. 23)
25.23.1 justice (A. p. 38)
25.24.0 justiciables (A.- p. 16)
25.25.0 legislation civile et criminelle

(A. p. 20)
25.26.0 litige (A. p. 22)
2'5.27.0 loi (A. p. 10)
25.28.0 loi bienfaisante (H. 94)
25.29.0 loix provisoires (sic) (A. p. 4)­
25.30.0 magistrat (A. p. 16)
25.31.0 matiere civile (K. p. 26)
25.32.0 matiere criminelle (A. p. 20)
25.33.0 matieres d.es eaux et forets

(A. p. 20)
25.34.0 ordre (C. p. ,13)

j~.sticiaren administracionea

justiciaren partitcea

appeHac
legue
haucitaco eguitecoac
appelletaco hauciac
ichiltasun, ilhunbetasun eta
gordetce
legue criminel !

haucf"-
diruzco hauci

justicia soberanoa
appelletaco justicia soberanoa

. temiino
terminoa edo ephea
dretchu
dretchu commune
leguearen executatcea
injusticia
yuyamendu
'yuyamendu soberanoac, erran
nahi da appeIJetarat suyet-·
icanen ez direnac
justicia, yusticia
justicia, yusticia
cucentasuna. ,.-
populua
legue criminel eta criminel ez
direnac' _.
hauti
legue
legue hurous eta humanoa
legue berri eta presatuzco '
yuye
criminel ez diren hauciac
hauci criminalac
arriberen eta oihanen ariaz
formatcen diren hauciac
ordena
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25.35.0 ordres arbitraires, d'emprison-
nement (A. p. 6)

25.36.0 peine (C. p. 12),
25.37.0 premiere instance (A. p. 201
25.38.0 prison (A. p. 61
25.39.0 procedure (A. p. 16)
25.40.0 proces (A. p. 20)
25.41.0 reglement, a . l'extraordinaire

(A. p. 20)

25.42.0 reparations- civiles (A. p., 20)' ~-.

25.43.0 tribunal (A. p.. 8)
25.44.0, tribunal souverain (A. p. 22)
25.45.0' tribunaux des eaux et forets

. (A. p. 20)- . ---- "

. 2.6. L'armee

26.01.0 Armee des Pyrenees.occiden­
tales (H. p. 94) .

26.01.1 Armee des Pyrenees occiden­
tales (F. p. 192)

26.02.0 armees de terre et de mer
(A. p. 10)

26.03.0 brigade (A. p. 34)
26.04.0 Colonel (A. p. 14)
26.05.0 Commandant (A. p. 6)
26.06.0 corps de milice (A. p. 14)
26.07.0 force publique (E. p. 29)

26.07.1 force publique (E. p. 29)
26.08.0 guerre (A. p. 14) .
26.09.0 puissance de l'Etat au-dedans

et-au-dehors (A. p. 12)
26.10.0 puissance publique (A. p. 8)
26.11.0 quartier general (H. 96)
26.12.0 service miJitaire (A. p. 6)
26.13.0. troupe (A. p. 34)

ordena muguerri gabeco pre­
so eramarazteco
pena
.lehenbicico tribunala
presondegui
justiciaren martcha
hauci .' .
erregulamendu extraordina­
rio dethcen den forma lucea
;,eta gastosa' '---'"
-~erieparacione ciVffac
juzticiaco"tribunala

"justicia soberanoa
eaux eta foretetaco dethcen
diren tribunaJac

./

armada Pyrelinea occidanta-
lacoa .
',Pyrennea occidantalaco,
armada
itsasoco eta leihorrecb arma­
dac
brigada
Colonel edo buru~gui

Comendant
erregimendu
indarrac, erran nahi da trope­
taco soldaduer guardia' natio­
nala
tropac
guerla
Erresumac barnean eta cam-

. poan behar duen bothere .
bothere publico .
quartier generala
soldaduzco cerbit~ua
tropa .
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2.7. La vie municipale

Margarlta Rica Esnaola'

·~7.01.0 assemblee capitulaire (I. p. 389)
27.02.0 communaute et paroisse

(A. p. 20) .
27.03.0 commune (E. p. 21)
27.03.1 commune (F. p. 172)
27.04.0 corps municipal (I. p. 391)
27.05.0 habitants (I. p. 391)
27.06.0 jurat (I. p. 391) ,
27.07.0 maire-abbe (I. p. 391)
27.08.0 maire (I. p. 391)
27.08.1 maire (I. p. 391) _
2'7.09.0 mairie (I. p. 391)
27.10.0 minicipalite (D. p~ 34)
27.10.1 municipalite (E. p. 21)
27.11.0 notable (I. p. 389)
27.12~0 officier municipal (A. p. 20)
27.12.1 officier municipal (D. p. 34)
27.13.0 paroisse (E. p. 25)
27.14.0 procureur de la commune­

(I. 389)
27.14.1 procureur de la commune

(I. 391)
27.15.0 tres~rier (t p. 391)

'2.8. Conflits sociaux

Ennemis de la Revolution

28.01.0 anarchie (E. p. 31)
28.02.0 denonciation (F. p. 172)
28.03.0 ennemi (G. p. 90)
28.04.0' malveillants (E. p. 29)
28.05.0 mecontents(E. p. 29)
28.06.0 principes suspects (D. p. 33)
28.07.0 suspect ·(F. p. 172)
28.08.0 trouble (I. p. 391)

capite generala ­
herri

herri
commune
municipalitateco g6rphut~a

. habitantac
juratu
abadea
abadea
maira
herrico-etche
municipalitate-:- '
herri
notable
cargudun
officiale municipal
herri
communeco procuradore

henrtcoprocuradore

tressolier

desordena,.
dennonciatione
etzaya,. etseaya
gaisqui nahiac
guti contentac
principio-suspetac
pressuna suspitcha
troble
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L'emigration

55

28.09.0 quitter le sol de la Republique
(H. 96)

28.09.1 quitter.lesol de la Republique
(G. 90)

28.10.0 terreur (G. p. 90)
28.10·.1 terreur (H. p.. 94)

La polemique religieuse

Francia.co republicaco lurretic
Hid
Ustarisco distriqueco lurretic
ihessi joan
icialdura
ikhara

28.11.0 cure (E. p. 25) '. erretor
.28.12.0 diocese (D. p. 3.0) diocesa
28.13.0 ectlesiatique (A. p. 36) fraide
28.14.0 eveque (D. p. 31) aphezpicu
28.15.0 ev~que constitutionnel (D~--3Il--" 'aphezpic'u constitutionala

. 28;16.0 ministre de la religion (E. p. 25) aphesa
28.17.0 pretre (D. p. 33) aphez
28.18.0 pretre constitutionnel (E. p. 28-) aphesyuramentu eguina
28.19.0 pretre regulier (D. p. 33) frayde
28.20.0 religion (E. p. '29) erreligionea
28.21.0 serment (E. p. 29) yuramentu'
28.22.0 . vicaire (E. p. 25) vicario
28.23.0 vica~re' constituti~nnel (E. 29) vicario berrt

2.9. Le calendrier republicain

29.01.0 Brumaire (J. p. 5.)
29.02.0 Frimaire (J. p. 5)
29.03.0 Nivose (J..p. 5)
29.03.1 Nivose (G. p. 91)

. 29.03.2. Nivose (G. p. 90)
29.03.3 Nivose (G. p. 88)

29.03.4 Niv6se (H. p. 94)
29.03.5 Nivose (H. p. 94)
29.04.0 Pluviose (J. p. 5)
29.05.0 Ventose (J. p. 5)
29.05.1 Ventose (H. p. 94)
29.05.2 Ve,ntose (G. p. 93)

Lanho.te
I~otzte

Elhurcor
Nivosa edo elhur ilhabetea
Nivosa edo ilhabete elhurzua
Nivosa, erran nahi da ilhabete
elhurxua
Nivosa
Nivose deitcenden hilla
Eoiiricor I

Aycecor
. Ventosa deitcenden hilla

Ventosa. edo harce ilhabetea



56 M~rgarita Rica. Esnaola

29.05.3 Ventose (G. p. 88)

29.06.0 Germinal (J. p. 5.)
29.06.1 Germinal (G. p. 90)
29.06.2 Germinal (H. p. 94)
29.07.0 Floreal (J. p. 5)
29.08.0 Praitial (J. p. 5)
29.08.1 Prairial (G. p. 90)

29.08.2 . Prairial (H. p. 94)
29.09.0 Messidor (J. p. 5)
29.10.0 Thermidor (J. p. 5)
29.11.0 Fructidor (J. p. 5)
29.11.1 Fructidor (H. p. 94)

.29.12.0 Vendemiaire (J. p. 5)

Ventosa; edo ilhabete hciice­
tua dciitzona··
Sapadun
ilhabete germinal daitzona
Germinal
Lilidun
Belhardun
Praireal, edo belhar ilhahetea
daItzona
Prairial
BihiUs
Berolis
FrutiUs
Fructidor deitcen den hilla...
erran nahi da, lehenagoco·
condatceco moldean... abus-
tua .

. Mahaxte

Remarqlle: les mats ell caracteres gras de ce dernier ensemble ne figurent
que "dans le document (J) sous forme de llste. Ce sont donc' ­
des mots hors cqntexte qui ne"'figurent ni dans le classement
alphabetique ni dans ·le reste de ]'etude.
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CLASSEMENT ALPHABETIQUE
.ET CARACTEmSATION

DES UNITES

57

Ref. c1assement Marques de
notionnel caracterisation
cl. § 4-3 des unites·

cf. § 4.4 .

15010 abonnement 1 abonamendu. edo
punchamendu 1.9.10.11

25020 abus 2 abusu eta injustici 3.6.9~10.11

25030 actes de l'instniction
criminelle 3 crimineleco hauciac 4.6.9.10

23120. administrateur 4 administradore 3.6.10
23130 administration 5 admininistracione 3.6.10
25040 administration de la 6 justiciaren administracionea

justice
25041 "administration de la 7 justiciaren partitcea _ i· 4.6.10

justice 1.9.10
15020 agent du fisc 8 bilcaille 2.7.9.10
15021 agent du fisc 9 goarda 2.7.9.10
23140 agent national 10 agent nationala edc era-

guilea i 2.3.5.6.10.11
23141 agent national 11 nationeco agent edo era-

guile dena 2.4.5.6.10.11
17010 allodial 12 allodial, erran nahi da... li-

bra eta dretchuric nihori
cor ez diona 2.3.6.7.9.10.11

28010 anarchie 13 desordena 2.7.9.10
15030 annates 14 annatac .3.6.9.10
25050 appellations 15 appellac 1.9.10
26010 armee des Pyrenees 16 armada Pyrennea occidan-

occidentales talacoa 4.6.9.
26011 armee des Pyrenees 17 Pyrennea occidantalaco ar-

occidentales mada 4.6.9.10
26020 armees de terre et de 18 itsasoco eta l.eihorreco ar-

mer madac 1.9.10
22220 arrete 19 arrasta, arresta 2._5.9.10
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Ref. c1assement
notionnel
cf. § 4-3

22221 arrete
22222 arrete
22230 arreter
22231 arr~ter
22010 assemblee
22011 assemblee
22012 assemblee
22013 assemblee
27010 assemblee capitulaire
22020 assemblee electorale

22021 assemblee electorale
16010 assemblee generale
17020 assemblee generale

des Basques-Franeois
16020 assemblee generale

du Tiers-Etat
16030 Assemblee de la Nation
16031 Assemblee de la Nation

16032 Assemblee de la Nation
16033 Assemblee de la Nation
22030 Assemblee nationale
22031 Assemblee nationale
24010 assignat
13010 autorite
23150 autorites constituees

25060 autorite publique
14010 Bailli d'epee

20
21
22
23
24
25
26
27
28
29

30
31
32

33

34
35

36 .
'37
38
39
40
41.
42

43
44

'arrestafu edo ordena
ordenantza
arrastatu edo declaratu
arrestatu edo erreguelatu
assamblea .
assamblada
bilearra
bilkuya
capite generala
electur edo hautateaillen
bilkuya
electurrac
Estatu-generalac
BHear generala

Haren-estatuaren BHear­
generala

I Erresumaco Estatu-generala
Estatu-generaletaco Asam­
blada'
.,'~statu-generala
.Nacionearen Assamblada
Assamblada national
Bilcar handia
paper assigna
bothere
Constitucionac establitu
tuen autoritatea
leguea
Justiciaco ezpatazco Bai-

Marques de
caracterisation

des unites
cf. § 4.4

2.5.9.10.11
1.9.10
2.5.9.10.11
2.5.9.10.11
3.6.9.10
3.6.9.10
1.9.10
1.9.10
1.9.10

1.3.6.9~10.11

3.6.9.10
2.5.9.10
2.7.9.10

1.9.10
2.5.9.10

4.6.9.10
2.5.9.10
4.6.9.10
4.6.9.10
'2.5.9.10
3.6.9.10
1.9.10

4.6.9.10.11
2.5.9.10

14020 Bailliage
24020 banqueroute
17030 Basques
17040 Basques-Franeois du

Labourt
12010 bonheur du peuple
12020 bonheur general de la

Nation
26030 'brigade
24030 bureau des comptes
16040 cahier des voeux et

des instructions
14030 casroyaux
15040 casuel de l'eglise
25070 causes contentieuses

. 25080 causes d'appel
11010 censeur

45
46
47 '
48
48.
49
50

51
52
53 1
54~
55
56
57
58

llif-handia
bailliage
bancarrot
escaldun, escualdun
Ljlphurtar Escaldun-Fran-
cesac ,
popularen coriona
Nacione guciaren'dohatsu­
tasuna
brigada
bureu
botuen eta instruccionen
cayera
casu royalac daritcoten... '
elicaco casuela
haucitaco eguitecoac
appelleta~ohauciac
liburu bisitatcaille

2.8.9.10
3.6.9.10
3.6.9.10
1.9.10

1.9.10
1.9.10

1.9.10
3.6.9.10
1.9.10

4.6.10
4.6.9.10.11
4.6.9.10
1.9.10
1.9.10
1.9.10 -
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Ref. classement
notionnel
cf. § 4-3

Marques de
caracterisation

des unites
cf. ~ 4.4

120~0 chose publique (utile
ala-)

21010 citoyen
21011 citoyen
21012 citoyen
11020 citoyen
25090 clandestinite

25100 code criminel
26040 'colonel
23010 ' colonie
26050 commandant
23160 commissaire
12040 comite d'hommes sa­

ges et instruits
27020 communaute' et pa-

roisse
27030 commune
27031 commune
13020 Conseil
22040 Constitution
22050 constitution de l'Etat
22060 Constitution nationale
22061 'Constitution nationale
17050 ,constitution particu-

liere
25110 contestation civile
25120 .- contestation pecu-

niaire
22070 contravention
24040 contribution
24050 conttibutions (surcrott

de -)
24060 contribution fonciere
24070 contributions publi-

ques
24071 contributions publi­

ques
24072 contributions publi-

ques
22080 Convention nationale
22090 convocation
26060 corps de milice
27040 corps municipal'
14040 cour de Parlement
25130 cour souveraine
25140 : cour souveraine

. d'appel .

59 -.. ,populuaren corion'arentcat

60 citoyen
61 herritar
62 herritar eta frances
63 particular
64 ichiltasun, ilhunbetasun eta

gordetce
65 legue criminel
66 colonel edo burucagui
67 .colonia
68 cornendant
69 1" comisario
70 Laphurtar prestu eta argui-

tu batcuez deputacione...
71 herri

72 herri,
73 commune
74 conseillu
75 constittitione, constitucione
76 Erresumaco constitucione
77 Nacione.aren constit'utione
78 ' Franciaco constitutione
,79 constitucione particularra

80 -..,'_hauci
81 ,diruzco hauci

'82 desobediencia
83 imposa
84 imposen emendacione

85 contributione funxiera '
86 contributione publicoac

87 imposac,

88 'impositioneac

89 Nationeko bilkuya
90 biltcea
91 erregimendu
92 municipalitateco gorphutCa
93 Parlamenta
94 justicia soberanoa
95 ; appelletaco justicia s,obe:

ranoa

1.9.10

3.6.9'.10
2.5.9.10
2.5.9.10.11
3.6.9.10

2.7.9.10.11
4.6.9.10
2.3.5'.6.9.10.11
3.6.9.10
3.6.9.10
3.6.9.10'

1.9.10
1.9.10

1.9.10
3.6.9.10
1.9.10
3.6.9.10
4.6.9.10
4.6.10
4.6.10
4.6.9.10'

2.7.9.10'
1.9.10

1.9.10
3.6.9.10
4~6.9.10

3.6.10 :.
4.6.10

3.6.9.10

3~6..10

2.5.10
2.7.9.10
1.9.10
2.5.9.10
3.6.9.10.,
2.7.9.10
2.7.9.10



60 Margarita Rica Esnaola

Ref. classement
notionnel
cf. § 4·3 _

Marques de
caracterisation

des unites
cf.,§ 4.4

131 'erresalbu eta privilegio 1.9.10
132 dretchuric batere pagatu

gabe 2.7.9.10.11
133 - dretchutaric libro eta suelto .2.7.9.10.11

134 feodalitate edo esc1abota-
sun 2.3.6.7.9.10.11

1.9.10
1.9.10
1.9:1'0
1.9.10
3.6.9.10
3.6.10
3.6.9.10
1.9.10
1.9.10
1.9.10
1.9.10
1.9.10
1.9.10
1.9.10

1.9.10.11
1.9.10
3.6.9.10
2.3.6.7.9.10.11
1.9.10
1.9.10
1.9.10
1.9.10
1.9.10
4.6.10

- 1.9.10
1.9.10
1.9.10
3.6.9.10
-3~6:9-:10

1.3.6.9.10.11
1.9.10
1.9.10

1.9.10
3.6.10
3.6.9.10

costuma ,
Laphurdico costuma
erretor .

. -decreta
ferriiino--- ­
terminoa edo ephea
deliberacione
deliberatceco casua

104 deliberatu
105 dennonciatione
106 departimendua
107 Pyrenea aphaletaco depar-

,timendua
108 deputatu
109 dechima, detchima
110 diocesa
111 Directoria
112 district
113 districa, ",
114 garda
115 dretchu'
116 dretchu commune
117 sal-erosiaren dretchu
118 lebayac
120 fraide
120 igualitatea
121 higoalitatea edo bardin-

tassuna
122 dretchuen higoaltasuna
123 electurra I

124 electur edo hautat~aille

125 etzaya, etseaya
126 esclabotasuna
127 Erresuma
128 Estatu-generalac.
129 aphezpicu
130 Aphezpicu Constitutionale

96
97

/ 98
99

. -100
101
102
103

15050 coutume
17060 coutume locale
28110 cure
22240 decret
25150 -- a~Hai ----
25151 delai
22100 deliberation
22110 deliberation matiere

it -)
22120 deliberer
28020 denonciation
23020 departement
23030 departement des Bas-

ses Pyrenees
16050 depute
15060 dime
28120 diocese
23170 Directoire
23040 district
23041 district
24080 douanier
25160 droit
25170 droit commun
24090 droits de commerce
15070 droits d'octroi
28130 ecclesiastique
21020 egalite
21021 egalite )

21030 egalite des droits
22130 electeur
22140 electoral
28030 ennemi
11030 esdavage
13030 Etat
16060 Etats~generaux
28140 ev~que

28150 Ev~que Constitution­
nel

17070 exception et privilege
24100 exemption de tous

droits
24101 exemption de tous

droits
11040 feodalite oppressive
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2.8.9.10.11
4.6.9

1.9.10
1.9.10
4.6.9
3.6.9.10
1.9.10
3.6.9.10
3.6.10
3.6.9.10
3.6.9.10
3.6.9.10
3~6.9.10

3.6.9.10
1.9.10
1.9.10

2.3.5.6.10.11
3.6.9.10
3.6.7.9.10.11
1.9.10

2.5.9.10.11
1.9.10
2.7.9.10
1.9.10
1.9.10

, 2.7.9.10
1.9.10

4.6.7.9.10.11

2.4.5.6.10.11
. 2.5.9.10
3.6.9.10

2.3.6:8.9.10.11

Marques de
caracterisation

des unites
cf. § 4.4

3-.6.9.10
3.6.9.10
4.6.9.10
4.6.9.10

gohernadore
guerla
tyranneco guerla
habitantac '.
thronuaren ohorea
imposa
impositione mobiliera
imposa
imposicione
injusticia
intendentcia
intendentac
Doniyuane Lohissun
yuyamendu
yuyamendu soberanoac,
erran nahi da appelletarat
suyet-i~anen ez direnac
juratu
justicia, yusticia
justicia, yusticia
~ucentasuna

populua
Laphurdi
legue criminel eta criminel
ez direnac

afferma
fermiera
Erresumaco tresor
fonctioner publico
indarrac, erran nahi da tro­
petaco soldaduer guardia
nationala
tropac
franchisa
frontera, edo azquen mu-

, guerri
Fructidor deitcen den hilla...
erran nahi da, lehenagoco
condatceco moldean...
abustua
Germinal
ilhabete germinal daitzona
gobernamendu '
gobernamendu, populua­
ren ona baicic nahi ez
duena
gobernam~ndu legitimo

164
165
166
167
168
169 '
170

148

149
150
151
152
153
154
155
156
157
158
159
160
161
162
163 .

140
141
142

143

135
136
137
138
139

, 144
-145
146
147

27060 jurat
25220 jurisdiction
25230 justice
25231 justice
25240 justiciables
17090· Labourt
25250 legislation civile et cri·

minelle

12060 gouvernement legi··
time

13040 gouverneur
26080 guerre
21040 guerre aux tyrans

/27050 habitants
13050 honneurduk6ne
24110 imposition
24120 imposition mobiliere .
24130 imp6t
24131 imp6t
25190 injustice
15110 intendans (sic)
15111 intendans
23060 Jean de Luz
25200 jugement
25210 jugements souverains

15080 ferme
15090 fermier fiscal
15100 finances du Royaume
23180 fonctionnaire public'
26070 force publique

29061 Germinal
29062 Germinal
23190 gouvernement
12050 gouvernement bien·

faisant

26071 force publique
17080 franchise
23050 frontiere

. 29111 Fructidor

Ref. classement.
notionnel
cf. § 4~3
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Ref. classement
notionnel
cf. § 4-3

13060 - lettre de cachet .­

-13070 lettre de jussion
.21050 Iiberte
12080 libert~'civile I·

:-21060 libre
17100 librement et sans en­

traves
,25260 litige
',25270 loi
,25010 loi (abroger la - )

25180 loi (execution de la -)
25280 loi bienfaisante
22150 lois fondamentales de

la Constitution
25290 loix provisoires (sic)
21070 loyaute francaise
12090 lumieres
25300 magistrat
27070 maire-abbe
27080 maire
27081 maire
27090 mairie
28040 malveillants
25310 matiere civile

'25320 ' matiere criminelle
25330 matieres des eaux et

for~ts

16070 maximes fondamen­
tales de la constitu­

. tion de l'Etat
28050 m~contents
22160 membre de l'a~sem­

blee
23070 nletropole

.23200 ' ministre
23210 ministre des finances

~ ,28160 ministre de la religion
27100 mini'cipalite'
27101 municipalite
21080 Nation
16080 Nation
12070 Nation (interet general

dela-)
16090 -Nation assembfee
16091 Nation assemblee
12100 Nation eclairee
21090 Nati9n francaise

Marques de
caracterisation

des unites
cf. § 4.4

171 letra- de cachet deitcen df--
ren, preso emaiteco manu 2.3.6.7.9.10.11

172 manuzco guthun 2.5.9.10
173 ,libertatea, libertatua ,1.9.10
174 Iibertate maite eta preciatua 2.-7.9.10.1-1
175 Iibro 1.9.10
176 Iibroqui eta traba gabe 1.9.10

177 hauci 1.9.10
178 legue 1.9.10
179 leguea hautsi 1.9.10
180 leguearen executatcea 4.6.9.10
181 - legue hurous eta humanoa 2.7.9.10.11
182 Constitucionezco legue

principalac 4.6.9.10
183 legue berri eta presatuzco . 2.7.9.10.11
184 Francesen leyaltasuna 1~9.10

185 ecagutca 1.9.10
186 yuye 1.9.10
187 abadea 1.9.10
188 abadea 1.9.10
189 maira' 3'.6.9.10
190 herrico-etche 1.9~10

191 ga.isqui nahiac 1.9.10
192 criminel ez diren hauciac 4.6.7.9.10
193 hauci criminalac 4.6.9.10
194 arriberen eta oihanen ariaz

formatcen diren hauciac 1.9.10.11
195 Erresumaco lehenbici~o

maxima principalac 4.6.10

196 guti contentac 2.7.9.10
197 assamblaco membro 3.6~9.10

198 Erresuma 2.7.9.10
199 ministro r- 1.9.10
200 - tressoreco ministro 4.6.9.10
201 aphesa 1.9.10
202 herri 1.9.10
203 municlpalitate 3.6.9.10
204 Nacione, Natione 1.9.10
205 Erresuma 2.5.9.10
206 Nacionearen intres gene-

rala 1.9.10
207 Nacl0ne: 'Ncitione 2.7.9.10
208 Nacion:e gucia 2.7.9.10 '
,209 Natione arguitua 2.5.9.10,
210 Francez Nationea 1.9.10
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Ref. c1assement
notionnel
cf. § 4-3

29031. . Nivose
29032 Nivose
29033 Niv.ose

29034 Nivose
29035· Ni\1,ose
11050 noble (subst.)
11060 noble (adjec.)
11070 noblesse
27110 notable
12110 objet public
12120 objets nationaux
27120 officier municipal
27121 6fficier municipal
22170 orateur
22250 ordonnance
25340 ordre
2"5350 ordres arbitraires cl'em-

prisonnemenf---' J

21100 ordre' public
21110 paix .
21120 paix aux peuples
14050 Parlement
14070 Parlement

(ressort du - )
14071 Parlement

(ressort du - )
27130 paroisse
24140 part contributive
21130 Patrie

. 21131' Patrie
21132 Patrie
21133 Patrie
23080 pays .
17110 PaysBasque
17120 pays de Labourt
25360 peine
24150 perception des impots
21140 peuple
23220 police
23230 police interieure
24160 portion contingente
16100 pouvoirs genera.ux et

suffisans (sic) pour
.proposer, aviser et
consentir

29081 Prairial

211
212
213

214
215
216
217
218
219
220
221
222
223
224
225'
226
227

228
229

,230
231
232

233
I
__ .234

235
236

, 237
238·
239
240 .
241
242
243
244
245
246
247
248
249

250

NivQse edo elhur i1habetea
Nivosa, edo ilhabete elhurza
Nivosa, erran nahi da ilha­
bete elhurxua
Nivosa
Nivose deitcenden hilla.
aitoren seme
.noble
aitoren semeac
notable
objet publicoa
objet ha~di eta important,
'cargudun
officiale municipala
harangatcaille
ordenat~a

ordena
ordena muguerri g'abeco
preso erannarazteco
ordena publico
baquea
populuco baquia
Parlamenta
Parlamentaren soberano­
tasuna
Parlamentaren hedadura

herri
impQsen partea :
'etche
Francia
herri
Natione, Nacione
herri
Laphurdi
Laphurdi
pena
imposen biltcea

,populu
;poli~a

'bearneco'ordena'
• j" imposen partea

podore general eta hedatu
proposatc.~o,ungui ikhus·
teco eta laudatceco' ~-

Praireal, edo belhar ilhabe-
te dartzona .

Marques de
caracterisation

des unites
cf. § 4.4

2.3.5.6.9.10.11 .
2.3.5.6.9.10.11

2.3.5.6.9~10.11
3.6.9~10

· 2.3.6~7.9.10.11
,1.9.10
1.9.10
1.9.10
3.6.9.10
4.6.9.10
4.6.7.9.10.11
1.9.10
3.6.9.10
3.6.9.10
1.9.10
1.9.10

.'- 2.7.'9.10.11
1.9-.1{f·
1.9.10
1.9.
3.6.9.10

'4.6.9.10
4.6.9.10

1.9.10
4.6.9.10
2.7.9.10
2.8.9.10
1.9.10
2.7.9.10
1.9.10
2.8.9.10
1.9.10
1.9.10
4.6.9.10
1.9.10
1.9.10
1.9.10
4.6.9.10

1.9.10

2.3.5.6.9.10.11,
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Rei. c1assement
notionnel
cf. § 4-3-
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Marques de
caracterisation

des unites
,cf. § 4.4

29082 Prairial . 251 Prairial 3.6~9.10
15120' premice 252 premia 1.9.10
'25370 ; premiere, instance 253 lehenbicico tribunala 4.6.9.10
23240 1 president 254 presidenta 1.9.10
23241 president 255 president edo aincindaria 1.9.10.11
12130 presse... libre 256 cilhegui... liburu fuerte gu~

den eguitea 2.8.9.10.11
28170 pretre 257 aphez 1.9.10
28180 pretre constitucionnel 258 aphesyuramentu eguina 2.5.9.10.11
28190 pr~tre regulier 259 frayde 1.9.10
28060 principes suspects 260 principio suspetac 4.6.9.10
25380 prison 261 presondegui 1.9.10

I 11080 privilege 262 • privilegio 1.9.10
25390 procedure 263 justiciaren martcha 4.6.7.9.10
25,400 proces 264 hauci 1.9.10
22180 proces verbal . 265 procez verbala 4.6..9.10
22260 proclamation 266 proctamationea 3.6.10
27140 procureur de la' corn- 267 communeco procuradorea 4.6.9.10

mune
27141 procureur de la com- 268 herrico procuradorea 1.9.10

mune
23250 procureur-syndic 269 procuradore syndica L9.10
21150 propriete 270 bacotcharen ic;:atea 1.9.10
21151 propriete 271 bakhotcharen onthasuna 1.9.10
17130 province 272 provincia. 1.9.10
23260 public 273 publico 1.9.10
26090 puissance de l'Etat au- 274 Erresumac barnean eta

dedans et au dehors campoan behar duen bo-.
there 2.5.9.10.11

26100 puissance publique 275 bothere publico 1.9.10
23090 Pyrenees (Hautes et 276 Pyrenea gora eta aphalac

Basses -) dai'tzoen mendiac 2.5.9.10.11
23100 Pyrenees occidentales 27:1 Pirennea occidentalac 4.6.9.10
26110 quartier general 278 quartier generala 4.6.9.10
28090 quitter le sol de taRe- 279 Franciaco republicaco tu-

publique rretic ilki 1.10
28091 quitter le sol de la Re- 280 Ustarisco distriqueco lurre-

publique tic ihessi yoan 4.6.8.9.10.11
11090 redevances seigneu- 281 seigneurei c;:6r diotc;:oten

riales cargac 4.6.10.11
12140 reforme 282 erreforma 3.6.9.10
12141 reforme 283 - gambiantc;:a 1.9.10
12150 regeneration d'un 284 Franciari bici berri, puchant .

vaste empire eta justuago bat emaitea 2.8.9.10.11
15130 regie 285 balioa 1.9.10
24170 regime 286 tratamendu 2.7.9.10
22270 reglement 287- erreguelamendu 1.9.10
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notionnel
ef. § 4-3
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Marques de
caracterisation

des unites
cf. § 4.4

,25470. r~glement a l'extra- 288
ordinaire

28160 religion 289
14060 remontrance 290
25420 reparations civiles 291
23270 representant 292 .
23271 representan~ 293
16110 Representant de· la 294

Nation
16111 Representant de la 295

Nation
16112 Representant de la 296

Nation
23280 Representant 'du Peu- 297

pie
21160 Republique 298
21170 Republique Fran(:ai- 299

se, une & indivisible

21171 Republique Fran(:ai- 300
se, une & indivisible

21172 Republique Fran~ai- 301
se, _une & indivisible

21180 Revolution 302
21190 Revolution (avant la-) 303
13080 Roi 304
11100 roturier 305
13090, Royaume 306
22190 scrutin 307
22200 seance 308
14080· Senechaussee 309
28210 serment 310
26120 service militaire 311
13100 Souverain 312

-21200 souverainete 313
24180 subside 314

. 24181 subside 315
24190 sUbvention 316
13110 sujet du Roi 317
13120 sUJ~t fidL'lI(! (sic) 318
28070 - suspect 319
24200 taxe 320
24210 taxe illegale 321
28100 terreur 322
28101 terreur 323

erreguelamendu extraordi­
nario deithcen den forma
lucea eta gastosa
erreligionea
errepresentacione
erreparacione civilac
deputatu
representanta
Erresumaco Deputa!u

Estatu-generaletaco ,Depu­
tatu
Nacioneco Deputatu

-populu~ren errepresen­
tanta
errepublica
Franciaco Errepublica, ba­
ta, ecin partitua edo sathi­
catua dena
Franciaco Republica, bata,
ecin partitua
Pranciaco errepublica ba­
karra, eta ezin separatuscoa
errevolutione
lehen
Erregue

.·hert~e Erreguen suyet
Erresuma'" ~.

scrutino
bilkua
Sennechal
yuramentu
soldaduzco cerbitcua
Soberanoa edo Erreguea
soberanotasuna
imposa
imposicione

. subvencionea
Erregueren sujet
sujet leihal
pressuna suspitcha
taxa
cucencontraco pagamendu
icialdura
ikhara

2.4.6.7.10.11
1.9.10
3.6.9.10
3.6.9.10
1.9.10
3.6.10
2.5.9.10

2.5.9.10
1.9.10

4.6.9."10
1.9.10

1.9.10.11

1:10

2.5.9.10
3.6.9.10
2.7.9.10
1.9.10
4.6.7.9.10.11
1.9.10
3.6.10
2.5.9.10
3.6.9.10
1.9.10
1.9.10
1.9.10.11
1.9.10
3.6.9.10
3.6.9.10
3.6.10
4.6.9.10
4.6.9.10
1.9.10
3.6.9.10
1.9.10·
1.9.10
1.9.10
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Ref. c1assement
notionnel
ef. § 4-3 .

Margarita Rica Esnaola ,

Marques de
.caracterisation

des unites
cf. § 4.4

16120 (par) tete et non par 324 buruca eta ez orc:ienaca 1.9.10
ordre"' .

21210 tranquillite publique 326 tranquiltasun publicoa 1.9.10
27150 ,tresorier 327 tressolier 3.6.9.10
25430 tribunal 328 justiciaco tiibunala 4.6.9.10
25440 tribunal souverain 329 yusticia soberanoa 2.7.9.10
25450 tribunaux des eaux et 330 eaux eta foretetaco deith-

forets cen diren tribunalac 3.6.11
28080 trouble 331 ' troble 3~6.9.10
26130 troupe 332 tropa ,1.9.10
29051 VentOse 333 VentOsa deitcen den hUla 2.3.6.7.9.10.11
29052 Ventose : 334 Ventosa, edo ha"ice ilhabe-

tea 2.3.5.6.9.10.11
29053 Ventose 335 Ventosa, edo ilhabete haT-

cetua daytzona . 2.3.5.6.9.10.11
12160 vertu ' 336 berthutea 1.9.10
28220 vicaire ; 3"37 vicario 1.9.10
28230 vicaire constitutionnel 338 vicarlo berri 2.5.9.10

-23110 ville 339 hiri 1.9.10'
16140 voeu 340 -botu 1.9.10
16150 voeu general de la Na- 341 Nacionearen botu generala 1.9.10

tion
22210 voter 342 boza eman --1.9.10
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Nombr(> Frequence
total 0/0

Marques de
caracte­
risation

des, unites

REGROUPEMENT ·DES UNITES
REGROUPEMENT DES UNITES
.AYANT LES MEMES CNlACTERIS­
TIQUES DE· TRADUCTION (cl, 4.4.)
ET DETERMINATION DE LEUR

, \

FREQUENCE
Rei. .Ref.

,dassl'- . classea

ment ment
'1otione1 alphabetlque

15010 1
21021 121·

, 25330 194
23241 .255'
·21170 299
13100 312 1.9.10.11 6 1.75.,

.-

25020 2 3.6.9.10.11 1 0.29

t 25030 i 3,
, 26011 17

16031 35
16033 37
22030 -. 38

'15040 55
25100 . 65
22050 76
17050· 79 .'
24050 84
23030 107
15100 137

'. '12060. 148
25180 180
22150 182
25320 193
23210 200
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Ref. Ref. Marqlies de Nombre Frequence
classe- classe- caracte- total 0/0
ment m'ent risation

notionel alphabetique des 'unites

12110 220
14070 '232
14071 233
24140' 235 .
24150 244
24160 248
25370 253
28060 260
27140 267
23100 277
23110 278
23280 297
13110 317
13120 318
25430 328 4.6.9.10 32 9.35

23120 4
2"3130 5
24030 85
24072 88
28020 105
23040 : 112
24120 155
22260 , 266 \

23271 293
21180 302
22190 307
24190 316 3.,6~lD 12 3.50

25040 6
16040! 53
22060 ,.77
22061 78 i

24070 86
28150! 130.
23180 138
16070 195
221.80 " ,,26_5 4.6-!-lO 9 2.63
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Ref.
classe­
ment

notionel

25041 .
25050
26020
22222
22012
22013
27010
16020
13010
17030
17040
12010
12020
24030
25070
25080.
11010
12030,
12040
27020
27030
13020\
15120
22070
26060
15050
17060
28110
22100
22110
22120
16050
15060
18120
24080
25160
25170
24090

Ref.
classe­
ment

alphabetique

;7
15
18 '
21
26
27
28
33
41
47
48
49 ­
50
52
56"
57
"58
59
70
71
72-
74
81
82
91
96
97
98

102
103·
104
108

-109
110
114
115
116
117/

Marques de
caracte­
risation

des -unites

-Nombre Frequence
. total 0/0
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Ref. Marques de .Ref Nombre Frequence
c1asse- . caracte- cJasse- total 0/0ment risation .. ment

notionel des unites alphabetique

15070 118
"28130 119
21020 120
21030 122
28030 125
11030 126
13030 127
16060· 128
28140 129
17070 131
23190 146
13040 149
26080 150
13050 153
23060 161
25200· 162
27060 164
25230 166 \

25231 167
17090 169
21050 173
21060 175
17100 176
25260 177
25270 178
25010 179
21070 184
12090 185
25300 186
27070 187
27080 188
27090 190
280.40 191
23200 199
28160~ 201
27100 '202
21080 204
12070 206
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Ref.
. classe­

ment'
notionel

21090
11050
11060
11070­
27120'
22250
25340
21100
21110
27130
23080
17120
25360
21140 '
23220
23230
16100
15120
23240
28170
28190
25380'
11080
25400
27141
23250

, 21150
21151 '
.17130 .
23260
26100
12141
15130
22270
28160
23270
16112
21160

" Ref.
classe­
ment

alphabetique..

210
216
217
218
222
225 '
226 :
228 '
229'
234.'
240' ,
242
243
245
246
247

'249
252
254
257 '
259
261.
262 .
264
268
269
270
271 :
272
273
275
283
285
287
289
292
296
298

Marques de
caracte­
risation

des u~ites

Nombre Frequence
total % .



72 Margarita Rica Esnaola

Ref. Ref. Marques de Nombre Frequenceclasse- c1asse- caracte- total 0/0ment ment risation
notionel alphabetique des unites

13080 304
13100 306
28210 310
26120 311
21200 313
28070 319'
24210 ··321'
28100 322
28101 323
16120. 324
1't110' 325
21210 326
26130· 332
12160' 336
28220. 337
23110, 339

~,~16140 340 .
16150 .341
22210 342 1.9.10 133, 3.8.88
15020 8 '.
15021. 9
28010 13
17020 ,32
25110. 8'0
22090· 90
25130 94
25140, '.95
25220 J 165
25240 168
28050: 196
23070; 198
'16090' 207
16091 ' ~ 208
21130 ,236
,21132 238
·.. 21133 239
2417·0 ! 286
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Re£. Ref. Marques de Nombre Frequence
classe· classe- caracte- ' total 0/0

ment ment risation
notionel alphabetique des unites

, 21190 303
25440 329 2.7.9.10 20 5.84

23140 10
29111 143 2.3.5.6.10.11 2 0.58

23141 11
26070 139 2.4.5.6.10.~ 1 2 0.58

17010 12
22140 124

. 11040 134
29062 145
13060 171
29035 215
29051 333 2.3.6.7.9.10.11 7 2.04

15030 14
22010 24
22011 25
22021 30
24010 40
14020 45
24020 46
26030 51
21010 60
11020 63
23010 67
26050 68
23160 69
27031 73
22040 75
22040 83
24071 87
,14040 93 ,',

22240 99
25150 100 ' \.

23020 106
23170 111'

I':: '

. i . I ~

, i I
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, Ref. Ref. Marques de Nombre Frequence
"classe· c1asse· caracte- total 0/0 '

ment ment .' risation
notionel alphabetique des-unites

·23041 113
22130 123
15080 135
15090 136
17080, 141
29061 144
27050 152
24110 154
24130 156
24131 157
25190 158
15110 159
15111 160
17081 189
-22160 197
27101 203
20034 214
27110 219
27121 223
22170- 224
14050 231
29082- 251
12140 282
14060 290
25420 291
14080 309
24180 314
24181 315
24200 320
27150- 327
28080 331 3.6.9.10 53 15.49

26010 16
21040 151 : 4.6.9. 2 0.58

22220 19
16010 31
16030 34



Traduction en basque de termes polltlques sous la revolution -75

... '

FrequenceRef. Ref. Marques de Nombre
classe- c1as~e- caracte- total DID

ment ment risation
notionel alphabetique des unites

16032 36
22031 '39
25060 43
21011 61
27040 92
26071 140
13070 172
16080 205
12100 209
16110 294
16111 295
21172 301
22200 308
28230 338 2.5.9.10 17 4.97

. - -

22221 20
22230 22 )~

22231 23
21012 62
25210 163
28180 258
26090 274
23090 276 2.5.9.10.11 __ 8. _ 2.33

22020 29
25151 101 1.3.6.9.10.11 2 0.58

23150 42
14030 . 54 4.6.9.10.11 2 0.58

14010 44
21131 237
17110 241 2.8.9.10 3 0.87

25090 64
24100 .132
24101 133
12080 174
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'Ref. Ref. Marques- -de, . Nombre Fr~quence
c1asse- classe- caracte- total . 0/0

I'ment . ment risation
,notionel alphab~tique .des unites :

25280 181
25290 183
25350 227 2.7.9.10.1'1 '7 2r04

26040 66
29031- 211
29032 212
29033 213
29081 250
29052 334
29053 335 2.3.5.6.9.10.11 7 2.04

22080 89 2.5.10 1 0.29

23050 142 2.3.6.8.9.10.11 ·1 0.29

12050 147
12130 256
15150 284 2.8.9.10.11 3 0.87

25250 170
12120 221
11100 305 4.6.7.9.10.11 ,3 0.87

25310 192
25390 263 . 4.6.7.9.10 '--2 .- ·0.58

21120 230 1~9. 1 0.29

28090 279
2i171 300 1.10 2 0.58

28091 280 4.6.8.9'.10.11 1 0.29

11090 281 4.6.10.11 1 '0,29

25410 288 2.4.6.7.10.11 1 0.29

25450 330 3.6.11 1 0.29
.)
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5.-INTERPRETATlON DJ;S OONNEESNUMERlQUES

5.1.-Types de groupes hierarchises en fonction de la fre-
quence .

Nous rappelons ici le numero que nous avons .attribue achaque
caracteristique de la' traduction dans l'alinea 4.4. qui a servi dans
J'operation de regroupem'ent effectuee par l'ordinateur, ainsi que
les remarques..qui figurent dans l'alinea 4.6.

a) Mots du fonds basque equivalents
- 133 integres phonologiquement et morphosyntaxi-

quement 38,88%
6 integres phono. et morphosynt.+ explicitacion 1,75%
2 integtes morphosynt. nonintegres phono. 0,580/0
1 integre phono. non integre morpho~ynt. 0,29%

142 ~ ~................. 41,500/0
I .,~

b.) Mots du fonds basque "non. equivalents
- 20 avec generalisation semantique, et integration

phono. et morphosynt. ' "
7 avec generalisation sem. et integration phono.

morphosynt. + explicitation .
- 17 calques integres phono. et morphosynL .

8" " " " + explic. ...
1" "morphosynt. non phono.." ~.

3 avec particularisation integres phono. et morph- .
3 " " ""'"

+ explicitation .

5,84%

2,040/0
4,97%
2,330/0
0,290/0
0,870/0

0,870/0.

17,21%

c.) 'iPrets totaux"
- 53-avec integration phono. et morphosynt....................... 15,4,90/0

12" " morphosynt. non phono. 3,50%
1" " phono. et morphosynt. + explicit. .. 0,29%
1 no'n integration phono-morp'hosynt. + explicitation. "0,29%

67 , 19,57%
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d.) Pr~ts partiels ou hybrides
- 3,2 integres phono et morphosynt 9,35%

,:? integres phono et morphosynt + explicitation ~ , 0,58%
-/9 integres morphosynt non phono .. ~ ~ , ~ 2,63%

~ 1 integre"m<;>rphosynt non phqno + explicit : 0,290/0
- 2 integres phono. non morphosynt. ' :.~ ~. 0,580/0

- . 2 integres phono .et morphosynt, avec generalisation 0,580/0
3 integr~s phono. et morphosynt. avec generalisation

+ ~xplicitation- .....................•..................................................... 0,870/0
1 integre phono·morphosynt, avec particularisation

+ explicitation ~............................................................. 0,29%

52 ' ~ 15,18% \

e.) Prets + explicitiltion par mots du fonds
basque

2 explicitation par mot basque equivalent integre .
7 explicitation par mot basque calque integre .
2 explicitatioti~par mot basque calque non integre
phonologiquement .

7 explicitation par mot basque avec generalisation,
integre phono·morphosynt .

- 1 explicitation par mot basque avec particularisation
integre phono·morphoxynt. ~ .

19 , .
f) Pr@ts partiels o~ hybrides + explicitation

par mots basques
2 explicitation par mot basq~e caique, non integre

phono. integre morphosynt .
1 explicitation pCl.r mot: basques avec generalisation

non integre. phono., integre morphosynt .

0,580/0
2,040/0

0,580/0

2,04%

0,29%

5;540/0

0,58°16

0,29°16

. 3 0,87%

En'regroupant a.) et b.) qui sont formes par des unites basques
uniquement (soit equivalentes ou avec variation semantique)
nous obtenons un total de 201, soit 58,70 0Al.

. En regroupant' c.), d.), e.), f.) qui sont formes par des unites
contenant des elements pretes, nous obtenons un total de 141,
soit '41,30 %.
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, Ce recueil de donnees que nous venons d'etablir appelle sans
doute de riombreuses remarques qu'il ne nous est pas possible

,. d'aborder totalement. -
11 ,nous a semble d'un interet particulier pour ce qui est des

conclusions a tirer de cette etude de reduire nos constatations aux
interferences phono-morphosynta~iques et lexiGales ainsi qu'a l'ex­
position de procedes d'explicitation.

5.2.-Interference phonologique et morphosyntaxique

Nous entendons ici comme cas d'interference les cas de non
integration. d'apres le critere propose dans I'alinea 4.4.9 et 10.

5.2.1.-Interference phonologique.

- 2 dans le groupe a.) sur 142
- 1 dans le groupe b.) sur 59
-12 dans le groupe c.) sur 67
-10 dans le groupe d.) sur 52
- 2 dans le groupe e.) sur 19
- 3 dans le group~ f.) sur 3

30 cas d'interference
phonologique aur... 342 unites.

5.2.2.-Interference morphosyntaxique

- 1 dans le groupe a.) sur 142
~ 2 dans le 'groupe d.) sur ' 52

3 cas d'interference lIlorphosyntaxique sur 342.

5.2.~.-Interferencephono-morphosyntaxique

- 1 cas dans le g'roupe c.) sur 67 et sur I~ total 342. i

5.3.~Interference lexicale .
. .

Nous considerons qu'il, n' Ya de resistance a l'interierence
"que dans les cas d'emploi de "mots du fonds' basque equival~nts.

semiquement aux mots "fran~ais qu'il~ traduisent. C'est adire que le
'seul groupe qui ne subit pas d'interference lexicale est le groupe a:)
(cl.5.1.) q~i comporte 142 unites.
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Tous'les autres cas relevent de diverses formes d'interference
lexicale de la langue source' sur la langue cible.

'- En ce qui .concerne l'emploi de mots basques avec modifica­
tion du signifie en fonction du signifie des mots, de la langue source
(groupe b.), il y a interference au niveau du signifie, bien que le

. sigriifiant appartienne a la langue cible. Ce,_ gr6upe comporte 59
unites.

- Dans les autrescas: prets totaux (groupe c.), prets partiels
Oll hybrides (groupe d.) et prets totaux ou partiels av'ec explicitation
par mots du fonds .basque (groupes e. et f.), la presence d'elements
importes introduit une interference tant du point de vue du signifiant
"que du signifi'e et constitue une innovation. Ces quatre derniers
groupes contenant des prets du fran~ais, une fois regroupes
comportent 141 unites. -
, Nous remarquons donc que l'interference lexicale est tres con-

'siderable etant donne que le nombre d'unites comportant des
prets egale presque la somme'des unites. qui ne sont formees que
de mots basques.

Les interferences phonologiques ont lieu, comme on le voit,
surtout dans le groupe des mots pretes par le fran~ais (groupe c.)
puisque nous avons'12 cas /67 etdans le groupe des hybrides (d.)
avec 10/52

On constante aussi .que le cas de non integration,morpho­
syntaxique: 3 sur un total de 342 mots et encore plus de non inte-
gration totale 1/342 sont tres rares. '

On peut donc affirmer que le montant d'interferences phono­
morphosyntaxiques n'est pas tres·eleve dans l'ensemble, ceci pou­
vant etre la consequence d'une attention speciale apportee par les
traducteurs a cet egard, ainsi que des possibilites d'adaptation de
la langue cible par rapport aux contraintes imposees par la langue
source (par e~.: emprunts flechis d'apres les normes de la langue
cible, reproduction d~s suffixes de la langue source par leurs equi­
valents dans la langue cible...).

5.4.-Procedes d'explicitation

Nous avons appele cas d'explicitation, les -cas OU nous avons
remarque l'utilisation de la part des traducteurs de procedes qui
relevent de l'exploitation des recours de la langue cible en vue de
mieux reproduire les signifies de la langue source ou de faciliter
l'introduction d'importations.
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~ - .~

Dans .notre corpus nous avons trouve 55 unites sur 342 (16%)
presentant cette caracteristique, ce qui nou5 a amenee a accorder
une lmportance particuliere a ce 'procede. . .

Par or<ire decroissant de frequence; nous. distinguons le re-
cours a: .
- la synonymie: 21 cas, dont (~. ~~tre mots basques) .. _. '

" \ (13 entre mats franc;ais et mots bas-'
ques.

-la circonlocution_ou peripm'ase 'ex.pUcative: 11 cas
(7 formees par mots basques
(4 par hybrides

-I'accumulation: 10 cas, dont
(7 de mots basques
(1 de prets

. ,(2 de prets et mots basques
-la periphrase «qu'on appeDe» (en basque: «deit~en den») 9 cas

(1 introduisant des mots basques
(1 introdiusant un pr~t total
(1 introduisant un pr@t partiel
{.6 designes par rOOts basques .

-la periphrase ((C'est-a-dke) (en "basque «eqan nahi da» 4 cas
(1 introouisant des mots basques)
(3 prets definis par mots basques)

On remarque ici la predominance de l'utilisation de mots basques
alors qu'il y a recours a la circonlocution etjou a l'accumulation

Ceci nous permet de formuler, au moins provisoirement, une pre­
miere conclusion: les,traducteurs essayent d'utiliser les ressources que
leur offre la langue cible, le basque, surtout dans ~es deux variantes
d'explicitation. .

Par contre, lorsqu'il y a recours aux autre procedes (synonymie,
/«qu:on appelle»/ ou «c'est-a.<fir.e»/ ". _" .
j«datc;en den»/ /(cerran"nahi da»/ .

. ces demieres expressions fonctionnat comme copule les traducteurs,
de fait, etablissent une adequation entre le pret et l'unite basque a

- laqu'elle Us font appel.
Une analyse des deux procedures nous permet de constater que

dans les deux premiers cas, une attention particuliere au niveau se­
mantique est manifeste qui tenterait de presenter l~ setnes'manquant

. a l'unit~ basque par' rapport au sememe franc;als-au moyen'de semes,
d'autres unites, soit de meme. classe grammaticale clans le cas de l'accu­
mulation, soit de differente classe lorsque, par exemple, les semes,d'un
substantif fran~is sont donnes par les setnes d'un substantif basque
et ceux d'une forme verbale.' '
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Les autres procedures de mise en equivalence ou de presentation
de mots importes ne constituent que des procedes d'introduction de
mots "fran~is. '

Pour plus de clarte, nous detaillons ci-dessous chacuri des cas,
en indiquant leur' numero de classement, ce qui perinettra de ,les
retrouver facilement dans ,la Jiste des unites classees, ,alphabeti­
'Quement, aussi bien que le groupe ~uquel i~s appartiennent (d.5.l.).

5.4.1.-Description des types d'~xpUcitation

- par synonymie

a.) entre mots du fonds basQue .equivalents -au mot
source fran~ais:' .
(1), (121), (255), (299), (312) 5

b.) entre mots du fonds basque non equiv~lents inter..
pretes comme calques: '
(20), (22), (23) :...................................................... 3

e.) "entre pr~t total et mots basques:
.'. equivalents -(29), (101) 2
. • calques (10), (66), (211), (212), (250), (334) (335) 7

• avec generalisation: (124), (134) ,. 2
" • avec particularisation: (142) 1

f.) entre pr~t partiel etmots ,basques:
". calque (11). ~ :............. 1

- par circonlocution ou periphase expn~ative

a.) form~es par mots basques equjvalents
(194), introduction forme verbale 1

b.) formees par mots basques non equivalents
• avec generalisation: (132) et (227) avec intro-

duction de forme verbale ~. 2
• avec particularisation: .(147) et (256)

introduction de forme verbale . 2
• avec calque (258) avec' introduction de forme

verbale nominalisee et (274) introduction forine
verbale ~...... 2

.d.) formees par prets partiels:
• (42) avec introduction forme verbale

(281) avec introduction forme verbale'....................... 2
• (170) avec introduction forme verbale et definition

par exclusion :................................................... 1
(305) avec definition par exclusion 1
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'- par accumulation
b.) de mots basques non equivalents au mot fran~ais

• calque (62) :~........................................ 1
• avec generalisation (64), (133), (181), (174) (183) 5 '
• .avec particularisation (284) ~................................ 1

'c.) Pr~t total + pret total (2) 1
f.) prets partiels + mots basques' .

• avec generaUs~tion (221) -~................................................ 1
• avec particularisation (280) 1

- par la periphrase «qu'on appeUe)) (<<deltcen den»)
b.) mots basques non equivalents:

• calque (276), la periphrase servant de simple
presentatif 1

c.) pret total, (330) la periphr. == presentatif 1
d.) pret partiel (54) la periphr. == presentatif 1
e.) pret total et expl. par mots basques non equivalents:

• avec generalisation (145), (171), (215), (233) 4
• avec calque (143) ~......................................................... 1

f.) pr~ partiel et expl. par mots basques non equivalents,
avec generalisation '(288) ~ ~............................. 1

'- par la periphrase «c'est-a-dire)) (<<erran nahi da»)
b.) mot basque non equivalent, calque, repris au moyen

d'autres mots basques non equivalents (163) 1
e.) pr@ts repris par mots basques '

• avec generalisation (12) -............................................ 1
• avec calque (213) 1

f.) pret partiel repris par mots basques avec calque (139) 1
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6.--cONCLUSION

«Es un hecho que 'la lengua. vasca se ha
encontrado durante los dos ultimos mile­
nios, los uniqos' de los cua/es posee~os

datos precisos, en una situaci6n de depen­
dencia dentro de uno 0 varios bloques
/ing{jlsticos, que no ha sido, media de ex­
presi6n total de una comunidad, al menos
a nivel de sus'minorlas mas desarrolladas
culturalmente».

L. MICHELENA,Estudio sobre las fuen­
tes del diccionario de
Azkue.

A partir. des constatations faites tout le long de notre tr~vail
portant sur les caracteristiques historiques et linguistiques du Pays,
Basque a l'epoque revolutionnaire autant que sur l'analyse de la
traduction en basque du vocabulaire politique et administratif des
textes officieis, il est possible de presenter quelques remarques
qui nous semblent essentielles.

Nous avons travaille sur des enonces lirriites dans le temps, par
necessite d'une homogeneite synchronique et dans l'espace par
necessite d'une homogeneite geographique qui sous-tend la si-
tuation de communication. .

Nos recherches de documents ne nous ont procure 'que les
textes sur lesquels nous avons travaille, ce qui nous permet de
supposer que ce materiau est bien representatif.

L'analyse lexicale nous 'a. fourni les criteres de selection et de
classement des mots qUi ont constitue notre corpus. En appliquant
a ces unites ')exica)es les criteres generaux qui entrent en ligne de
compte dans tout travail de traduction, nous leur avons attribue,
apres analyse de la valeur contextuelle, certains caracteres d'apres
lesquels it s'avere possible de porter un jugem,?nt sur l'equiyalence
des termes dans la langue d'arrivee par rapport ala langue de depart.
Puis, nous' avons codifie numeriquement ces valeurs -en principe
qualitatives et non quantitatives- afin de proceder, en toute rigueur,
a un regroupement des unites montrant les m~mes ca:racteris­
tiques de traduction, ceci ayant ete fait grace it. un traitement
automatique.
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- Ces regroupements nous ont donne des pourcentages signi­
ficatifs pour, une evaluation des divers aspects sur lesquels s'est
basee la trad-uction. En particulier est apparue )'importance d'e
)'interference lexicale par rapport aux cas de resistance
(cf. 5.3.) et la moindre incidence de I'interference ph~no)o·

, gique et morphosyntaxique (cf. 5.2.). Il nous a paru egalement
d'inter~t d~ nous occuper des divers procedes d'explicitation
(cf. 5.4.) que nO\lS avons interpretes soit comme essai d'utilisation
deS recours de la langue pour compenser la perte d'information
que devait constituer l'introduction d'un grand nombre de signes
nouveaux, ._soit .pour faciliter l'introduction de nouveaux termes
fran~ais en les mettant en equivalence avec des mots du fonds de
la .langue basque. Or, cette mise en equiv~lence n'etant pas ne­
cessaire pour la transmission du .. signifie, le procede employe
devient un indice relevant d'un souci exterieur a la traduction.

Comme justification de la quantite d'interferences, on peut
sans doute alleguer 'la deficience du vocabulaire reel de la langue
basque a l'epoq\le, consequence de l'exclusion de cette langue de
Ja sphere politique et administrative, dans une situation de contact
de languesnettement diglossique (cf. 2.2.2.). Nous pensons dans­
ce sens que ce ne sont pas des facteurs structuraux d'interference,
c'est-a-dire inherents au systeme de la langue qui ont agi, mais
plutot que des ,facteurs d'interference non .structuraux (inade­
quation du lexique face. aux innovations, prestige de la langue
source, bilinguisme des traducteurs... (cf. 3.2.2.) ont ete determinants.

-. Toutefois, un vocabulaire reel devant ~tre distingue d'un voca-
bulaire ~irtuel, de m~me que beaucoup de mots fran~ais sont a
l'epoque des neologismes sans ~tre des barbarismes, on aurait
pu s'attendre a la mise en pratique des possibilites de creation
lexicale que la langue basque possede comme toute autre.

De fait, les facteurs n9n structuraux d'interference .relevant
d'un contexte extralinguistique, nous pensons que le probleme,
d'ores et deja" reIeve de consid~rationssocio-linguistiques.

Le bilinguisme de traduct~urs ,qui possedent une sourc.e dispo­
nible d'innovations lexicales dans la langue de depart, lorsque ceux-ci
n'adoptent pas consciemment une attitude de «lo'yaute» a la langue
receptrice (<<language loyalty»,

«as a reaction to interlerence, it makes the standardized version
of the language as'a s.ymbol and a caus.e». (127)

devient un facteur ~res important d'interference lexicale. Dans

(127) u. WEINREICH, Ope cit. a (110) p. 99.



86- ,. Margarita Rica Esnaola .

notre cas,une introduction aussi massive de pr~ts (141/342) est
symptOmatique, car un- cumul si fort d'importations sans explici­
tation (141 - 22 == 119) renvoie ades signifies zero pour celui qui
ne connait que la langue receptrice et le procede exprime une
attitude, de _la part du traducteur, peu soucieuse d'epuiser les
possibilites du systeme lexical basque moyennant les voies de
composition Oll de derivation, utilisees largement dans cette lahgue,
afin de reproduire au maximum les sememes du fr~n~ais.

Cette faible resistance a l'interference, ainsi que l'introduction
frequente d'un mot fran~ais que la traduction -n'exige pas 'peuvent
~tre mieux comprises en rep)a~ant les choses da-ns leur -contexte,
soit en tenant compte de la -dependance linguistique et' politique
du basque sous lesquelles sont apparues ces traductions.

L'occasion qui S'est presentee aux traducteurs de stimuler la
creation lexicale au moyen de ressources propres a la langue
basque n'a pas ete saisie. II est possible de penser que ces gens ce
sont montres peu soucieux de loyaute linguistique parce qu'ils
etaient indifferents a l'integrite de la culture basque. Le peu que
nous connaissions sur leur ideologie nous dit qu'on devait les
recruter panni les partisans actifs des nouvelles idees de la Revo­
lution. Par ailleurs c'est precisement cette couche de population
b~sque d'origine qui, de par sa connaissance du fran~ais, jouait
le rOle d'intermedipire entre le pouvoir central fran~ais et le peuple
basque monolingue. Donc ce sont eux qui vont assumer et etendre
la situation de diglossie: pour ces traducteurs, «langue de prestige»
devenait synonyme de «prestige -de la langue». Or. le prestige de la ­
langue fran~aise, deja exalte avant la Revolution, ne fait que
s'accrottr~ pendant cette periode.

L'importance socio-linguistique de l'emprunt a ete soulignee
par divers auteurs (128) comme element qui temoigne des rapports
entre deux cornrnunautes. Dans notre cas, ces rapports appartiennent
a deux plans, l'un socio-politique, l'autre linguistique, dont la rela­
tion est, comme nous l'avons vu, evidente, bien qu'il soit difficile .
d'en etablir la mesure; on ne peut -toutefois douter que la depen­
dance lexicale clairement montree dans notre etude obeit a une
dependance politique. .

Sans soinbrer dans une reduction mecaniste, qui fait d'une
langue una superstructure, it est indeniable qu'un rapport Langue-

r (128) u. WEINREICH, op. elt. a (110) p. 92.
J. L. CALVET, Llngulstlque et eolonlallsme, Paris, Payot, 1974, p. 90.

-M. COHI::.N. Materiaux pour une' sociologie du langage, Paris. Maspero, 1971. 1. 11. p. 62.
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Contexte social existe toujours et les mesures des «co-variances» ou
des «mediations» permettant de juger les degres de clivage, cons­
tituent un des buts de la socio-linguistique. En tous les cas, ces
mediations, ayant un caractere dynamiqu~, dependent du moment
considere. l-..-

11 semble bien -quoique notre conclusion ne soit qu'un appel
a des remarqu~ sur le probleme- que, par rapport ades epoques
precedentes, la periode de la Revolution -limitee entre 1789-1799­
presente une tres forte incidence du plan social sur le plan lin­
guistique.

Dans le domaine que nous avons etudie, cette incidence corn­
porte d'ailleurs une contradiction. Face a la prise en charge par
l'Etat des traductions devant servir adiffuser -sans entraves d'ordre
linguistique-:- les doctrines 'politiques, sociales et econorniques du
Nouveau Regime, la forme signifiante que cese contenus prennent
-du moins au niveau lexical- nous paratt ne pas assurer un
decodage correct des messages revolutionnaires et, partant, ne pas
remplir totalement le but pour lequel ces traduction proposees et
blAmees, avaient ete, enfin, consenties.
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ANNEXES

NJ3.
Les chiffres qui figurent entre parentheses corres­
pondent aux pages des publications d'9U ces
document~ ont ete extraits.
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CAHIER des vmux et des ins­
truction des Basques-Fran­
~ois du Labourt,· pour leurs
Deputes aux Etats-generaux
de la Nation.

Penetres du plus profond respect et de la plus vive reconnois­
sance pour les grandes vues de la justice et de bienfaisance qui ont
determine leur Souverain a convoquer les Etats-generaux de son
Royaume; les Basques-Fran~ois du Labourt ses fidelles SUjets, les
seconderont autant qu'il.leur sera possible, par les v~ux que leurs
Deputes ser~nt charges d'y faire entendre.;

Un Roi qui aime plus la vertu que l'autorite, douze cens Repre­
sentans choisis dans une des Nations les plus eclairees de la terre,
un Ministre qui n'a pour politique que les grandes vues du genie;
voila quels seront les grands cooperateurs de la regeneration d'un
vaste Empire: quels" motifs d'esperer que nous allons laisser a nos
descendans un sort plus heureux que celui que nous avons re~u .
de nos peres!

Les VCEUX des Basques-Fran~ois s'arr~teront d'abord sur la
Constitution nationale, sur les Finances du Royaume, et sur I'Ad­
ministration de l.a justice.
. Ce ne sera'qu'apres avoir presente leurs idees sur les objets [2]

nationaux, qu'ils se permettront de taire entendre leurs reclamations
particulieres pour l'amelioration de leur province, qui, comme
frontiere du Royaume, merite, a ce seul titre, de fixer clans tous les,
terns, les regards du gouvernement.
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ANNEXE A

LAPHURTAR Escaldun Fran­
cesec, Erresumaco Estatu­
generaletarat egortcen .dituz­
ten Deputatuei, emaiten dioten
hotuen eta instruccionen, Cayera.

E~gut~aric bicienarequin eta errespeturic samurrenarequin,
ikhusten dute Laphurtar Escaldun Francesec, justiciazco eta bnta­
sunezco motiboric handienec ekharri dutela heyen Soberanoa edo
Erreguea bere Erresumaco Estatu..generale biltcerat, eta sujet leihal
diren beca1a, ensayatuco dire, ahal be~ambat, objet handi hortan
harren laguntcerat, Estadu-generaletan adiarazteaz bere Deputa..
tuac cargatu dituzten botuez.

Botherea baiho, berthutea maiteago duen Erregue bat lurraren
gainean diren N'acioneric arguituenetaric batetan berecico diren
hamabi ehun Deputatu, Ministro bat ceinac ez baitu bertce chede­
rie, izpiritu J:tandi, on eta justu bate.c Erresumaren ~orionaren~at,

emaiten diot~on sentimenduac baicic, horra nor i~anen diren
cargatuac Franciari bici berri, puchant eta justuago baten emaiteaz.
Cembat arra~oin esperant~a i~ateco utcic.o diotegula gure ondo­
coei gure aintcinagocoen-gani.c .errecibitu dugun baino sorthe
dohatsuagoa!

Escaldun Francesen botuac i~anen dire lehenic NaciQn~aren

Constitucionearen, Erresumaco Tresoren, eta Justiciaren partit­
cearen gainean:

Objet handi eta important horietaz mint~atu ondoan baicic, ez [3]

dituzte nahi adiaraci Laphurdiren onetan eguinen tuzten bere galde
particularrac: Laphurdic ~rresumaco frontera edo azquen muguerri
be~ala, mereci duen arren, Gobemamenduac beha dio~on, begui
at~arri, eta samur bat~ueza -
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.Constitution fixe a donner a la Nation.

De quelque. maniere" qu'on nomme son gouvernement, une
Nation ne peut se dire libre, si elle ne fait elle-m~me ses loix; si
la propriete et la sO-rete personnelle de chacun de ses membres
ne sont mises sous leur garde inviolable; si chaque citoyen n'y a la
faculte de manifester toutes les pensees qu'il croira utiles au maintien
et au pe~ectionnementde l'ordre public..

11 faut "done que les assemblees de la Nation se renouvellent;
que leurs retours soient periodiquement fixes; et. que ron prenne
des mesures certaines pour que leurs 'convocations, aux epoques
convenues, ne pufss,ent jamais ~tre emp~chees. "

11 laut que les loix destinees a regir la Nation avec un voou de per-
.manenee, se deliberent, soit sur les propositions de ses representants,
sett sur celles du' Souverain dans ces assemblees de la Nation,
et que celles qu'on y aura ainsi deliberees se publient et s'executent
aussi -tOt.

I Cependant, comme il pourra absolument arriver que, dans
; l'intervale d'une assemblee de la Nation a une, autre, des loix

provisoires deviennent necessaires, soit a' tout le Royaume, soit
a quelques~unes de ses provinces, ce ser,:, au Souverain seul qu'il "
apparliendra, clans ces circonstances imprevues et urgentes de J4] .

liberer dans son Conseil de pareilles loix. 11 les fera verifier'dans
ses Cours de Pariement, qui sur les inconvenients qu'elles croiront
y apercevoir, pourront lui presenter des premieres et des secondes
remontrances; mais qui, si le Souverain persiste,malgre cela, a
vouloir les maintenir, et sur la simple manifestation de sa volonte a
cet egard, par des lettres de jussion, seront tenues de les publier
aussi-tllt, pour ~tre executees provisoirement, j~squ'a la prochaine
assemblee de la Nation; a moins que 'Ieurs inconveniens ne se

_rendent trop sensibles dans l'execution; auquel cas les Cours de
Parlement pourront encore avoir recours, aupres du Souverain,
a de nouvelles remontrances.

11 faut que chaque 'sujet clu' Roi n'ait rien a craindre, ni pour
ses proprietes, ni pour sa liberte individuelle, tant que les loix et
leurs Ministres se taisent a son egard; qu'il ne puisse des-Iors y
~tre attaque que dans les cas et les formes que traceront les loix
du Royaume; qu'il ne soit plus fait aucun usage de lettres de cachet;
que, hors des cas qUI, regarderont le service militaire, les Gouver­
neurs et les Commandans des provinces ne pUissentplus, sous
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Nacioneari eman behar fayoen Constitucionea.

Cein nahi icenez deith de~an Nacione batec here gobema..
mendua, Nacione" bura ecin deith diteque libroa, non ez, dituen
berac eguiten bere legueac; non haren membro bakhotcharen
onthasunac ez diren e~artcen berac eguin dituen legue heyen
goardiaren azpian, non particular bakhotchac ez duen libertate
osoa arguitarat emaiteco, ordena publicoaren mantenuarent~at eta
haren perfeccionatceco' heldu caizcon pensamendu guciac.

Erresumaco Estatu-generalac behar dire beraz maiz erreberritu;
heyen berriz biltcea behar da ordenatu, moyenic segurenac har­
tcen direlaric, heyen biltcea manatua i~anen den demboretan, ez
de~an nihoiz gUibelamenduric ican.

Asamblada heyetan behar dire eguin, gambiantcetarat sujet
ivanen ez diren bevala, Erresumaco legue generalac. Legue hec
behar dute eguinac i~an, nahiz asambladaco Deputatuec, nahiz
Erreguec berac, asamblada hartan eguinen tuzten proposicionen
gainean, eta hail h9rrela establituac ivan diren ondoan, behar dire
incht~nt beretic, p.tlblicatu eta executatu.

Bainan nola Estatu-general batvuetaric bertcetaraco bizquitar­
tean, baiditeque cembait legue berri eta presatuzco batvuen beharra,

, nahiz Erresuma gucicotz,. nahi~. c~mbait provincia bakhochetacotz,
casu hortan Soberanoari choilqui ivanen vayo here Conseilluan
legue bizquitarteco horien eguitea. Legue suerte horiec egorrico [5]

ditu bere Parlamentetarat, Parlamentei legue heyetan iduritcen ba-
cayote cerbaif ungui ezdenic, cilhegui ivarlen ~ayote 'beh-in eta
bietan Erregueri bere errepresentacionen eguitea;" bainan errepre-·
.sentacione horiec eguin ondoan, Soberanoac nahi badu oraino eta
declaratcen badiote bere Parlamentei, manuzco' gtithunez, legue
hec i~an ditecen pausatuac, orduan Parlamentec publicaracico ,di­
tuzte ieran ditecentvac executatuac choilqui lehenbicico Estatu gene­
raletarainocoan; non legue heyen execucionean ez den aurkhitcen
cembait Soberaniazc-o" -bldegabe;"'" cein khasutan Panamentec
~guinen baitit~e oraino ~~epresentacione berriac.

Legueac eguin ondoan, leg'ue hec eta legue' 'heyen Ministroac'
ichilic daudeceino, Erregueren sujetei nihore ez dio beldurcunderic

._~man b~~~r__~~ !J.~~e onthasunen govamenean, ez bere libertate
osoaren gainean: legueac' eguirie'z gueroz Erregueren sUjet bakhot­
chac ez du behar ivan nihortaz bilhatua Erresumaco leguec manat­
cen duten khasutan eta ~aneretan baicen: letra de cachet deitcen "
diren, preso emaiteco manuez, ez da cilhegui behar ivan g"uehiago
cerbit~atcea:hirietaco eta provincietaco Comendant eta Goberna­
dorec ez dute hemendic harat podoreric behar ivan, soldaduez eta:

, . I
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peine d'~e poursuivis comme coupables -du crime de lese-liberte
c~vile, expedier. des .ordres arbitraires d'empnsonnement, ni les
geoliers des prisons, ou les Comm'a'ndans des -chateaux, enfermer
des citoyens arretes en vertu de tels ordres~ sans ~tre punis comme
complices du m~me crime. '

11 faut Que chaque citoyen ait la liberte de repandre, par la voie ­
! de l'impression, toutes -les idees qu'il peut -croire utiles, ou a la
/ chose publique, ou merrte aux. loisirs et aux delassemens de sa [6]

Nation; qu'en consequence les- fonctions des censeurs soient sup­
primees, et que la presse reste libre, avec cetteprecaution, qui
.paroit suffisante pour en detourner les abus, que l'Auteur et I'Im­
primeur seront obliges de se n<;>mmer dans les ouvr~ges.

11 faut enfin que, hors le ·Souverain, it n'y ait aticun depositaire
de quelque portion de la puissance publique, qui ne' soit desor­
mais oblige de repondre ou devant les assembleesde la Nation,
ou devant ses Tribunaux, des abus Qu'il se sera permis d'en faire;
et qu'a ces egards, le cours. de la justice ne puisse plus etre faire;
par des evocaijons et par des etablissemens momentanes de Tri­
bunaux de commission, qui J1.e peuvent servir le plus souvent qu'a
sauver des coupables, ou aperdre des innocens.

PO.ur rendre ou pour donner a I'Etat cette constitution tutelaire
des proprietes et des libertes de chacun des SUjets du Roi, et pour
la lui assurer a jamais, il faut que les assemblees de la Nation
soient invariablement soumises au principe de droit commun qui
doit regir toutes les assemblees deliberantes; et que les opinioris
s'y prennent par t~te et non par ordre.

La constitution nationale une fois etablie sur ces maximes
fondamentales des Gouvememens legitimes, operera d'elle-meme
dans les details de l'administration, toutes les reformes qu'y sollici­
teront les droits imprescriptibles de la Justice et de l'humanite, ·et
l'inter~t general de la Nation. ".
, Les habit(}ns de nos Colonies seront admis a 'unerepresen­

tation aux assemblees generales de leur Metropole.[B].
L'esclavage des Negres sera aboli dans nos Colonies.
Les loix, qui dans les armees de terre et de mer affectent ex­

clusivement a la Noblesse les premieres places, seront abrogees. .
Les annates seront supprimees.
Les dispenses pour les mariages, les provisions -pour les re­

signations en faveur et pour les autres titres -de benefices,seront
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soldaduzco cerbit~ua intresatcen duten eguit~coez campoan, bere
ordena .muguerri gab-eeoez, Erregueren sujetic batere preso emana­
razteco; eta etnan arazten badituzte, nahiz hec, nahiz presondegui­
taco eta gaztelutaco presoner suerte horiec errecibituco tuzten goar­
dianoac behar dute iean cherkhatuac eta punituac, libertate maite
eta preciatua hausten eta porroscatcen duen crima eguin dutelacotz.

Frances bakhotchac behar du iean Iibertate osoa imprimeriaren
ariaz arguitarat emaiteco, populuaren eorionarenea~, edo oraino
haren ,pausuco demboretan ~rrecrearazteco, ,asmatuco tuben [7]

pensarnendu guciac. _Hartaracotz deseg,uin behar dire .liburu bisi­
tat~aillen empleguac, eta liburu eguillei cilhegui behar ~ayote iean
liburu fuerte" gucien eguitea, condicionereqtiin choilqul, liouru eguil­
lea eta autora bera icendatuco direla bere obretan. Iduri du preco­
cione hori asquia dela abusuen guibelatceco.

Finean Soberanoaz bertce .aIde, Erresumaco bothere publicba:. .
ren cembait porcione duten g'uieon guciac; herchatuac behar dire
iean hemendic harat eguinen tuzten abusuez eta inyusticiez ihardes­
terat, nahiz E.statu":generaletan, nahiz Justiciaco Tribunaletan; hor-,
taracotz, Justiciac ez du guehiago trabatua behar iean, ez evocacio­
neac deithcen diren, faltadunac haren escuetaric kentcen tuzten,
moyonez, ez eta ere comisione· particularrac erraiten dioten, Trio.
bunal~z, ceinac maicenic ez baitire cerbit~atcen.criminelen salbatce-
co, edo malhurusquiago oraino innocenten galtceco baicen.

Erresumari bihurtcecotz,. edo emaitecotz Erregueren sujet ba­
khotchari bere libertatea eta bere onthasunac -beguiratu" behar
diozcon constitucione ecin asqui pre~atu hori, eta horren seculacotz
seguratceco? ES~Qtu-gen~raletaco Asambladan behar dire i~an sume­
tituac, Asambl~da guciac gobernatu behar dituen dretchu commu­
neco principoari; eta 'hortaracotz Estatu-generaletan opinioneac
behar dire hartu buruca eta ez ordenaca.

Franciaco constitucioneac, behin hola establituz gueroz gober­
namendu. legitimo gucien fundament horien gainean, eguinen tu
bere baitaric, administracioneco chehetasunean, Nacionearen intres
generalac, justiciaren eta humanitatearen .dretchu ecin seculan
ahantciec, galdeguinen diot~oten erreforma:·guciac.

Gure Colonietaco habitantei cilhegui i~anen ~ayote, bere ethor­
quia atheratcen duten Erresumaco Estatu-generaletarat Deputatuen
egortcea. [9]. ;

Gure Colonietan ezeztatua i~anen da Moroen esclabotasuna.
Hautsiac i~anen dire' itsasoco eta leihorreco armadetan Aitoren­

-." semer choilqui l~h~nbicico herruncac emaiten 9i9~eaten legueac.
Annatac deithcen dire Aphezpicuec eta Abad~c Aita-sainduari ,

pagatcen diot oten dretchuac. I<;anen dire dretchu h-ec khenduac,~
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donnees par nos Ev~ques dans leurs dioceses reSpectifs, et notre
argent n'achetera plus a 'Rome toutes ces choses qui doivent se

,donner. .

Ces maximes fondamentales de, la constitution de l'Etat, et ces
reformes dans son-administration, une fois consacrees par l'adhesion
des Representans de la Nation, et du Souverain, l'objet public dont
s'occupera ensl:lite la Nation, sera sans doute celui des depenses
necessairesa l'entretien de la force publique, qui doit maintenir
l'ordre dans l'Etat, et faire r~~p.e.cter sa puissance au dehors.

L'IrnpOt.
Le desordre des finances du Royaume est-it tel, que, pour

preserver la Nation de l'opprobre d'une banqueroute, et pour subve­
nir aux depenses necessaires' du Gouvemement, it faille, a la masse

\ enorme des impots deja etablis, en ajouter d'autres? (10].

Ne seroit..il pas possible d'atteindre ce double but en subs­
tituant aux impOts etablis, d'autres subsides d'une perception plus
facile et moins dispendieuse, en les repartissant egalement sur tous
les Sujets du Roi indistinctement, en simplifiant leur regie, en mo­
derant les benefices des principaux Agents du Fisc, en diminuarit
leur nombre et celui de tous leurs Agens en sous-ordre, en les sup­
primant m~me tous, en faisant subir aux depenses ,<;le I'Etat, jusqu'ici
estirri~es necessaires, toutes les reductions 'qu'y ,exigerolenf petit- :

. etre leur juste comptabilite avec l'honneur du trone, la puissance
de I'Etat au-dedans et au dehors, et le bonheur du peuple, le premier
voou d'un Souverain cheri?

Sur tout cela, les Deputes du Tiers-etat du Labourt devront
entendre les instructions que le Souverain fera donner a la Nation
par son, Ministre des finances.

'Les' vertus et les' lumieres connues de ce Ministre assurent
d'avance le Tiers-etat du Labourt, que la Nation pourra livrer sa

.-' CQPfi.~n~~ ,~ ~es .•nstr~ctio~s; qu'elles ..l,ui presenterqnt., t!D_ t~~le~u
fidelle de l'etat de ses finances; q'u'on ne' lui demandera pas de
nouveaux subsides, si l'Etat peut absolument s'en passer; que, si
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ceren Erresumatic -camporat goanarazten ,baidituzte Erresumarent-
~at p!emiazco den diru,porcione .handi b~t. ._. .,. .

.. Ezcont,cetaco dispensac, 'Errol6iieri- eta bertce beneficio edo
prebenden batec bertce baten bururat iraganarazteco, eta holaco
titulu guciac ic;anen' dire emanac Aphezpicuez, b~khotchac bere
diocezetan; eta manera hortaz gure diruac ez ditu guehiago eiosico
Erroman dohainic 'eman behhar diren .gau~ac~

'. '-Erresumaco lehenbicico maxima principal horiec, eta admirils~
··tracioneco erreforma horiec, Estatu-generaletaco Deputatuez eta
Soberanoac e~gutuac, eta fincatuac i~anen diren ondoan, guero
Nacionea occupatuco den objet publicoa i~anen da" dudaric gabe,
Erresuman berean manten~t_u !;>ehar duen _or9.~nar~~__eta campoa~

, errespetaraci behar duen botherearen indarraren entretenimen­
: duac ekharrico dituen gastu ~ucenac.

'lmposac

Hain desordena handia othe da bada Erresumaco tresoretan,
non Nacionea bancarrot baten ahalqueria 'eta itsusitasunetic gui­
belatcecotz, gobemamenduco gastu baitezpadacoei ohore eguiteco,
yadan emana~diren imPQ§J_~i9nen nombre icigarriari,benar.1;laitc;ai~..
co oraino bertce cembait iratchiqui? [11],

Ecin libra othe litake bi herstura horietaric Nacionea, yadan pausa­
tuac.diren imposen orde, emaiten litequelaric bertce cembait, ceinen
.biltcea erre'ch-agoa eta gutiago gastosa--bailiteque~--partitcenTeitez­
'quelanc impos berrt hec igualqui eta berechtasunic gabe Erreguer~,n ,
sujet gucien artean, heyen erabilceco moduac simpleago bihurturic? .
Ez othe leitaque libra bi herstura horietaric, heyen bilc;aille lehen­
bicicoen irabaciac gutituric, bilc;aille l1eyen nombrea bera ,eta heyen

, azpicoena chumettirlc, edo oraino bil~aille horiec guciac khenduric,
, -orar arteraino baifezpadacoac iduquiac i~an diren 'Erresumaco g'as-
tuei, thronuaren ohorearequin, Erresumac bamean eta campoan
beharduen botherea eta populuaren c;orionarequin, ceina baita So­
beranoric maitenaren botu principala, antola litezquen gutimendu
guciac eguinez? .

Gauca horien gucien gainean Laphurdico Heren-estatuco De­
__ putatuec aditu beharco tuzte Erreguec bere tressoreco Ministroas
eman aracico diotc;oten arguitasunac.

Ministro horren berthutec eta ec;agutc;a bereciec seguratcen
-dute aitcinetic Laphurdico Heren-estatua, confidentciaric haridiena­
.. requin Nacionea libra ahal ditequela Ministro hunec emanen diot<;an
iracats penei. Instruccione heyec presentatuco diotela Erresumaco
tresoren estatu leihal bat, ez diotela impos berriric galdeguine.n,
baldin ~iholere impos berriric gabe pa~sa bad~teque, eta oraino
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m~me on a pu'trouver des moyens pour alleger le poids des impt>ts
acttiels, on tiendra a honneur et gloire de les indiquer et de'les
f~ir.~.adopter a la N:apqn ~ssemblee; mais si des etats bien verifies
.y demontraient la necessite d'etablir de nouveauX impOts pour les
engagemens d~ l'Etat et ses besoins indispensables, alors sans
,doute les Deputes du Tiers-etat de, toutes les autres provinces du
Royaume voteront pour y souscrire; I'on ne peut guere en douter
d'apres les sentiments patriotiques que'elles ont deja manifestes
a_'-C~t.egatd; et alors le Tiers-etat du ~abourt aurolt trap asouffrir [12]

de faire exprimer par ses Deputes des vceux contraires clans l'assem­
blee de la Nation. lis s'uniront donc dans ce cas au vceu general de
la Nation: mais ils ne devront pas rougir de solliciter des menage­
mens dans' la repartition, 'en faveur de la pauvrete de leur Pays.
Ils representeront que le sol 'y est montueux, ingrat, I sterile et
,'long-tems rebelle aux efforts les plus opiniatres et les plus dispen­
:dieux de .la culture; qu'aussi beaucoup de' terrains y restent en
"friche de tous les terns; que d'ailleurs la province, Lcomme pays
. frontiere, entretient un corp~' de milice permanent de mille hommes,

dont son Bailli d'epee est le Colonel-ne, et qui dans le terns de .
guerre, est pr~t a suppleer les garnisons militaires a Bayonne, et -'
dans les autres postes du Pays Oll le Gorvernement peut le croire
titil~~ q,ue par to~t~'c~s c.on.siderations, le contingent du Pays aux
subsides de l'Etat etait reste borne jusques vers le milieu du,dernier
siecle, a ,un ·abonnement de 253 liv., appele de subvention; que
depuis, son abonnement a, ete porte, en y comprenant l'ancien, a
plus de 60000 liv.; et qu'un accroissement de cet impOt, pour peu

.qu'il s'y rendit sensible, pourroit forcer ses ha.bit~ns aux ~migra­

.tions, et amener la ruine -entiere de cette contree limitrophe de
I'Espagne [14].

Vraisemblablement c~- ~Jr~-'~{i moment Oll s~entamera cette
deliber?1tion sur les subsides de l'Etat, que les Representans de la
Nation reclarrieront le renouvellement et la confirmation 'de ce
principe tutelaire de la propriete, auquel la justice souveraine' du
roi a elle-m~me rendu hommage, dans ces derniers'tems; qu'aucun
iinpOt ne puisse desormais' s'etablir dans le Royaume, que de l'aveu
de la Nation assemblee.

Ce sera aussi dans cette partie des deliberations de la Nation
assemblee, que 'les- Deputes qui -la 'representeront demanderont
que cette l~i,._~i d!gn~ du trOne, qu.e s·'est deja imposee le Souverain,



Traduction en basque det~rmes politiques· sous la revolution // 99

baldin aorkhitu bacfa cembait moyen yadan'.establituac diren carga
handien, arintceco, ohore eta glori~ handiteat atchiquico dela heyen
propotsateea eta Naeioneari emaitea. Bainan atteneioneric handie­
narequin .examinaturicaeo .estatuec, ecin 'd,udatu guisa aguertcen
badute Erresumaco engayamenduei, 'eta haren baitezpadaco beha­
rrei ohore eguiteco behar direla eembait impos berri eman, orduan,
dudaric gabe, Erresumaeo· provincietaco Heren-estatuco Deputatu
guciec, laudatueo dute, yadan e~gutcerat eman tuzten ~timendu [13]

,6horagarrien arabera,; laudatueo dt.lt~, diogu eembait impos beqiren
establimendua, eta orduan Laphurdico Heren-estatuac sobra p.ena
luque, Estatu-generaletan here Deputatuez botu contrarioric ~gui­

tea. Casu hortan ,b.eraz, bat eguinen dire Laphurdico Heren-estatuco
Deputatuac, Nacionearen botu generalarequin; bainan ez dute 'or­
duan oraino ahalqueric behar iean herri pobre hauquien.favoretan
galdetceco gutimendu eta urriealmendti ee~bait; lmpos heq~ietan
ero~co cayoten partean errepresentatuco dute, Laphurdi herri men- .
diz bethe bat dela, Laphurdico lurrac idorrac, agorrac eta derilbora
lucez trabailluric borthitcenei eta, kharioenet ukho eguiten diotenae
direla: arraeoin horien .ariaz bethidanic lurric guehienac lane daude­
cela: bertce aIde Laphurdic, frontera den' beeala, eiltretenitcen duela
bethi prest den mina gUiebriezeo erregimendu bat, ceinaren Colonel
edo burucagui baita bere Justiciaco ezpatazco Baillif-handia, eta
ceina, guerla demboretan eta lehenbicico ordenan, partitcen baita '
Bayonarat, edo gobemamenduae necesario aurkhitcen duen La­
phurdico bertee eembait lekhutarat, heyetan' soldaduen cerbit~u

bera eguiterat; consideracione horien gucien ariaz Laphurdic paga­
teen cituen imposicionen partea, egon dela azquen mendearen erdi­
taraino, subvencionea deithcen den berrehun eta berrhogoy eta
hamabirur liberaco abonamendu edo punchamendu'baten oin'ean;
gueroztic haren ~1?_onarpenduacigan direla lehenecoarequirlbatean
hirur-hogoy milIa libera baino' gorage>, eta 'orai, denmendrena sen­
tiaraz litequen impos horren emendacionec hertcha 1eteaquela
Laphurtarrac Erresumaren ,uzterat, eta aria hortaz eguin leeaque­
tela Espainiaren. hausso diren herri hauquien eorigaitz osoa.

Imposen deJiberacionea hasten ,den d.~mboran, galdeguinen [15]

dute, dudaric gabe, Nacioneco Deputatuec confirmatua eta eqe­
berritua iean dadin, onthasun guciac beguiratu behar tuen, eta Erre­
guec berac azquen dembot:a hautan eeagutu eta aithortu duen
principioa, ceina 'baita, hemendic harat ez dela Erresuman imposic
establituco Nacione guciaren laudamenarequi~ baicen.

Deliberacione hori hartcen duten dembora berean oraino gal­
deguinen 'dute Nacionearen Deputatuec, Erreguec bere buruari
eman dioen eta thronuari hambat ohore 'eguiten dioen legue hura,
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de faire verifier chaque' annee les comptes de finances du Ro­
yaume, et de publier par la ·voie de l'impression, les resultats de ces
verifications; devienne. encore, pour l'avenir, l'une des lois' fonda­
mentales de la constitution. Les Deputes' du Tiers:.etat du Labourt
s'uniront aces demandes si interessantes des autres Representans'
de la Nation.' .

Administration de la Justice.
La position du Pays de 'Labourt ,ne permet guere peut-~tre

ases habitans de juger, si panni les Parlemens du Royaume, autres
que celui dont it depend, il s'en trouve quelques-uns, dont les
ressorts sont trop. etendus, et exigeroient des 'demembremens,
pour une expedition plus facile, plus active et moins dispendieuse
des causes d'appel.. ,

Cependant l'inconvenient de la distance OU se trovent les Cours
'souveraines d'appel de quelques-unes des contrees de leur ressort,
ne peut-H pas ~tre modere par des moyens moins e~traordiQaires
et moins' dangereux que.. celui du demembrement 'de leurs tem-

. toires, qui tendroit adonner aleurs justiciabl~ actuels de nouveaux
Magistrats, en qui ils,ne pourroient avoir la meme confiance que [16]

dans les anciens, et qui ,selon toutes les apparences, 'ne pourrolent '
la merit~r de long-t~ms? .

Que desorrnais tous les proces civils se 'portent en premiere
instance devant. les Bailliages et les Senechaussees,'et que les
.appels de leurs jugemens, dans les causes' reconnues assez impor­

- 'tantes pour devoir en ~tre susceptibles, se portent directement
aux Cours. du Pariement, d'oll ils ressortissent. ,

Ce', sera supprimer du m~me coup ces distinctions, deshono­
rantes' peut-~tre pour la justice, .que.l'Edit de ·Cremieu avoit etablies
entre les causes civiles des Nobles et celles des autres SUjets du Roi.

Que sans faire changer de nom aux' Bailliages .et, aux Sene­
chaussees, les jugemens qu'ils rendront dans' les coristatations
civiles purement pecuniaires, solent rendus ,s'ouverai.ns, toutes les
fois que I'objet de la discussion n'excedera pas une certaine somme,
et que dans chacun de ces Tribunaux la quotite de cette. somme
soit fixee eu egard aux ressources plus ou moins etendues du pays
pour le numeraire. _

On n'ose tracer le m~me plan pour les contestations civiles
'qui rouleroient ,sur des proprietes immobiliaires, parce qu'il faudroit
en assujettit l'objet a des estimations prealables qui -tomplique­
roient la .procedure, et que d'ailleurs ces sortes de ·c.hoses ont un
prix d'affection, qui peut s'accf01tre encore par le litige rri~me, ~t

qui ~cha?pe pr~sque toujours aux' estimations.
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ceinetaz Soberanoac aguindu baitu urthe g-uciez, urthe bakhotche­
,t~co Er:res~~~c:.,O tre~.or~c6 contu generala verifjcatua ieanen dela,
eta publicatua impresionearen bidez, iean dadin orainp guerocotz
constilucJonezco legue, principalenetaric' pat. Laphurdico 'Heren­
estatuco Deputatuac bat eguinen dire galde intresant horietan Erre­
sumaco bert~e pep~tatuequin., , .

Justiciaren Adrr:ainistracionea.
Laphurdiren posicioneac ~z di~te ~ainitz permetitcen Laphur­

tarrer-yaquitea 'eya, ez bera dependitcen den Parlarrienfean, bainan
bertce Erresumaco Parlamenten artean othe den cembeit ceinen
hedadura sobratuec galde bailevaquete iean ditecen-partituac, ap­
pelletaco haucien juyamendua erechteco, lasterragoa eta gutiago
gostaco dena ieateco.

Bizquitartean appelletaco Justicia soberanoetan heyen urrunta­
'sunetic popuhiari heldu vaizcon bidegabeac, ez. othe litezque guti
bederen, heyen partitceco ,m,oyen danyeros eta 'borthitcegui, hori

, hartu gabe? Ecen moyen horrec eman lioteoque populuari Yuye
berri batc~ec, ceinetan ez bailuquete, eta ceinec 'ez baileeaquete
mereci dembora lucez bere lehenagoco Yuyetan euten [17] - confi-
dentcia. .

Hemendic narat civileco, erran 'nahi da,"criminelari behatcen ez
caizcon hauci guciac iean dite'cen eramanac lehenic Bailliage eta
Sennechaletarat; heyen yuyamenduen appellac, hortacotz asqui im­
portantac eeagutuac ieanen diren eguitecoetan, iean ditecen chu- _
chenqui deithuac Yusticia h9riec dependitcen diren'Parlamentetarat.

Colpe' horta"z beraz 'hautsiac ieanen dire' Aitoren-semen eta
Erregueren bertce suyeten artean, Cremieu deithcen den hirian'
emanicaco legueac eearri tuen, eta Yasticia bera, behar bada de-
sohoratcen duten, berechtasunac. .
, Ballliagei eta Sennec,halei icenic garrib~araci' gabe, diruaz eta
diru suma suerte batez 'baicin questione'ieanen ez den haucietan,

, Yusticia horietaco yuyamenduac ivan ditecen soberanoac, erran nahi
.da appelletarat suyet ieanen ez direnac, eta suma suerte aiphatu,dugun
hura i~an dadin fix~tua Tribunal heyetaric bakhotchetan heyen ere-
muen eta aberastasun'en arabera. .

Ez gare' ausartcifcen" orithasunen gainean ieanen diren hau­
cientcat gauea beraren proposatcerat, ceren hauci horietaco obje­
tac suyet baitire, Yusticiaren. martcha gaiteagoa errendatcen duten
estimacionetarat, eta bertce-alde oraino ceren onthasunec baitute­
bere yaben aldetic amudiozco precio bat, Ce1I1a-'mai"z hauciac 'berac
handiagoa bilhacatcen baitu, eta ceina casic bethi iteur bailaquio-
quete estimat~ailenbeguiei. _
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Que les Tribunaux m~me des BaiJliages' et·des Sen~chaussees
soient fen:nes, atouteS les'petites contestati9ns p~cuniaires 'qui n'ex­
cederont pas une somme,de 12 liv._ou m~me l~ double d.e.,Gette
somme,; que ces rnodiques differends soient renv'oye~ ~ux "[18]

Officiers municipaUx des lieux, et'qu'ils sO,ient autorises. ales juger
definitivement, par maniere de police, sans forme ni figure de'proces.

,Mais qu'on rende' en 'm~me-tems aux BaiJ.Jiages et Sene­
. chaussees les matieres des eaux et for~ts qu'on leur 'a enlevees, pour
creer ces Tribunaux du m~me nom, dont I'inutilite et la surcharge
pesent depuis trop long-terns sur la ,Nation. --

Qu'on leur rend'e 'encore les causes contentieuses des Commu-
nautes et des Pa~oisses, qui se portent devant les Intendans. '

,- Que'-da-ns' 'les matieres criminelles m~me,- les Bailltages, et les
Senechaussees soient charges en "premiere instance de leur juge­
ment; et qu'apres les premieres informations faites~ les Juges des
lieux soient tenus de les leur envoyer avec les-plaintes. 11 y, a trop
long-terns qu'on reconnoit que l'innocence est trop exposee dans
ces petites jurisdictions, ay laisser achever ces sortes de 'procedures,
et que le crime y trouve trop d~ ressources pour l'impunite.

Que dans ces affaires du, petit-criminel, qui naissent des injures,
des rixes, les Bailliages et les Senechaussees puissent sans regle­
ment al'extraordinaire, prononcer des dommages et interets jusqu'a
concurrence de 100 Iiv.., et que leurs jugemens, Iorsque la peine
pecuniaire n'excedera pas cette somme, et qu'ils, ne tendront
d'ailleurs qu'a des reparations civiles, resten.itdefinitifs.

Par ceslegers ~hangemensde I'ordre de proceder en premiere
instance, dans les matieres civiles y criminelles, par ces mediocres [20]

accroissemens de la jurisdiction des Bailliages efdes Senechaussees
dans les, affaires de l'un et l'autre' genre, l'autorite publique premu­
nira l'homme, aut~nt que cela lui est permis peut-~tre, contre la
triste manie du litige;la plupart des proces 'se termineront dans'les
Tribunaux des contrees OU ils auront pris naissance; les Tribunaux
sQuverains n'auront plus a juger des appels que pou~ des affaires
d'une importance digne de cette reclamation extraordinaire;, et leur
distance de quelques-unes des contrees de, leur ressortdeviendra
encore, dans ces causes m~me, un frein utile contre la ,licence des
appellations. , .
, Les reformes que la Nation paroit desirer depuis longtems
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Hamabi libera edo oraino sUrna horren doblea- iragaten ez duten
diruzco· hauciel, i~an ditecen 'Bailliageac eta Sennechalac Qarratuac;

. - ~ta iean ditecen hauci horiec egorriac herri bakhotchetaco cargu­
"dune~ ceinee yuyatUco baitituzte appellic gabe,.'polic;aco eguitecoen [19]

maneran, haucitaco formaric gabe.

Bainan dembora berean. bihur diot~otela Bailliagei eta Senne- .
chalei, bortchaz eraman diot~oten arriberen eta oihanen ariaz for­
matcen diren hauciac, deseg~iten direlarican eaux eta foretetaco
deithcen diren Tribunalac, ceinen carga inutilac dembora lueeguiz
lehertcen baitu Nacionea. .

Bihur diot~otela oraino Intendencietarat eramaten diren herrien
-beren haucitaco eguitecoac.', _ '

Hauci' crimineletan ere Bailliageac' eta Sennechalac choilqui
iean ditecen cargatuac lehenbicico yuyamenduez, eta lehenbieico
informacioeneac e"guin ondoan, Yuye particular guciac i~an ditecen
obligatuac Bailliagei eta Senneehalei informacione heyen egor~erat,
errecibitu tuzten plaintequin. Sobra dembora da e~agutuai~an dela
Yusticia chume h'orietan maicegui, accusatuac direnen innoeentciac
galdeteen_duela ez ditecen heyetan akhaba hauci horiec, eta crimine­
lpe sobra i.hez lekhu atcem~~~n'dutela heyetan ez gaztigatuae i~ateco. _

Iharduquitcetaric, escatimetaric, eta arnoae "edo .colerae erran­
arcizteii'Ciltuen ah'apaldf galchtotarie,' eta colpe dariyeros ez direrte­
tarie sorteen diren eriminelchumeco deithcen diren haucietan, Bail­
liageac eta Sennechalac i~an ditec.en autorisatuac, erreguelamendu
extraordinario deit.~cenden formalucea eta gastosa emplegatu gabe
heyen yuyatcerat, ordenatuco dituen domaya eta intresen yuyamen­
duac ehun libera pasateeil-ez dituenean, eta'suma hori pasatuco ez
duten eta erreparacione eivilac baieen manatuco ez duten yuyamen-
,duac, i~an ditecen Tribunal horietan soberanoac.

Eguiteco criminel ez direnetan, lehenbicico Tribunaleta haucien-
. tc;at seg~itu behar der:t ordenan egL!inen diren gambiantc;a ehume [21]

horiez, Bailliagei eta -Senneehalei emanen c;aizcoten erriendacione ,
aphur horiez, leguee, cilhegui c;aioten bac;ain batean bederen, gUibe­
latuco tuzte gui~onac haucitaco gustu c;origaitceeotic, haucitic gue­
hienac akhabatuco dire hasico diren lekhu beretan. Parlamentae
eta bertce Yustieia soberanoae ez dire guehiago occupatuac ic;anen
appelletaco dretchu extraordenarioa mereei duten eguiteeo handien
yuyateen baicie, eta orduan oraino, Yusticia soberanoen urrunta­
suna ic;anen da arrac;oin bat -appellic ez arinqui eguiteeo.

Ncicione gueiae :asp~ldi~danic galdet~~n tuen errefo1:mae, legue
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dans la legislation civile et criminelle, pourront sans doute" une
\fois effectuees, remplir encore mieux les vooux d'un Gouvernement
bienfaisant pour l'administration de l'une et l'autre 'Justice.

Mais, pour achever ce grand ouvrage, ce ne sera pas trop
vraisemblablement de l'intervalle qui separera la prochaine Assem­
blee de la Nation de celle qui suivra; et en attendant, ne pourroit-on
pas, dans les Etats-generaux qui vont' se convoquer, faire sublr a
notre code criminel quelques reformes partielles, .qui peut-~tre in­
teressent d'une maniere urgente l'innocence des accuses, victimes
de l'erreur ou de la calomnie, et l'honneur de la Justice?

Ne pourroit-on pas faire disparoltre des actes de l'instruction
criminelle, cette clandestinite trop dangereuse qu'on- y exige a·
l'egard- des accuses, et qui ne s'observe qu'a regard des accuses
pauvres?

Ne pourroit-on pas bannir de l'ordre judiciaire que" l'on suit
'" maintenant au criminel, cette distinction trop repugnante ala raison,
'--entre les faits appeles p,eremptoires, et les faits justificatifs; les

'\ etablir egalement proposables et susceptibles de preuve de la part [22] .

\ des accuses en tout etat de cause, et les affranchir"encore d'une partie
au moins des g~nes auxquelles on' assujettit les accuses pour la

'production des temoins par lesquels ils pourront les prouver?

Ne po~rroit-on pas faire cesser ce privilege etrange qui semble
outrager la Justice en' faveur des Pr~tres et des Nobles, en leur
attribuant la faculte arbitraire de faire juger ]eurs causes crimi­
nelles aux Parlements, par la Tournelle seulement, ou par la
Toumelle et la Grand-chambre reunies? '

Ne pourroit-on pas supprimer les distinctions qu'amenent certains
crimes, pour les peines pU~~iques a" dece~er contre les Nobles ou
contre les Roturiers qui s'en rendent coupables? -

Enfin ne pourroit-on pas du titre des Recusations, commun
aux procedures civiles et criminelles, supprimer certaines disposi­
tions, qui, pour honorer excessivement la dignite du Magistrat,
deviennent trop favorables a ses passions, comme homme?

Demandes particulieres du TIers-etat du Labourt.

1.° Par rapport a I'Administration de la Justice dans son Pays,
le Tiers-etat demandera qu'e~ m~me-tems qu'on maintienne sa
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criminel eta eriminel ez direnetan eguiten direnean, hobequi corn­
plituac icanen dire gobernamendu, populuaren ona baJcic nahi ez
duenae eguiten tuen botuae, .yustieiaren administraeionearen
gainean. . . ': '

Bainan obra handi horren eguiteeo, ez da sobra ic;anen, dudarie
gabe, bigarren Estatu-generalae lehenbieieo hautarie separatueo

.dituen dembora gucia; eta bizq'uitartean ez othe liteque 'posible
oraino Estatu-general hauquietan cemhait gambian~c;a eguitea, gure
legue erimineleeotan ez diteeen, aecusatu innQeentac ic;an ealom­
niaren eta sobra mai"z enganacor diren iduripenen victima doha-
cabeae? '

Ez othe liteque posible crimineleeo haucitarie khentcea aceu­
satuen, bainan accusatu aheratsae ez direnen alderat baicen be­
guiratcen ez den iehiltasun, ilhunbetasun eta' gordetce sobra danye­
ros hura?'

Ez othe liteque posible hauci criminelecoen yuyatcee,o ordene­
taric apartatcea, arrac;oin naturalaren contra dohan peremptoriac
deitheen diren, erran nahi da, batere dudarie gabecoac, eta bertee
yustificacionezco articulueri" artean aurkhitc;en den ,distincionea? 123].
Ez othe liteque posible ordenateea hi froga suerte horiec ic;andi­
tezquela galdetuac eta eguinae aeeusatuen aldetic, haucia perse-

I guiteen den cein nahi demboretan? Ez othe liteque posible oraino
aceusatuei errechtea bere innocentciaren frogatceeo presentatu
behar tuzten lekhucoen adiarazteco tuzten trabac?

Ez othe liteque posible suntsitcea Aphecen eta Aitoren-semen "
,favoretan, yusticia bera insultateen duen privilegio harrigari hura,
ceinac Aphecei eta Aitoren-semei emaiten baitiote hautu, heyen­
ganic choilqui dependiteen dena, .Parlamenteeo gambara handiaz
edo gambara hartaz Turneilaeo deitcen den Gambararequin yun­
taturic, bere hauci eriminelen, yuyarazteco?

Ez othe liteque posible hautstea Aitoren-semei eta gaineraeo
bertce Erregueren Suyetei crima batc;uen condemnamenduac
emaiten diotc;oten punicionen differentcia? ,

Finean ez othe liteque posible eguiteeo criminel eta eriminel
ez direnetan, Yuyen apartatceco titulutic khentcea cembeit articulu,
eeinee Yuyen dignitatea hainitz sobra ohoratcen dutelaric, heyen
pasionei, guic;on flaco bec;ala, abantail handieguiac emaiten bai­
tiozcate?

Laphurdico Heren-estatuaren galde' bereci eta particularrac

l.a' Bere herrietan Yustieiaren partitcearen gainean, Heren­
estatuac galdeguinen du, Laphurdi, Bordeleco Parlamentaren



106 Margarita Rica Esnaola

contree dans le re~sort du Parlement de Bordeaux, ses causes
d'appel y soient neanmoins exp.ediees sans aucune acception de
personnes, selon le rang de date Oll elles ,arriveront; et que pour
assurer cet ordre de leur expedition, le Gouvemement veuille [24]

prendre .des mesures rigoureuses, et s'il se peut,. incorruptibles.

Qu'en matiere civile, les jugementsde son Bailliage, clans les
contestation pecuniaires, dont. l'objet principal n'excedera par la
somm.e de300'·liv., restent definitifs, et que la voie.. de l'appel soit
fermee contre ces Jugements. _ .

Que dans ,les affaires du petit-criminel, son Bailliage puisse
sans reglem.erit a I'extraordinaire, prononcer des dommages ~t

inter~ts jusqu'a. concurrence de 100 liv., et que les Jugemens qui
n'excederont pas cette peine pecuniaire, et qui d'ailleurs n'ordon­
neront que des reparations civiles, restent egalement definitifs et
non sUjets a l'appel. .

Que les appels des autres jugemens qui s'y rendront en. matiere
civile et criminelle, se portentdirectement au Parlement de Bor­
deaux; qu'en reintegrant son Bailliage ~ans l'integrite de sa primitive
jurisdiction, on lui rende la partie des cas royaux dont on l'a prive;
et qu'on lui restitue les trois Paroisses de Bardos, de Guiche et d'Urt,
demembrees autrefois de son territoire pour. les unir a la Sene­
chaussee ducale· de Cames.

L'Assemblee-generale des Basques-'Fran~ois n'apu ceder, sur
ce point, aux representations contraires des Deputes particuliers
de ces trois 'Paroisses; parce que leur attachement pour la maison
de Gramont a pu seul les leur suggerer, et que le Pays de Labourt,
en partageant avec eux le m~me sentiment pour cette maison res­
pectable, y trouve un motif de plus d'esperer que la.justice toujours
genereuse des Gramont appuyera elle-t:neme, s'il. le faut; cette

-demande si interessante pour les Basques-Frantrois.

Que les proces en regIe soient interdits dans le Pays pour des [26]

'contestations purement pecuniaires qui n'excederont pas la somme
de 12 liv., et que ces modiques d~fferends soient renvoyes aux
Qfficiers-municipaux des lieux, pour le regler definitive"ment, par
maniere de police, sans forme ni figure de proces.

Que les lois cantre le vagabondage soient renouvelees, confir­
m~es et publiees, et qu'il soit enjoint au Tribunaux de tenir une
main rigoureuse a leur execution.

2. 0 Par rapport a la maniere de contribuer aux impots, et de se
regler entr'eux pour l'administration interieure de leu.rs Commun-
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soberanotasunaren azpian bethi uzten delaric, haren Bailliageco
apellac i~an ditecen Parlarrient' 'hartan yuy'atuac, harat egorriac'
i~anen diren herruncan, 'nihoren favoretan herrunca hura hautsi
gabe; eta ordena horren seguratceco, Gobernamenduac hardet~n [25]

moyenic segurena.c, eta ahal bada, gambia ez ditezquenac.

Criminelac' ez diren, diruzco, hirur ehun libera baino guehlago­
tarat iganen ez diren hauciac, ic;an ditecen ber'e' Bailliagean arras
yuyatuac~ eta yuyamendu suerte horientc;at et dadin ic;an ,app~llic.

CrimineI-chumeco deithcen diren eguitecoetan haren Baillia­
geac ordena dec;an, Erreguelamendu extraordenarioric gabe, ehun
-liberetarainoco,domaye'eta intresac, eta yuyamendu suerte horiec,
erreparacione civiloric baicen .bertceaIde manatcen ez dutenean,
ican ditecen soberanoaceta. appelletarat s-uyet ic;anen ez direnac.

Bertce crimineleco eta criminel ez direneco Bailllageco yuya~
mendu suerte guciac, ivan ditecen chuchenqui BordeIeco Parla-',
menterat eramanac; bere Iehenagoco yusticia osoa Laphurdico'
Bailliageari bihurtcen c;ayC?etaric; eman dioc;oten casu royalac
daritcoten altchatu-c;ayoen partea, eta it~uI diotc;oten lehenago
haren yusticiaren azpitic khenduric,'Camesco Sennechalari iratchi­
qui diot<;oten Bardotceco, Guicheco eta Ahurtico hirur herriac.

: Laphurdico EscaIdun-Francesen Bilc;ar-gerierala ecin erori da,
pontu horren gainean, aiphatu diren hirur herri horietaco Deputa­
tuec eguin diotc;oten errepresentacione contrarioetarat;ceren
errepresentacione hec eguin baitituzte choilqui Gramonen etchea­
rentcat duten amudioaren ariaz, eta ceren Laphurdi gucia heyequin
partaIe den-arren etche errespetagarri horr~ntc;at duten amudioan,
sentimendu hortan berean aurkhitcen baitute motibo bat guehiago,
esperant~a i~ateco Gramontarren c;ucentasun generosac berac,
sustengatuco duela Escaldun-Francesentc;at hain intresanta den
galde hori.

Hamabi liberaz gorago iganen ez'diren ,hauciac i~an ditecen [27J I

debecatuac LaphlJ~rdin, eta objet chume horiec ic;an ditecen cargu­
dunez, polic;aco maneran yuyatuac.

Suric eta egoitc;aric gabeco, curri eta esque dabiltvan yenden
.contra eguinac ivan diren Iegueac, ic;an ditecen erreberrituac eta
publicatuac, eta oraino ordenatua ic;an dadin Yusticietaco Tribunalei
vorrotzqui heyen executatcea. .' '.

2.a Imposen partitcearen eta bere herrietaco Administra­
cionearen moIden gainean, Laphurdico Heren-estatuac galdeguinen
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autes respectives, les habitans du Tiers-etat du Labourt demanderont
qu'on leur conserve la constitution particuliere que leur -assignent
les arr~ts du _Conseil du 3 juin 1660, d~ 10 fevrier 1688, du 17
juillet 1769, et du 1 mai 17,72. Ils se trouvent assez bien de,ce regime;
ils craindroient d'en changer.

Si les v~ux qUi se font entendre clans la Nation pour la suppres­
sion des, .Intendans etoient rempfis, ce regime clans leq,uel les
Basques du Tiers-etat demandent a ~tre maintenus, n'en devie-n­
droit vraisemblablement que 'plus avantageux pour leur contree.
Mais si les Intend'ans conserves devoient continuer. d'y avoir l'ins­
pection qu'on leur a reconnue jusqu'a present, les Basques du Tiers.. ­
etat demanderoient que, dans ce cas, on leur. .donnat pour Subdele..
'gue un Basque qui residat dans le Labourt, qui entenditleur-langue,
et qui pat avoir pour leurs inter~ts communs, ce zele d~affection que
n'affoiblissent point ,des inter~ts personels opposes. '

Apres meme ces reformes adoptees et sanctio'nnees par le
Gouvernement, ,_peut-~tre faudroit-il d'autres moyens encore pour
encourager l'agriculture dans un pays Oll la sterilite des terres est (28)

telle qu'a peine elles rendent -les tiers des grains necessaires aux
, besoins d~ pay~. Des, .loix recentes ont accorcle en general aux
defrichemens des"terres incultes, des exemptions d'impot et de dime
plus 'ou moins longues; il seroit de la justice et de l'interet du Gouver­
nement, que ces exemptions fussent prolongees pour le Pays
Basque, et qu'a l'epoque ou elles cesseroient, les terre's defrichees
ne pa'yas~ent la ,dime qu'au 50me des fruits.

3.° 'Par rapport a ,leur' Coutume locale, en prevoyant que la
reforme de quelques-unes de ses dispositions pourroit ranimer'
dans leur Pays l'activite de l'industrie, et favoriser les progres de
l'agriculture, les Basques-Franyois pensent neanmoins que le plan
de cette reforme doit ~tre concerte avec beaucoup de reflexion; et
tout ce qu'ils croient pouvoir, a cet egard, demand,er maintenant au
Gouvernement, c'est qu'illeur soit permis de former dans le Pays
un Commite d'hommes sages et instruits, pour travailler au plan de
cette reforme, et lui obtenir la s~nction du Gouvernement, s'il est
adopte par la majorite des Paroisses du Pays. '-

4.° Les Deputes des Basques-Franvois denonceront a la Nation
Assemblee les recherches vexatoires auxquelles se trouvent jour­
nellement ~xposes, de la part des Agens du Fisc, -les habitans des
Paroisses de leur Pays situ~s entre la Nive et l'Adour; ils seront
charges d'un memoire .qui les detaillera et dont le tableau suffira
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du icaQ:,dait~c~n .t:nal1feriituac·' .er~atoareri ·hi;I'~eari·. '~660ean,,~'otsa~

illaren hamarrean 168sean
,' uzta'illaren hama~azpian 176gean

,' eta
mayatcaren lehenean 1772ean

, Erregueren Conseilluan eman i~an

diren arrestee, beguiratu dioten constitticione particularrean. Ungui
aurkhitcen dire tratamendu hortaz; eta beldur luquete gambiant~a

caltecor luqueten.
Nacionearen arteanadiarazten diren botuac -Intendentcien

borhatceco; betheac balire, Heren-estatuco Escaldun-Francesec,
mantenitua i~an dadin galdetcen duten bere constitucione parti-
_c~~arra; abantaillosago baicic ez. liteq~e i~an Laphurdirent~at.
B"ainan Intendentac iduquitcen badire bere empleguetan, Heren~

estatuco Escaldun-Francesec galdeguinen dute eman dio~oteri

Subdeleguet~atEscaldun bat, Laphurdin dagoena, escara aditcen
duena, ber.e ·intres' propioec Laphurtarrent~at behar duen amudioa
flacatuco ez dioten bat.

. Erreforma horiec-guciac" Gobem~.menduac errecibitu eta mana·
tu ondoan,. behar da oraino galdeguin cembeit lagunt~a laboran­
t~en favoretan. Gal~e hon hambatenaz yustUagoa i~en da r29]

non Laphurdico lurren agortasunaren anaz, ez baitiote Laphurdico
lurrec emaiten bere haoitantei premia duten bihiaren herena.
Berriro eguinicaco legue bat~uec lur berriac dispensatu tuzte
detchimetaric eta imposetaric dembora suerte batent~at. Gobema­
menduaren justiciac eta intresac berac galdetcen du imposetaric eta
detchimetaric lur berriac dispensatcen tuen leguea, i~an dadin
Laphurdirentc;at ephe luceago batentc;at establitua, eta oraino Iur
berriac, ephe lu~atu behar den hori iragan ondoan-ere, ez ditecen
iean sumetituac hamargarrenaren orde berrogoi eta hamargarrena
baicic pagatcerat.

3.a Iduritcen delaric Laphurdico costumaren cembeit ~rticuluren
erreformac bitch eta susta le~aquela industria edo antcea, eta

. emendaraz laborant~a, Escaldun-Francesec uste dute bizquitarlean
erreforma horiec erreflexioneric handienequin eguitecoac direla;
eta orai objet hunen gainean galde de~aqueten gucia da, Laphurdin
i~an dadin formatua Laphurtar prestti eta arguitu bat~uez deputa­
cione· bat, ceinac erreforma horiec eguin ondoan egorrico baitituzte
herri bakhotchetarat, eta ceinen laudamena galdeguinen baitiote
Gobernamenduari, ~aldin herriac content badire erreforma heyetaz,
eta ez bertcela.

4.a Laphurtar Escaldun-Francesen Deputatuec declaratuco
diote Nacioneari, cembat ecin -jasanezco traba eta inyust~cia egun
guciez eguiten dioten goardec, bi arriberen artean daudecen Laphur­
tarrei; cargatuac i~anen dire memoria particular batez objet horren
gainean, eta asqui i~a~~~ da, dudaric gabe, Nacioneari eta S9be:ra-.
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pour interesser la Nation et le Souverain a en arr~ter le cours.

Us denonceront encore les concussions qu-e l~s Agens du Fisc
entreprerinent d'exercer sur le Pays, en exigeant sur les cuiis et le

.fer ouvres dans les manufactures des memes Paroisses, ainsi que [30]

pour les insinuations de$ donations entrevifs, des droits que la
Province a deja payes par son abonnement pour les impots de
tous les genres. - .

Ils denonceront l'atteinte que le Fisc a entrepris de porter dans
ces derniers terns a l'allodialite de tous les terns reconnue· de la
Province.

5.° lIs demanderont pour la partie maritime du Pays, et pour la
Nation, interessee a conserver ses ineilleurs matelots, -que pour
l'encouragement-de la peche de la Morue, il soit fait des reglemens
fixes, auxquels soient assujettis les armateurs -et les matelots, relap

tivem~nt aux avan~es.que les. derniers re<;oivent a leur depart.

Qu'il soit accorde des primes potir ces _exp~ditions maritimes;
Que les Morues de la peche nationale circulent librement dans

le Royaume, en exemption de tous droits, meme des droits d'octroi
des viBes; -

Qu'enfin l'entree du Royaume soit fetmee aux Morues de peche
etrangere.

6.° lIs demanderont que le Gouvernement fasse reconstruire
le pont de -Saint Jean-de..Luz, qui menace una ruine prochaine;
qu'il rembourse a la Paroisse de 'Cambo les frais d'un pont de pierre
-deja commence sur la partie de la Nive qui la traverse, et qu'en m~e­
terns it fasse construire deux autres ponts de pierre, l'un sui la Nive [321

encore a Itxassou, l'autre sur I'Adour, a prendre d'Urt vers le bord
oppose.

On demande_ ces depenses au Gouvernement, parce qu'elles
ne seront pas considerables; et qu'elles son necessaires, non seule..
ment au commerce du Pays avec les Provinces voisines, mais encore
a la Nation pour les passages des troupes. .

7.° La ville de Saint-Jean-de-Luz n'est defendue contre les rava­
ges de la mer qui a deja emporte plusieurs de ses maisons, que par

. une estacade en bois. La justice et l'humanite reclament du Gouver­
nement,. qu'a cette barriere trop foibl~, il substitue un mur solide,
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noari tra~a eta inyusticia cruel horien chechetasuna irakhastea,
heyen bararazteco.

Adiaracico dute oraino c;ucen contraric handiena dela larruen,
burdina obratuen eta donacionen insinuacionearentc;at Laphurdiri
pagarazten diotvoten dr~tchuac; ceinac yadanic Laphurdic [31]

pagatcen baititu bere abonamenduen ariaz, eta ceinac molde hortaz
bietan pag~razten baitiotc;ote.

Altchatuco dire borthitzqui Laphurdico herriei eta particularrei
bere onthasunentc;at berricozqui pagarazten diotc;oten dretchuen
cOl).tra~ .declaratcen dutelaric Laphurdi bethi-da~ic ec;agutua ic;an
dela lur allodial, erran pahi du, lur libro eta dretchuric nihori <;or ez
dioen batentc;at, eta pagamendu hain ,<;ucen contra eguinarazten
eta galdetcen tuzten horiec colpe mortal bat ekhartcen diotela
hareh libertate allodialari. .

5.a Galdeguinen dute Laphurdi-costa-partearentc;at eta Nacione
guciaren onetan, ceina iritresatua baita Laphtirdic fornitcen diot<;on
Erresuma gucico marinel hoberenen contserbatcerat, galdeguinen
diote eman-diotc;oton bacall1aben arrantc;ari laguntc;aric handienac;
ican ditecen erteguela'mendu c;ucenac 'eguinac marinelec partitcean
hartcen tuzten abant<;uen gainean, eta nahizburijesac, nahiz mari­
nelac, ican'ditecen obligatuac erreguelamendu hequien seguitcerat.

Il;an ditecen gratificacioneac e<;agutuac armamendu horientc;at.
Gure arrantc;aco bacaillabec curri de<;aten libroqui Erresuma

gucian, dretchuric batere, hirietaeorie ere pagatu gabe.
Finean Erresuman ez dadin eilhegui -i<;an arrantc;a arrotcetaco

arrainic nihortaz-ere sarteea.

6.a Galdegujnen dute Gobernamenduae eguin araz de<;an subi
berri bat Donibane eta Sibururen artean, ceren orai den subia
erortceeo menean den; it<;ul diotc;on Camboco herriari, Ccimbon
hasia den harrizco c;ubian yadan emplegatu dituen diruac, eta bere
qastuz 'akhaba dec;ancubi hUra. Sertee aIde oraino eguin detc;an "[33]

bi hc;lrrizco .c;ubi, bat Itxasun, eta Bigarrena Ahurtin. -

Gastu' horiec galdeteen c;aizco Gobernamenduari, ceren ez
diren hainitz handiae eta ceren baitezpadacoac diren, ez choilqui
.ingurutaeo Provincien eomerteioarentc;at, baina oraino Naeionea­
rentc;at tropac pasateen direnean.

_7.a Donil;>aneco cembait etche yadan Itsasoae eraman tu, eta
hat-en burfudien contra <;urezeo: :estacada ba~ec·;.~.ho.uq·Ui g.ueri~atcen
·du. Gobernamenduaren justieiae eta humanitateae berae galdetcen
du estaeada haren orde ic;an dadin ,eguina harrasi borthitz bat, /
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,qui puisse rassurer les habitans de Saint-Jean-de-Luz contre les
--irruptions nocturnes de ce terrible element.

8.0 La justi<;:e et l'humanite reclament encore du Gouvernement,
que,le port de Biarrits soit retabli, et que les fanaux qui' eclairoient
autrefois, la nuit, les' navigateurs dans ces cOtes dangereuses, Y
soient replaces.

Un cordon d'Invalides etabli depuis Itxassou jusqu'a la riviere
de Bidassoa, pour emp~cher la desertion,' n'y peut remplir que
foiblement cette destination; et .. cependant son entretien est tres­
onereux au Pays.

Le Tiers-etat demande qu'on le remplace par trois brigades de
Marechaussee, qui, distribuees convenablement dans la contree, .
rempliront bien mieux la m~me destination, et rendront encore au
Pays d'autres services'importans, comme ceux d'en imposer aux
malfaiteurs, et de contenir les brigandages des Bohemes-vagabonds.

9.° Un bureau etabli sur le bord espagnol du Pas de Behobie, ­
per~oit des droits sur tous les Fran~ois qui viennent .d'Espagne en
France, et qui de la France passent en Espagne. La loi de la recipro-

I cite ne voudroit-elle pas qu'on accordAt aux Basques-Fran~ois [34]

sur qui pese le plus cette fiscalite espagnole, un bureau sur le bord
fran~ois, Oll se per~ussent les m~mes droits sur les Espagnols qui
viendroient en France et qui retour~eroient chez eux, et dont le
produit fot reparti proportionnellement entre les Paroisses du
Labourt, pour aider ce pauvre Pays aacquitter sa contribution atix
subsides de l'Etat?

10.0 Tous les revenus presque du Chapitre de Bayonne se
composent de dtmes qu'il tire du Pays de Labourt; ne seroit-il pas
juste qu'un certain nombre des prebendes canoniales de ce Chapitre
fot exclusivernent affecte aux Pr~tres Basques?

11.0 Enfin les habitans de Bonloc et Lahonce sont accables
sous d'enormes redevances seigneuriales. Ce sont les seules traces .
de feodalite oppressive qu'on remarque avec effroi dans le Pays de
Labourt, de tous les terns noble, c'est-a-dire, libre et allodial. Leur
origine peut parottre d'autant plus suspecte, que les habitans de la
Province ont toujours ete tres-religieux, et que les Seigneurs qui
les per~oivent sont des Ecclesiastiques. lIs gemissent eux-m~mes

d'avoir ales recouvrer, et Us accepteroient avec reconnoissance
l'union de quelque benefice aleur manse, qui rempla<;ant a-peu-pres
ces droits dans leur revenu, pOt leur procurer la satisfaction d'en
affranchir les habitans de ces Paroisses.

Tels sont les objets des reclarnation~' generales et particulieres
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herri hori.ltsasoac eraman ez dec;:an amorea-gatic.
B.a <;ucentasunac eta humanitateac galdetcen dute oraino

Gobemamenduac eguin dec;:an Biarritzco portua, eta lehenago
handic marinelac itsaso danyeros hautan gabaz arguitcen cituzten
athalayetaco subac ic;:an ditecen erreberrituac.

Inbaliden cordoin bat establitua da Hendayatic Itxassuraino­
coan, soldaduen desertcionea gUibelatceco, bere establimenduco
objeta hainitz flacoqui baicic ecin bethe dec;:aque; bizquitartean
carga borthitz bat da Laphurdirenc;:at heyen entretenimendua.

Heren-estatuac galdetcen du inbalida horien orde ivan ditecen
Laphurdin ec;:arriac artcheren hirur brigada, ceinec ungui errepar­
tituac direlaric, Laphurdin betheco baitute hobequi inbalidat car­
gatuac diren objeta, eta ceinec bertcealde Laphurdi beiratuco
baitute manduleretaric, eta debecatuco Cazcarot edo Bohemi curri
dabiltc;:anen ohointc;:ac.

9.a Espanolec badute fronteran Pausuco bertce aIdean bureu'
bat, ceinetan pagarazten baitiotc;:ote Espainiatic Franciarat, eta
Franciatic Espainiarat dabilt~an Francesei, dretchu asqui handi
batc;:uec. Orobatasuneco legueac ez othe luque nahi Laphurtarrei, 135]

ceinac guehienic lehertcen baititu carga horrec, Erreguec dio<;oten
podorea Espafiolec bec;:ala bureu bat Pausuban establitceco, cein­
etan pagaraz bailioc;:oquete Espafioley, Espanolec gure gainean
altchatchen tuzten dretchu berac, eta heyetaric ethorrico den ona
i~an dadin partitua Laphurdico herri gucien artean, bere carguen
arabera, eta aria hortaz L~phurdi, guti aberatsa, ic;:an dadin lagun­
dua bere imposen pagamenduan.

ID.a Bayonaco Calonyen errebenuric guehienac biltcen dire
Laphurdin alchatcen tuzten detchimetaric; c;:ucen liteque beraz
beraz, eta Laphurdic galdetcen du ic;:an ditecen Calonyetasun
nombre bat destinatuac bethi Laphurtar Aphecentc;:at.

11.a Finean Lecuyondar eta Lehuntztarrec Seigneurei c;:or
diotcoteri cargaric handienen azpian bici dire. Horiec dire choilqui
Laphurdi, bethi-danic.Nobleac, erran nahi da libroac eta allodialac,
bere baithan pena mingarrienarequin ikhusten dituen feodalitatea­
ren edo esclabotasun suerte baten iduri bakharrac. Dretchu horien
hastapenak hambatenaz suspetchagoac-id~.dut~. cembatenaz yainco- ~:\

tiartasun guehiago ic;an baitute bethi Laphurtarrec, eta fraidec biltcen
baituzte. dretchu· hec;. berez bizquitartean:pena dute heyen biltcea, eta

:~gut~ric handienarequfu har le~teque heyen orde comentuari ira­
tchac 1io~oqueten cembait pr~benda ch~e, ceinac dretchu hec, aphur
bat goiti-beheiti, igualtcen lituquelaric, eman bailioc;:oquete habitant
heyen libratceco atseguin goc;:oa.

, Holacoac dire bere Soberanoari Nacionearen Asambladan
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que ses fidelles SUjets du Tiers-etat du Labourt chargent leurs
Deputes de faire parvenir au Souverain, dans l'Assemblee de la
Nation..En leur donnant la mission de les proposer dans cette
Assemblee, ils les revetent, conformement au voeu enonce par [36]

Sa Majeste dans l'article 45 du reglement du 24 janvier, de tous les
pouvoirs generaux et suffisans pour proposer, aviser et
consentir, atout ce qui s'y deliberera a la pluralite des voix, sur
ces objets, ainsi que sur tous les autres qui s'y discuteront. Ce n'est
pas qu'ils pensent, ni que·leurs Deputes, des le choix qu'ils en auront
fait, se transforment en Representans de la Nation, ni que, comme
leurs mandataires, leurs pouvoirs ne pussent ~tre valablement

"limites; mais toute limitation de ce genre seroit esentiellement
contraire al'objet de leur mission Ils sont envoyes aune Assemblee
de la Nation, non pour y imposer des loix ases autres Representans,
mais pour y deliberer avec eux les meilleures loix possibles, soit
sur la constitution de I'Etat, soit s~r toutes les parties de son admi­
nistration. Il faut des~lors s'abandonner a leur conscience et a leurs
lumieres, et que, sur les v~ux et les reclamations m~me qu'ils sont
.charges d'y presenter, comme sur tous les autres qui s'y proposeront,
Us soient libres de se ranger du parti OU une discussion calme et
patriotique leur fera reconnoitre la verite, la justice et le bonheur
generql de la Nation. .

Lu, revise et .approuve en l'Assemblee-generale du Tiers-etat,
tenue dans l'auditoire du Bailliage du Labourt, avec autorisatibn
aux Commissaires d'y apposer leurs signatures, pour garantir la
fidelite de la transcription, le vingt-trois avril mU sept cent quatre-
vingt neuf. '

8ignes sur l'original,
GOROSTARSOU, Commissaire.
D'A.GUERRESAR,. Commissaire.
DITHURBIDE, Commissaire.

.D'HIRIART, Commissaire.
HARRIET.

HARANBOURE.

D'EuSSALD~ Commissaire.
DIESSE, Commissaire. [38]
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adiarazteaz. Laphurtarrec bere Deputatuac cargatu tuzten botu
general eta particularrac; horien pro,posatceaz Estatu-generaletan
cargatcen tuztelaric, emaiten diotc;ote Erreguec urtharilaren 24ean

eguin duen erreguelamenduaren -4sen articuluaz, desiratcen tuen [37)

podore general eta. hedatu guciac proposatceco, ungui ikhusteco
eta laudatceco han boz nausian deliberatuco diren gau<;a guciac,
nahiz objet hauquien gainean, nahiz han tratatuco diren bertce
objeten gainean. Ez dire sentimendutaco hargatic Laphurtarr.ac,
heyen Deputatuac "i<;an ditecen Laphurdi, berec bere baitharic
errepresentatcen dutenac, Deputatutc;at icendatuz gueroz, ez eta
ere mandatari b~c;ala, heyen podoreac ecin ic;an ditezquela mu­
guerriztatuac, bainan uste dute, muguerri suerte horiec heyen
carguaren obJetarent<;at caltecor litezquela. Egortcen dire Nacionea­
ren Asamblada batetarat, ez han legue eguiteco bertce Deputatuei,
bainan bay han heyequien berechteco legueric hoberenac, nahiz
Erresumaco constitucionearen gainean, nahiz oraino administra­
cioneco parte gucien gainean. Hortaracotz, hequien concieritcieta­
rat eta heyen ec;agutcetarat utc;i behar tugu, gure on-gaitz guciac,
eta nahiz gure errepresentacionen gainean, nahiz harat bertcec
ekharriko tuztenen gainean, libro behar dute i«;an Deputatuec,
hartceco eguia, c;ucentasuna eta Nacione g~ciaren dohatsutasuna
guehienic ekharrico duen partidua.

. Laudatua, iracurria ~ta aprobatua ic;an da Cayer hau. Laphur­
dl~O Heren-estatuaren Btl~ar-generalean,Ustarizco gazteluan atchi­
qUia, eta autorisatuac i<;an dire Laphurdico Comisarioac here
sign~dura.h.unen azpia~ ematerat hunen fidelitatearen seguratceco.
Egulna aplrlllaren hogol eta hirurean, milla Cazpi ehun eta laurhogoi
eta bederatcian.

LOUGOUGAIN, Commissaire.
DORNALDEGUY, Commissaire.
DITHURBIDE, President de I'Assemblee, par I'incommodite de

M. le Lieutenant-general;
Et DASSANCE, Greffier en chef et Secretaire.

CoUationne, par NODs,
D ASS A N C E, Greffier en

chef et Secretaire. [39)
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··ANNEXEB

GUTHUNA,
MACAYACO JAUN BISCONDEAC,

Hura Parisco Bilt~arrera bidali duten LaphurtarreY (1)

Aditcera eman c;aitJende batc;u badirela, guic;on galanten asola­
tceco eta toleatceco lana bai"cen ez dutenac. HaYna hec garxqui it<;uli eta
adiaraci dituzte ni i<;an ditudan chede garbiac,' <;ue"i beguietara
ematetic eta <;uec ohar-araztetic heldu nai"cen gaucen gai"nean.

Nihor ez da, funtsera goateco (2). Jabetu denic, nic altchatu
edo obserbatu ditudan gaucen contra; bai"nan escudantcia (3) hartu
dute hequin (4) 'chehatceco edo explicatceco (5) hirrigarriqui be<;ai"n'
maleciosqui.

.Errana da, ene amodio propiala (6) eta orguileria aguertu'i<;an
ditudala, eta hori cergatic diote? Ceren, <;uei" iscribatcean, erran
i~an baitut, atseguina i~andudala ~uenarguitceco, ceuben [144]

eguiazco eguiteco edo intres minen gmnean.

N.B. [1 Annotations linguistiques de P. LAFmE. cf. 2.B de la bibliographie.

(1) Le mot guthun atteste depuis Leizarraga avec le sens de «letlre» et provenant (selon Gavel)
du vieuX' fran~ais couton est employe avec le suffixe -a comme presentatif (litt. la lettre). Maeaya est
devenu sur les levres de beaucoup de Basques Makea. - Biseonde est-it bien ecrit? Actuellement
on dirait comme en espagnol bizeonde avec 2 et non s. - Le mot biscondeak est a l'ergatif comme
sujet d'un verbe transitif direct sous-entendu (par ex. envoyer).·- Parlseo, actuellement nous disons
Paris·eko contrairement aux Guipuzcoans.

(2) Faute de ponctuation: apres goateeD (variante de ioateeo) il ne fallait pas de point, mais-
une virgule et Jabetu n'avait pas besoin de majuscule. 1I semble, du reste, que jabetu soit mis pour
jabeldu (confusion frequente). _-.-/'

(3) Eskudantzla, mot qui n'est plus guere employe.
(4) Ilequin est id le genitif pluriel de hura: plus Join on trouvera hequien avec le m~me sens.
(5) Chehateeeo edo explicatceeo, synonymes juxtapos~s par redondance et pour eclairer

chechat<,{>C'"o.forme dtapparence plus pure, mais moins claire. On remarquera le proc~de largement
utilise pour donner de l'ampleur au style, it l'imitation d'Axular.

(6) L'adjectif propial absent des dictionnaires.
(7) Remarquer ltopposition -ruen / eeuben, la premiere forme ~tant simple, la seconde reflechie;

it est curieux de constater que dans l'avant-dernier paragraphe on trouve eman diet'rada-ruen 'ruen
ehede etc. Devant chede o~ attendrait eeuben, le pronom vous etant represente dans le verbe. Mais
sans doute deja la loi du reflechi etait-elle peu rigoureuse.
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Molde hortan mintc;atcea, orguilutssu ic;atea dela, diotenec, ohartu
edo consideratu nahi ic;an ,balute c;uen ordarn bat na"icela, edo
c;uen-orde aurkhitcen narcela, hortic bi ehun (8) lekhoetan eg,uiten
den bilt~ar batean, harna hec (9) orholtu balire, huna igorri nau~uela
~uen eguitecoez artha i~ateco (10), eta hetara darontsaten (11)
gaucez ~uen jaquintsun eguiteco, ene acusatc;aileac, diot, hi artieulu
horiez (12) orhoilu halire, icusico eta sentituco ere ~uten, ez dudala
eguin eta eguiten ene eguinbide baYtezpadacoa baYcen, ~uec ja­
quintsun eguitean agueriqui ieusten ditudan gaucez, eta eeuee (13)
ecin ieus det~aquetc;uenez, ene beguiez haYcen; ene eondenat~aile

hec, ni aecusatu baYno lehen, ongui pensatu balute, here (14) buruer
erranen eioten, huts handi bat eguin nec;aquela hori eguin faltai,
eta orguileriaric gabe derraquedala (15), c;uec arguitceaz ~uen

intres minen gainean, atseguin handi i~anen dudala edo
paguric (16) egonen nalcela. ,

'Orarno adituric nago Bayonar (1 7) batc;u nitaz errencura direla,
eta diotela desohoratu eta beltztu ditudala ni huna bidali nautenac [145J

eeren erran dudan Bayonaco hiriac, contra-banda eguitea gatic
bilhateen duela franchisa edo sal-erosi libroa eta traba gabeeoa.

'Behindic behin (18), ez naIz berariaz mint~atu Bayonaz, baInan
bar suerteae emanie (19), eta choIlqui ~uei adiarazte'co cer dife­
rentcia den Bayonarren eta ~uen~artean,franehisaz aYpamen denean.

Sertee-alde, bethi sinherstean ic;an naIz (20), erresuma-mugan
den hiri batec haguitz pre~atcen duela eontrabanda eguiteeo parada
eta mejoria. Ez naquien Bayonarree berteela pensatzen. ~utela;
hortic dathor ene enganioa. Jaquinen dut hemendie hara, ez dela
Bayonan eguiten ordenantcen contra den mereatalgo (21) edo
traturic; hitz ere diotet ez naYeela guehiago mintc;atuco.

(8) bl ebun au lieu de berrehun, que nous croyions ~ommun atous les dialectes.
(9) 'Halna hee «ees personnes» etait une expression courante jusqu'en 1914.
(10) Artba l~atekoa ete remplace par artha hartceco chez les'modernes, les deux formes

rappelant le franlj:ais «avoir soin» ou «prendre soin».
(11) Darontsaten forme synthetique du verbe erauntsl, «se rapporter. A».

(12) Au mediatif hlriez on prefere aUjourd'hui horietaz.
(13) Nous retrouvons le seflechi ce ue c clans eeaec eGIIllC118d~

(14) Bere sert de reflechi 'a hura comme a hee: la forme beren n'est pas usitee dans la lettre.
(IS) Derraquedala, forme synthetique de erran, dire, est apeu pres disparue. ,.
(16) Pagu, adjectif signifiant «satisfait».
(17) Bayonar,' «bayonnais» compose avee le suffixe -ar, comme Angeluar, Jatsuar, Lasar, ete.

On dit «baiones».
(18) behlndlc-behin est curieux au lieu de behlnlc behln.
(19) Suerteac emanlc, litt. le hasard ayant donne ... incidemment.
(20) circonlution slnhestean i~an nalz, j'ai ete dans la croyanee: j'ai cru; slnherstean:

coquille pour slnhestean.
(21) Mercatalgo vient de merkatart-go cf. afari-tu donnant afal-du.
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Bayonarree huna igorri naute, aphur bat g"ora behera, Bear­
nocoee be~ala; eta guerthunqui badaquit bat~uen'intr~ae bertceenac
ez -be~alaeoac direla, artieuIu hunen galnean. .

Bertce-aIde, Bayonarree hemen badute elemenia bat deputatu,
mueta, tharlu, eta guisa (22) gueietaco, eta ez naIz hequin egui­
tecoetan sartce,n, ez dauzquidatenaz gueroz niholz gomendatu.
Barnan goaeen gureetara. .

eer i~an da ene chedea 9uee gauc;a bat<;uez ohararaztean edo
hee erremarearaztean? (23). Hura ic;an da ~uei adi eta sentiaraztea
eeinden gaYxto 'c;uent<;at i~atea franchisa, erresalbu eembeit gabe.
Bethitie uste iean dut, eta orar ere uste dut franehisaren aIde dire­
nequin, harni~ leitequela (24) guretc;at on eta' probetehos, eembeit
erresalburequin franehisa i<;atea, ordean lehen err~n darot<;uet [146]

.eta berriz erraten darotc;uet, bilt<;ar handiaren eimendu eta chede
'lehen bieieoetarie bat dela, nihori eta nihoiz 'ez ematea nola nahieo
den erresalbu eta privilegiorie. Erranen darotac;ue .esaja nadiela
ezmendu baten goztuz. Ihardetsieo darotc;uet, horree berae eguiten
duela ene poeheIua, duda, eta traba eein-guehiagoeoa. Nola eta eer
moldez eguinen dut galde hori? Baldin biltc;arrari escatu ondoan
franchisa bat erresalbu eta berezgune eembeitequin, ematen bada­
rot berteebat osoqui eontracoa eta guret<;at caIteeor dena, nola
hartuco du gure eztnendua edb errefusa? Bizquitartean franehisa
i<;ateeotz ezguinduque hura behar eembeit erresalburequin barcen,
eein berteela iraun dec;~que Laphurdic.

Atrebitcen naiz erratera, ez dituela nih'orc nic baino khartsu­
quiago besarcatcen c;ue1? intresae: hargatie ere naiz harn beldur
gaixqui detc;adan onguitu nahian. Erran darot<;uet lanoqui eta itc;ur­
ingururie (26) gabe, eein den hertsia gu orai aurkhitcen garen
atheca; c;uei dagot<;ue bata edo berteea hautatcea. Ecin duquet,
ez behar ere (27), huna bidali-nautenen borondateaz eta nahiaz
bertceric; bainan duda gabe da cilhegui ~aitala hei ene dudez eta
uste propialaz parte ematea.

Nolacoa h;anen da gure estatua, ematen ba<;aicu franehisa

(22) accumulation mueta, thailu eta gisa.
(23) les accumulationsse multiplient: ohararaztean edo erremarcaraztean; adi eta sen-

tiaraztea; on eta probetchos; erresalbu eta privilegio; pocholua, duda, eta traba; ezmendua edo
errefusa, etc.

(24) Au lieu de leitequela, on dit actuellement laitekela.
(25) Noter les formes verbales en daro- equivalant a derau-, dau-..

(26) Itzur-lnglD'U fait penser a notre ltzul - lnguru tours et detours; mais ttzurl veut dire
«~chappen) d~ sort~ qu~ itzur-ingururik gabe signifie «sans ~chappatoire ni detours».

,(27) Ezin duket. ez behar ere: Htt. «Je ne puis avoirt ni besoin...»
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bat osoqui francoa, garbia, phurua (28), eta erresalbu gabea? <;uei
gaJdetcen darot9uet, baster-etchear, (29) nekhatuac; mintva 9aiteste
<;uee haYntcur-eta goldelari, c;uen nekhe ieerdiz lurrari goc;oa arrapa­
teen dio~uenac? Cer dioc;ue ontasun-dun c;areten etcheco-jaunac?
NoJa icanen ditugu behar ditugun a<;iendac eta abereac, baJdin saril-
khietaco dretchu (30) ha~diec urruntcen badituste mercatariac Haz- (147] \

parrengo (31) mercatura idiac ekhartcetie? Cuee untcitaco armadore
bi<;arroac, cer eguinen du<;ue <;uen baeailauez? Nori salduco diot<;ot9~e,
ez ba<;aitc;ue franchisarequin ematen Francia barnera igortceco lau- ­
damendua? Eta c;uec belilar(32) edo chardin~ale gaehoae, eeinen
<;ortheac ecin erran be~ambat bainau uquiteen; ~uen tristeae, eer
bilhacatuco carete? Noraco carete? Nola hacico -ducue mainada
(33) tropela' hura, Erresumarentzat harn baBos diren guivonen
mindegui hura? Ceina orai mantenatcen baita ~uen nekhe-icerdiz?
Nola bicico c;:arete, baldin escuztatcen, belilatcen, eta obratcen

- dU9uen chardina iduquia bada arrot~at eta Espagnolt<;at? Baldin
ecin sal badedi (34) Laphurdiz eta Bayona? campora?

Guehienic uquitu· nauten gaitz hautaz bertce-alde, badire hainitz
bertce aiphatcen ez ditudanac, jadan adiaraci darozquit~ue dala­
eotz (35).

,'-, Seg.uratua nere harneco (36)lekhucotastunaz, eta jende-galan­
ten nitazco sinhetseaz, ez nat<;ait<;ue mint<;atuko nitaz banatu (37)­
diren elhe hirrigarriez; osoqui rnezpre<;atzen ditut ~ta ahantzten
hec eta hequien eguileac.

Bainan eracutsi ondoan nolacoa leitequen gu~e i<;andura, es­
tatua, eta situacionea franchisa phuru, garbi, eta erresalbu (38)

(28) Encore le besoin de redondance: osoqui francoat garbiat phuruat etc.
(29) baster pour·baztert ~aiteste pour zaitezte.
(30) It est etonnant de trouver etchear au lieu de etchetiart dretchu au lieu de dretcho.

;\11 III'U dv ha'inteur IirL' haint~ur L>t au lieu de badituste lir~ badituzte.
(31) Hazparrengo forme plus ancienne que l'aetuel Hazparneko. En IH 15. Rordi'lxuri

(Galerianoaren kantuak) disait indifferernment: Ahazparnen et Hazparne. La forme la plus anciennl'
est Ahezbarrene, 1247 (Arch. dep. Pyr.- Atl., G 77). .

(32) Sur belilar que voudrait eclairer «chandi~ale)) sardinier et belilatcent voir introductiol

historique.
(33) Mainada: famille, mot ~'origine 'romane qu'on retrollve en vieux franc;:ais et occitan.
(34) Conditionnelle aoristique' qui a depuis longtemps disparu du dialecte labourdin: ecin sal

badedit si eUe peut se vendre; cette subordonnee eventuelle etait tres correete avec une principale au
futur (nola bicico ~arete); mais alors aurait fallu dire (au lieu de idukia bada) iduk badedi. Id encore
hesitation entre deux syntaxes.

(35) Lire darozquit~uedalacotz, en un seul root.
(36) barne: conscience.
(37) Banatu: proclamer, repandre (Cf. le fran~ais ban).
(38) Noter irakatz pour irakats; remarquer l'accumulation des synonymes.
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gabecoarequin; premia da iracatz die~a~uedannola,guintezquen [148]

franchisaric batere gabe.
Aurkhint~a edo casu hortan, amarratcen gaituzten gatheac eta

trab~c eramanac i~anen dire Erresumaco azquen muguetara.Gar­
dac hetan inguru~inguru i~anen dire contra'bandaren debecatceco,
eta sal erosiaren dretchuac pagarazteeo. Eguia-bada-ere (39), dret-
.ehu hee i~an behareo dire, gueien on eta abantailari dagozcon
araberaeoae. Etz~ajote.behareo behatu, fermierei, hequin guardei,
eta costumari' edo bureuari" (40) pagateenohi ~aizeoten dretehu
bat~uei be~ala, bainan bai Erresumaco comereioaren probetehueo
den, dretehu bati be9ala, hunee eraman de~ant~at garai"a eta aban­
taila Erresumaz campocoen ga.inean" gure mercatuetan eta Europa
gueieoetan.

Bertee-alde oraino, legue berri hautan, igu'riquitceeo da gardec
eta fermieree biderie i~anen ez· dutela~ ~uceneontraeo pagamendu­

.nc eslejitceco (41); eta herri.etaeo eargudunac at~arriac egonen
direla horren guibelateeeo. Bakharric beldurteeeo dena da, garda
hequien cholae gue nahi baino barnaeheago hedatuae i~anen direla,

, ez bureueeo jenden ona gatic, bai~an bai naeionear:en prob~tehuco,
eeinari eontra-bandac bidegabe ekharteen ba-itio.

Iguriquiteeeo dugu,. et~ segur be~ala da gau~a 'Iehenbicico
dari~otenae (42), hala nola, chardina frescoa, burdina lanteeeoa,
larruae, eta bertee holaeoae, sarthuko direla Laphurdin, dretehu­
taric libro eta suelto, eguiten ohi eiren be9ala. .

Bainan icen hortaco ez diren gaucentcrat, hala nola, cacaua,
olio, arno, eta bertce holacoentzat, behareo dugu eerbait pagatu
Espaniatie ekharteean. Gau~a bera i9anen da Erresuma' hartara
igorrieo ditugun gau~a gueiez; yor i9anen dituzte ilkhiteean dret-

.ehuac, eeinae erosleen gainean i~anen baitire. [149].

Franeia barnetie atheraco ditugun, edo hara igorrieo ditugun
gau9ae dretehu gueietarie libro i~anen dire, eeren billt~ar handi
hunee aditeen baitu, libroqui eta traba gabe ibil dadin tratantea
(43) edo mereataria, bere sal-erosieo gaueeguin, Franeiaeo ba~ter

(39) Dans ce paragraphe, remarquer les redondances. Egia-bada-ere, vieille expression qui
Iitteralement veut dire «m~me si c'est vrai», mais signifie: 1.0 cepedant (Cf. hala bada ere); 2.°· parart-il,
comme gisala, holetan.

(40) Fermier: fermier fiscal; garda; douanier; Costoma: Coutume, le mot designant en France
plusieurs sortes de'redevances (Coutome annueUe, la petite et la grande coutume, les coutomes de
ble, vin, volalUes, etc.) !tureu: bureau des comptes, des finances. - Voir introduction historique.

(41) esleltu, fixer, exiger. (eslegitu?)
(42) darlt~otenak, verbe synthetique ,de erizan, nommer..
(43) tratante, marchand; esp.: tratante de ganado; maquignon (mot inconnu de nos lexi-

cographes).· •
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. gucletan, lekhat ~do ~albo (44), erran bec;ala, Erresumaco muguetan.
.Uste dut, Jaunac, pintatu darotc;ue9ala,ecin guehiagoco artha

eta atencionearequin, ,nolacoa ic;anen' den gure estatua, ala dugun
: franchisa, ala ez dugun (45). E.z ~ait orai bertceric eguiteco guel­
, ditcen, baicen <;uen 'othoitztea, e~agutzera eman diet~adat<;uen<;uen

chede, nahi eta borondateac (46), ahalic lasterrena; hitz darot~uet

helaracico ditudala, nolacoac nahi·diren; bilt~ar handira, ~~en intre­
sentc;at dudan khar eta estecamendu harequin, ceinaren froga ecin
dudatuzcoac eman ic;an baitarozquitc;uet· Francia "guciaren bistan
eta aitcinean.. .

Jaunac, guelditcen naiz c;uen. cerbitc;ari aphalena ~ta ttipiena
c;iateco (47) ohorearequin.

MACAYAea BISCONDEA, Laphurd~co.Deputatua.

Parisen, Mayatc;aren hamarrean 1790.

P. S. Iscribu hau Inprimadorea baitan delaric,heldu darotet
gtithun bat eta' paper imprimatu bat, c;ucenqUi deit· daitequena;
idoiztagarria (48). Urrun da, cer nahi erran diec;atedan, uste baitut
c;uen aldetic heldu c;aizquidala., Sobera dU'sinheste on c;uen c;·ucen­
tasunaz eta ec;agutc;azco sentimenduez, uste i~ateco, ihardetsi dio­
c;uetela ene' abisu onei, mereci ez dudan eta c;uent<;"at laidotsu de.n
manera batean. [150]. .

(44)
(45)

slibjonctif).
(46)
(47)
(48)

Lekat et salbo.(var. salbu); sauf.
dugun ala ez' dugun, que nous ay~ns ou que nous n'ayons pas' (conjondif utilise comme

Accumulation: chede, nahi eta borondateac.
~iateco pour i~ateco.
Idolztagarri, vient de idoi, boue, ordure, idoiztatu, salir, Idoiztagarri, salissant, etc.



ANNEXEC
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REGLEMENT
de Police interieure de )'Assemblee electorale"

des"Basses-Pyrenees
Du 13 AoQt 1790.

ARTICLE PREMIER.
L'ASSEMBLEE Electorate tiendra ses Seances depuis huit heures

du matin jusqu'a trois heures de relevee, lorsqu'il y aura matiere a
qeliberation; mais, dans le cas OU elle n'auroit a s~occuper que des
Elections par. la voie du scrutin, elle se reunira a huit heures du
matin, seseparera a une heure de relevee & reprendra ses Seances a
trois heures & demi de relevee pour les continuer jusqu'a l'entree
de la nuit.

ART. 11.
LE President fera observer le bon ordre dans l'Assemblee, & lui

seul rappelera a l'ordre celui qui s'en seroit ecarte: si le President'
ne s'en avisoit pas, tout membre pourra lui en faire l'observation.
Le President ne pourra quitter l'Assemblee.

ART. Ill.
SI un Electeur, rappele a l'Ordre, n'y rentre pas dans l'instant, il

sera fait mention de sa' contravention sur le Proces-verbal & s'il
persevere dans sa contravention, it sera prive de voter sur la ma­
tiere mise en deliberation, sauf a I'Assemblee, en cas d'une plus

. tongue pers'everance de la part du contrevenant, a prononcer contre
lui telle & plus forte peine qu'eUe jugera convenable.

ART. IV.
M. le President resumera la discussion & posera la question:

mais chaque membre pourra faire ses observations jusqu'a 'ce que [13]

la question paroisse bien etablie a I'Assemblee. -M. le President
votera le dernier.

ART...y.
CHACUN pourra se faire inscrire pour la discussion, & portera

la parole suivant .l'ordre de l'inscription sur la matiere mise en
deliberation. La discussion ne sera fermee que de l'avis de l'Assem-
blee qui sera pris pas assis & teye. .
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PYR9NEA APHALETACa

Departimenduco Elector edo Hautat~ailenBilkhuya
Bearneco'ordenaren Erreguelamendua, Abustuaren 13an,

1970ao eguina.
LEHEMBICICO ARTICULUA.

ELECIURREC bilkuac itchiquico. tuste"goizeco ~ortci orenetarie arra· .
.xaldeeo hiru-r orenetaIrino deliberateeeo easua ,denetan. Bai"nan ez
denean questione i~aten serutinaren'bidez hautuen eguiteaz baleen
hassico dire goIzeco ~ortci orenetan eta separatuco oren· batean
berriz bileeco hirur orenae eta erditan arraxaphal artio.

ART.II.

PRESIDENT edo aineindariae ordena ona atehicaracico au bil-
.~ean, -eta hare bakarric 6rdena onerat deilhuco hartaric aparta/
litequena, eta presidenta oharteen ez balitz, celnahi· membroe'
abissa' de~aque. ~residentae eein uteieo du bilkuya.

ART. Ill.
BEHIN ordenurat derthua ic;anen den Electurra, ordena onean

sartcen ez bada harren .deso~edieneia emana i~anen da proeez
verbalean; irauten badu 4esobedieneia harrec, khendueo c;ayo
orduan questione i~anen den gau~aren gainean bere bo~aren

emateeo ~u~ena; eta urrunago badoha harren desobedieneia, or­
duan assambladac bereci~o (hI idurituco ~avon nena garrat cagoa.

ART. IV.
PRESIDENTAC disputatic' formatuco eta guero paussatueo du

questionea. Bisquitartean tilh~gui i~anen ~aybte, membroei ques­
tione hilra ungui paussatua assambladari iduritueo. ~ayon artio [12]

caioten erremarquen eguitea..Bere boza p.residentac azquenie
emanen duo

ART.V.

MIN~ATU nahi denae bere icena serib~r emanen du, eta hitza
hekarrieo da seribu harren herrunea berean. Diseussionea eein
~arratueo da bil~arren botua gabe,' eein botu hartua ivanen baYta
ehutituz eta yarriz.
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ART. VI.
-LES Orateurs inscrits seront entendus al.ternativement pour et

contre. .

ART. VII.
LES Met:nbres de l'Assemblee pourront pro,poser d.e simples

Observations de leurs places.
ART. VIII.

NUL membre de l'Assemblee ne pourra s'sbsenter sans en preve­
nir le President qui tiendra note 'du jour-du depart; & lorsqu'il sera
de retour,.il se present~radevant le President qui-tiendra egalement
note du jour du r.etour; de tout quoi, il sera fait registre jour par
jour sur le Bureau.

ART. IX.
NULLE personne, qui ne sera point membre q.e I'Assemblee ne

pourra et:l~rer dans le lieu de sa Seance, & ceux, qui voudront y
assister, se tiendront dans les galeries.

ART. X
LES matieres impo~antes, qui devront etre sQumises a la dis­

cussion, seront "mises al'ordre du jour sur un tableau qui sera place,
des la veille, devant la Tribune de M. le President.

ART. XI.
TOlJfES les deliberations -pourront etre prises par assis .& leve [15]

& en cas de doute ou du desir de l'Assemblee par l'appel nominal.

ART. XII..·
LE present Reglement sera transcrit sur leregistre de l'Assem­

blee, & imprime en deux ,colonnes en fran~ois & en 'basque, pour
en etre distribue des exemplaires aux membres de cette Assemblee.

Le treize Aout mil sept cent quatre-vingt dix.
Signe: LABORDE-LISSALDE, President. CAsAMAJOR secretaire.

Collationne sur l'original; CASAMAJOR, secretaire. [17].
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ART. Vt
HARANGAT9AILEAC adituac i~anen dire alte eta contra aldizca.

ARIX.
DISPlITATUAC eta chehatuac i~atea, balioco duten tnatetiez bez­

peratic abissatuco du presjdentaren alkhiaren aincjnian 'emana
i~anen den scribu batez.

ART. XI.
DELIBERACIONE guciac har ditesque chutituz eta y arriz bainan

'homr, 'sueIte';horrec' dudaric uzten, badu, edd assarnbladac hala -(14)· -
desiratcen badu, 'c~su horietan hartuco.da b'acotcha i~enez derthatuz.

ART. XII.
ERREGUELAMENDU, hau bi partetan francesez eta escuaraZ impri­

matua ic;an ondoan assamblaco membro bacotchari copi~c fornituac
i~ateco, erregistroan emana i~anen da.
Abustuaren.13an 1790an

.

Signatua: LABORDE-LISSALDE,' presidenta, CASAMAJOR, secreta­
rioa. [16],

Origtnalaren garnean fedatua, CASAMAjOR, secretarioa.
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ORDONNANCE DE MONSIEUR
L'EvEQUE DU DEPARTEMENT

DES BASSES PYRENEEs
BARTHELEMY-JEAN-BAPTISTE SANADON, par la misericorde

divine et dans la Commun~on, de la. Sainte Eglise, Catholique,
Apostolique & Romaine, Eveque Constitutionel du Departemeut

,·,des Basses..Pyrenees, a tous les fideles· de notre Diocese, SALUT
& BENEDICTION EN JESUS-CHRIST NOTRE SEIGNEUR.

,Uniquement occupes du desir de procurer le salut des fideles
confies a hos soins, & des' moyens de conserver & de maintenir
entr'eux' cette' unite de 'sentimens, cette union des cceurs & des
esprits & cette concorde fratemelle qui sont tout-a-Ia-fois. le gage
& le lien de la charite Chretienne;- & persuades que du ,choix des
cooperateurs, qui, de concert avec nous, doh,~nt veiller sur leur
conduite,les eclairer, les instruire ~ teur administrer les Sacremens,
depend principalement les succes de la reunion que nous nous
proposons: Nous avons cru que "la premiere &. la plus essentielle
de nos obligations etoit de nous assurer que les Ministres charges
'de diriger'les Peuples. dans le Tribunal de la Penitence, & de les
guider dans la Rratique de leurs devoirs, tant enverS Dieu, envers
le prochain & envers eux-m~me, comme Chretiens, qu'envers la
Patrie & chacun des membres qui la composent,comme citoyens,
ont les lumieres, la prudence, et le zele requis, pour eviter les'
malheurs auxquels les guides aveugles, ou preven.us, ou' peut-etre [82]

imbus .de principes .suspects, exposeroient des Ames faibles et
facHes a prendre les impressions bonnes ou mauvaises qui leur
sont donnees: A. CES CAUSES, de l'avis de notre Conseil, avons
declare 'et declarons par ces Presentes que nous revoquons toutes
approbatio~s donnees jusqu'a ce jour, pour Confesser, a tous
Pretres, soit Seculiers, soit ci-devant Reguliers, n'etant point pour
le present fonctionnaires publics (meme a ceux ci-devanf revetus
de pouvoirs part~culiers sous quelques titre ou denomination qu~
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ANNEXED

PYRENEA - AP,HALETACO
DEPARTIMENDUCO . JUAN
APHEZPICUARENORDENAT~

BARTHELEMY-JOANNES-BATISTA SANADON, misericordia Dibinoaren
arias eta Eliza Catolica, Apostolica eta Romana Sainduaren Cornmu­
nionian Pyrenea-Aphaletaco Departi11).~nduco Aphezpicu Constitutionala,
gure Diocesaco fidel gucieY, AGUR LTA BENEDITIONL JLSUS~CHRISTO
GUERL.JAUNARLN BAITAN.

Bakarric occupatuac arthari confidatuac izan diren Fideley sal­
bamendua emaiteco deziras, eta heyen artean, sentimenduen ba­
tasun, bihotzen eta izpirituen unione, eta aneyatasuneeo amodiaren
eonserbatceco eta mantenitceco moyenen aurquitceas, ceinac bai-
tira betan Guiristinozeo earitatearen bahiac eta lakarriac; eta se-­
guratuac gUirelacotz, .deziratcen dugun erreunionea defenditcen dela
parlicular~qui gurequien trabailatu behar dutenen haututic, ceinec
behar baitute gurequila batean, fidelen conduita arthatu, hec arguitu
instruitu, heyey Sacramenduac administratu; uste izan dugu gure
lehen eta baitespadaco obligationea dela, seguratuac izateas Popu­
lua Penitenciaco Tribunalean guidatu behar duten Eli~a gui~onee

Populuari bere eguin bideac, nahiz Jincoaren, nahiz bere lagun
proximoaren, nahiz bere buruaren alderat, irakatsi behardioten
Ministroec, Guiristino bezala Jincoaren alderat, herritar eta Frances
bez.ala Nationearen eta Nationea formateen duten menbro ba­
eoteharen alderat, baitustela behar diren arguiae, prudencia eta [83]

zeloa hee beyrateeeo guidari it<;u, prebenitu eta beharbada prineipio
suspetac tustenee, anima flaeo eta faeil, emaiten ~ariseoten impre­
sione on edo gachtoae erreehiqui harteentustenae, etcha dezaque-
ten malhurretarie; HARTAcorrs gure eonseiluaren abisua hartu
ondoan, deelaratu dugu eta deelafateen erreboquateen eta hausten
tugula egun asteraino, Apezey eta Fraidey edo Frayde eirenei,
eobesateeeo emanae izan diren podore guciae, salbo mement
huntan, fonetioner public erran nahida, Erretor edo Vieario direne-. -.. . -
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lesdits pOllvoirs leur ayent ete conferes, tous lesQuels puvoirs ont
cesse de droit -du jour de notre installation), savoir: celles donnees
aux susdits Pretres residans es villes d'Oloron, de Ste-Marie, huit

. jours apres la publication de notre presente Ordonnance, & celles
donnees aux susdits Pretres residans es autres Villes & Paroisses
de notre Diocese, trois _semaines apres ladite publication: ensemble
desirant procurer a. la Vigne du Se.igneur un nombre suffisant
d'ouvriers pour la cultiver; Nous invitons tous les Pretres soit
Secul~ers soit ci-devant Reguliers, non fonctionnaires publics,
residans es dites villes d'Oloron & de Ste-Marie, qui desireront y
confesser, a se presenter devant nous huit jours apres la publication
de la presente, & ceux domicilies ailleurs dans l'etendue de notre
Diocese, trots semaines apres ladite publication, aux fins de recevoir
une nouvelle approbation & de nouveaux pouvoirs si nous jugeons
utile et expedient pour le bien des fideles et du service des Eglises
de les leur accorder: faute de ce, & ledit delai expire, declarons
toutes approbations qu'ils auraient re~ues ci-devant' & obtenues,
pour confesser, nulles & de nulle valeur & effet: declarant en outre
lesdits Pretres soit Seculiers, soit ci-devant Reguliers & tous autres,
non-fonctionnaires publics, suspendus dans leurs fonctions en cette [84]

partie: et afin que personne n'en pretende caused'ignorance,
voulons que notre pre~enteOrdonnanc~soit lue au Prone de chaque
Paroisse & affichee aux portes des Eglises d'Oloron, de Ste-Marie,
& de toutes les autres villes de notre Diocese; notifiee a tous ceux
qu'il appartiendra & envoyee atous les Directoires du Departement
ou Diocese, priant Messieurs les administrateurs qui les composent,
d'en instruire les Municipalites de leurs Districts respectifs, afin que
Messieurs les Officiers-Municipaux en donnent connoissance a
tous ceux qu'il appartiendra, & veille a ce qu'elle soit observee.

DONNE dans notre Seminaire de Ste-Marie d'Oloron, le dix-huit
Juin mil sept cent quatre-vingt-onze. .

t BARTHELEMY-JEAN-BAPTISTE SANADON,

Eveque du Departement des Basses-Pyrenees,

Par Mandement,
Aug. SORDES, VICAIRE & SECRETAlRE.

[861
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nac; aIaber hausten eta errebocatucen tugula, podore particular
guciac cein nahi titulu edo icendacionen aspian emanac izan diren,

. cein podoreac guelditu i<;an behar baitute dretchuen arabera gu
Aphezpicutasuneco functionetan sarthu i<;an garen egunetic erre­
bocatuac eta hantciac guelditcen dire podoreac Oloronen eta Santa­
Marian daudecen Aphezent<;at, Ordenant<;a hau publicatcen. den
sortcigarren eguna ondoan, eta gure ·Diocezaco bertce Hiri eta
Herrietan daudecen bertce Aphezenc;at publicatcen den egunetic
hi-rur ,hasten ondoan. Eta orobat deziratcen baitugu Ja~naren

mahastiary lautceco behar den languillen nombrea procuratceas
gombidatcen tugu Aphez eta Frayde edo Frayde ciren, fonctionic
publico ez, diren guciac cobesatcen hari nahi dutenac, presentatceas
gure aintcinean, Oloronen eta Santa-Marian daudecenac 'Ordenat<;a
hau publicatu eta <;ortci egunen ondoan, eta gure Diocesaco bertce
lecuetan daudecenac, ordenat<;a hau' publicatu eta hirur asten' on­
doan, errecibi det<;aten amorea gatic aprobatione eta podere be­
rriac, apropos atcematen badugu heyey hequien accordatua fidelen
onaren eta Elic;aren serbitc;uaren<;at: horien faltan eta emantugun
terminoac iragan ondoan, declaratcen tugu, cobesatceco aintcinago
errecibitu eta obtenitu i~n diren aprobatione guciac, ezdeusac [85]

eta effectu, eta balioric gabeac: declaratcen tugu .bertce aIde.
Aphez eta Frayde edo aintcinago Frayde cirenac, eta bertce guciac
functioner-public ez direnac, bere functionetaric suspendituac par­
tida hortan: eta nihorc ignora dezan amoreagatic nahi dugu pre­
senteco ordenatc;a hau izan dadin iracurttiya Herri bacocheco pre­
gadioetan eta affichatua,Olorongo, Sancta-Mariaco eta gure Dio­
cesaco qertce Hirietaco Eli<;a athe gucietan nottificatua beharden
guciey eta egorria Departimenduco edo Diocesaco Directoria gu­
ci.~tarat, othoisten direlaric hec composatcen tusten Jaun Adminis­
tradore guciac, ordenat<;a huntas intrui det<;aten amorea gatic bere
Distriquetaco Municipalitate guciac, Jaun Officiale Municipaleac hau
e<;agutcerat emande<;aten<;at behar den guciey etaartha de<;atcen
hunen observationea.

EMANA Sta-Maria 010rongo gure Semenarioetan, errearoaren
hemesortcian, millac <;azpi ehun eta lauhogoi eta hamecan. ,

t BARTH. J.-B. SANADON,

Pyrenea-Aphatetaco Departimenduco Aphezpic~a.

Manus:
Aug~ SORDES,VICARIO ETA SECRETARIOA.

[87]
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PROCLAMATION du Procu­
reur-Syndic du District d'Usta­
ritz sur le paiement des Impots
et I'oooissance cl la Constitution.

CrT6YE,N$,
C'est maintenant que vous a))ez juger par vous-memes, combien

etoient fausses les allarmes qu'on a cherche arepandre parmi vous,
sur l'enormite des Contributions dont les malveil1ans vouloient
vous persuader que vous alliez etre accaples.

Le Directoire du District a fait le repartement des Contribu­
tions publiques entre toutes les Municipalites qui forment son tern­

" toire: le tableau de ce repartement general va etre imprime; il sera
, affiche dans toutes les Municipalites; chaque Commune, et tous

les individus de chaque Commune, seront par ce moyen a portee
de connoitre la portion contingente de chaque Municipalite.

Les Municipalites a leur tour doivent proceder incessamment
a la repartition de leur part contributive, stir tous les habitans qui
formen leur Commune, et nous donnerons encore a ces roles
toute la publicite possible.

Par- ces moyens, vous saurez par vous-memes, ce que payera
chaque Municipalite et la portion contributive de chaque individu
dans les Contributions publiques.

Chaque Municipalite sera a portee de connaitre le plus ou le
moins taxe de sa Commune et des Communes dont elle connaitra [21}

la force et l'etendue, et chaque particulier connol)ra aussi si la
repartition entre les concitoyens d'une meme Municipalite est juste .
et reguliere dans les proportions de leur fortune, de leur richesse
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ANNEXEE·

Procuradore
proclamationea,
guciec Imp·osac
Constitutioneari

USTARITZECO
Sindicaren .
behar dutela
pagatu eta
obeditu.

HERRITARRAC,

Oray ikusico du~ue cebec, cembat ciren falsoac ~uen arthean
etchatu nahi i~an tusten beldurcundeac Imposen handitasunen
gainean, ciotelaric, gaisqui -intenti6natuec, sinhetsaraci nahi ~ut~la­

nc, Imposes lehertuyac i~terat cinoastela.
Distrlqueco Directoriac eguindu Imposen errepartimenduia

Distrlqueco hem gucien artean. Errepartimendu genera] hura
imprimatuya i~aterat doha, affichatuya i~anen da Municipalitate

) gucietan: Herri bacotchec, eta Herri bacochetaco habitant guciec
e~agutuco dute moyen hortas Hem bacotchari toquatcen ~ayoen
Imposen partea.

Municipalitatec bere aldian errepartitu behar dute bere Herritar
gucien artean, 'Herriari toquatcen ~ayoen Imposen partia, eta erre­
partimendu hon oraino ema~en d~otegu ecagutcerat guciey.

Moyen· horietas jaquinen du~ue cebec cer pagatuco duen Hem
bacotchaG, eta Herri bacotchetan cer pagatllco duten habitant
bacotchec.

Municipalitate bacotchac e~agut dec;aque aria hortas eya bere
.Herria eta bertce e~agut centuen Herriac sobera edo guttieguy [2<f1
taxatuyan diren, eta' habitant bacotchac e~agutuco du orobat eya .
Municipalitate bacotcheco Herritarren artean, errepartimenduya
justuqui eta erregulierqui eguina den habitanten,fortunaren, aberas-
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et de-Ieur position; car c'est sur toutes ces bases que l'Assemblee
nationale a ordonne l'assiette des Contributions publiques. L'hom­
me qui jouit d'un domaine considerable supportera sa part des
Contributions publiques proportionnellement a ses possessions;
l'homme riche se donnant ordinairement plus de commodite dans
son logement, sera taxe proportionnellement au layer qu'il paye si
son ,habitation ne -lui appartient pas, ~t proportionnellement au
loyer que produiroit sa maison si .son habitation lui appartient.
A egalite de fortune, le Celibataire qui ne doit pourvoir qu'a sa
propre subsistance, payera plus que l'homme marie qui doit en- .
tretenir une famille; a egalite de fortune, encore, le pere de famille
ayant un certain nombre d'enfans, payera moins que celui dont la
famille est moins nombreuse.

Cette publicite, cette connoissance' precise des Contributions
publiques et -de leur repartement" evitera tous les abus, toutes les
injustices, parce que chaque Municipalite, chaque Citoyen qui pou­
rroit etre lese dans la repartition, connottra plus precisement la
lezion, sera plus a portee de la constater, et de se faire rendre justice.

Telle est une partie des avantages que vous procure, Citoyens,
la nouvelle Constitution sur les Contributions publiques. Ces avan­
tages seroient assez grands, assez considerables pour que vous
suportassiez en leur faveur, pendant quelque temps encore, et pour
faire honneur a la loyaute Franc;aise, un surcroit de Contributions
que sembloit necessiter le delabrement des finances de l'etat:
mais, non it est temps de vous le dire, non-seulement vous jouirez
de tous ces avantages dont je viens de vous faire le detail, mais
bien loin encore de supporter un surcroit de Contributions, votre
sort Se trouve des ce morilent ameliore et vous ne payerez pas
reellement des cet instant, ce que vO'us payiez avant l'heureuse [23]'

revolution qui rend a l'homme sa liberte consacre l'egalite des
droits, et ~econnott la souverpinete imprescriptibl~. d'une, grande,
Nation.' .

Je dis Que vous ne payerez pas des cet Instant,. ce que ~ous

payez avant la revolution, et il vous sera facile de vous en convalncre
par vous-memes. ..

Vous payiez la dime; vous payiez la pre~lce; .vous paYle~ vos
impositions; vous payiez les droits d'octroi sur les Vlns, sur la vlan.de
de boucherie· vous· payiez le bapteme de vos enfans; vous paylez
la celebratio~ de vos mariages; vous payiez les enterremens.

AUjourd'hui la dtme et l~ premi~e s?nt a~olis; dej~ vous n'e~
avez pas paye cette annee: les drolts d octroI ~e subSistent plus,
les ministres de la region sont salaries par la Nation; ~os baptemes,
vos mariages, les derniers devoirs que, vous rendez a vos proches
sont gratuits.
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tassunen eta ic;atearen erredura, ecen fundament horien gucien
gainean ordenatu du Asamblada Nationalec pausatuac ic;an ditecen
imposac. Ontasun hainitz duen guic;onac pagatu behartu Imposac
bere ontasunen arauca: guic;on abaratc;ac bere buruari ~maiten

dioelacots ordenariosqui comoditate guehiago here alogimenduyan,
taxatuya ic;anen da arauca pagatcen duen alocairouaren gainean,
berea ez badu occupatcen duien etchea, edo berea badu etchea,
etche harc errenda lec;aquen alocairouaren arabera. Fortunez edo
aberastasunez igual direnen artean, esconduya ezden guic;onac
bere buruya baicic entrenitceco ezduelacots, pagatuco du escon­
duiac baino guehiago. Fortunas edo aberastasunez igual direnen
artian, oraino familiaco aita, haur nombre bat duenac, gutiago
pagatucodu, haur nombre tthipiagobat duenac baino.

Imposen errepartimenduaren agueritasunac eta ec;agutc;a jus­
tuac, gUibelatuco ditu abusu guciac, injusticia guciac, ceren errepar­
timenduyan colpatua ic;an den Herriac edo Herritarrac, ec;agutuco
baitu, bere hala eta errechsquiago frogatuco hut<;a, ceren finean
aria· hortas errendaracico baitio bere" buruyary justicia.

Holacoa da, Herritarrac, Constitutione berriac emaiten daus­
quitc;uen abantaillen parte bat, Imposen gainean. Asqui handiac
litesque abantail horiec c;uyen engayateco, horien fagoretan jac;a­
terat cembait dembores oraino eta Fr~ncesen leyaltasunari ohore
eguiteco Imposen emendacione bat ere, bainan ez ordu da c;uey
erraiteco ez choilqui gosatuco cirete abaintail horiez, bainan oraino,
urrhunda imposetan emendacionerik ic;aitea, oraindic beretic c;uyen
kargac arinduyac dire, oraindic ez ducuye errealqui pagatuco lehen
pagatcen cinduten be<;ainbat, eta hori <;or ic;anen dioc;ue guic;onnari
bere libertatea errendatu dioen Errevolutionary, Errevolutione hari
ceinac., consecratu baitu gui<;qnen arteco dretchuen higualtasuna [22] ,

eta ec;agutu seculan ecin galdusco Natione handibaten soberano­
tasuna.

Diot oraindic ez du<;uyela pagatuco lehen pagatcen cinduten
bec;ain bat eta errech i<;anen c;ait<;uye hortas ceben buruya segu­
ratcea.

Lehen pagatcen cintusten De'chimac; pagatcen cintusten Pre­
miciac; pagatcen cintusten Imposac; pagatcen cintusten Bathayoac,
Escon<;ac, Enterramenduyac. '

Orai Detchimaric eta Premiciaric ez duc;ue guehiago c;or; jada­
nic aurthendic ez dll~ue pagatcen; Lebayaric ez da guehiago; Aphesac
Nationeac pagatcen tu; Bathayoac, Esconsac, -Enterramenduyac
dohainic eguin behartuste. .
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Calculez, cela est tres-facile, ce que produisoit dans votre Muni­
cipalite, la ferme ou la regie de la dime et de la premice; ajoutez
a cette somme le produit des droits d'octroi: joignez-y le montant
des impositions que votre Municipalite payoit sous l'ancien regime;
voyez, par aper~u ce que le casuel rendait au Cure, aux Vicaires
de votre paroisse, formez Iq somme totale de ces divers objets; eIle
vous effrayeroit si vous deviez encore les acquitter.

Comparez .ensuite la portion des Contributions publiques qui
a ete mise a la charge de votre Municipalite-, avec le total de ce que
vous payiez autrefois, et vous tro~verez, j'en suis so.r, et j'ose
l'affirmer, une tres-grande difference avotre avantage.

Ces calcul~ genera-ux ne seront peut-~tre pas possible pour une
grande partie d'entre vous, et par cette raison je veux encore vous
indiquer un moyen plus simple et plus a votre portee pour vous
convaincre de la verite de mes assertions.

. C'est a vous d'abord, laboureurs, hommes precieux et respec­
tables qui exercez le premier et le plus noble de tous les etats, que
je m'adresse. [251 . "

Faites un compte aussi exact qu'il vous. sera possible de la
quantite des grains et des autres fruits que produit votre domaine
par le travail continuel de vos mains et a la sueur de votre front.
Examinez sur ce produit combien vous en donniez pour la dtme et
la premice; calculez..en la valeur, ajoutez a cette somme que]que
chose de plus, et pour la, plus value du vin, dont vous devez quel­
quefois ranimer vos forces, plus value que necessitoient les droits
d'octroi, et pour la plus value encore de la viande dont quelquefois
encore vous ne p~uvez vous passer, plus value necessite aussi par
les droits d'octroi; joignez encore a cette somme 'et les impositions
annuelles que vous etiez oblige d'acquitter et ce que vous coo.toit
ann,uellement le casuel de I'Eglise; reflechissez que VQUS ne payerez
plus rien de tout cela.

Voyez ensuite a combien vous ~tes taxes .pour votre part dans
les Contributions publiques, et vous me direz, j'en suis certain, que
deja vous gagnez beaucoup au nouvel ordre de choses.

Et vous, habitants des villes et des bourgs, qui exercez un art
ou une profession' que]conque, considerez d'abord l'attention par­
ticuliere qu'a eue l'Assemblee nationale, d'ordonner qu'on dis­
trairoit, de l'evaluation du prix des loyers, pour l'assiette de l'Impo­
sition Mobiliaire, les atteliers dont vous vous servez: calculez aussi,
et c'est ici que vous trouverez le grand avantage, calculez ce que
vous gagnez par la supression des droits d'octroi: joignez aces
calculs le montant de vos anciennes Impo~}tions: comparez-Ies avec
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Conda~acue, eta errechs da, ~uen -Herrien Detchima eta Pre­
micien affermac edo balioac cer emaiten ~uben; entenda dio~o~ue

oraino ~uen Herriac pagatcen cituyen Imposac; ikus~a~ue aphurbat
goity beheity, Esconcek, Bathayoec, Enterramenduyec ~uen Herrian
Erretor" Vicarioey emaiten ciotena. Egui~uye objet different horiez
guciez suma bat: ikhara cin~aquetepagatcerat obligatuyac bacinete.

Hurbil€~t~uye guero, elkharrequin compara ~at~uye, oray
cuen Herri~ry eman ~aiscon imposac, eta lehen pagat~en ciritusten
suma gouci.~c 'eta aurquituco du~uye, segur nais, ,differencia handi­
bat ~u~n fagoretan.

Contu general horiec gaitsequi' dire b.eharbada ~uyetaric cen­
beiten~at eta ,arr~~oin horren arias, indicatu nahi daut~uet oraino
moyen simpleago bat -~uey sinhetsarasteco erraiten daucuedana.

<;uey lehenic adresat~en nais, Laborariac gui~on precios eta
errespectagariac, ~uen es'tatua delacots estatuetan den noblena [24)

estatu gucien aincindaria. '-
Egui~ue contubat ahalic eta justuena, ~uen bethico lanen eta

copetaco icerdien arias, ~uen lUrrec ekartcen tusten bihi eta bertce
fruiten quantitateas. Examiha ~a~ue cembat quantitate hartaric
emaiten cinduten Detchimaren eta Premiaren~t, Detchima eta
Premicia heyen balioa calGUla~a~ue: suma horren muntantary
emendadio~o~u~ cerbait guehiago, bat~uetan ~uen indarren sus­
tengatceco behar tu~uen amo eta haraguien~at Lebayen arias
·guehiago pagatcen cintustelacots; junta diot~o~ueoraino suma horri
lehen pagatcen cintusten Imposac eta Eli~aco casuelen~atpagatcen
cintustenac. Orhoit citeste gau~a horietaric, ezdu~uyela guehiago
deus pagatuco. _ ' .

Icusa~ue guero, cenbaten~at ~aiten· taxatuac Contributione
publicoetan, eta erranen -dauta~ue~ segur nais, jadanic hainits ira­
basten du~uela ordena berri huntan. -

Eta ~uek Hiri eta Herri .bilduyetaco Habitantac estatu edo
profesione bat du~uenac,considera~a~uelehenic Asamblada Natio­
nalac i~an duen attentione particularra 'ordennatu duyenean esdirela
condatuco Impositione Mobiliera deitcen denaren pausatceco e~a­

gutu behar diren alocayruetan, ~uen estatuaren edo profesionearen
erabilceco behartut~uen attelierac, erran nahida botica eta bertce
harri darraisconac. Calcula~at~ue, eta hemen aurquituco du~ue

abantail handia: calcula~at~ue cer irabasten du~ueh Lebayen supre~

sioneas: junta~ot~ue calcul horiey lehen pagatcen cintusten Imposac:
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votre taxe clans les Contributions actuelles, et vous y" trouverez
aussi un gran'd avantage. "-:'"- ,

Convaincus ainsi par vous 'm~mes des,bienfaits de la Constitu~
tion dans la partie des Contributions 'publiques, s'oyez "persuades
que dans toutes les autres parties de cette 'm~me Constitution,
clans le detail desquelles ilm'est impossible d'entrer en ce moment,
vous y trouverez, aussi les m~mes avantage_s, les m~mes bienfaits. (27)

Citoyens, n'ecolltez donc pas les mecontens, les malveillans,
qui malheureusement existent encore parmi' nous: ralliei-vous
tous autour de la Constitution: repetons tous le sermerit de la
mairitenir. ,

N'ecoutez pas sur-tout ces fanati"ques qui cherchent a trotibler
vos consciences. Notre religion. est toujours la m"~me. Les Decrets
de l'Assemblee nationale, bien loin de lui porter aucune' atleinte,
n'ont fait que ramener aux principes evangeliques, aux regles de
la primitive Eglise, les Ministres de' ce~e 'sainte' religion. Eh!
quoiqu'on en dise, examinez les choses "par" vous-m~tnes': faites
attention que les Eveques, les Cures et les Vicaires Constitutionels
declarent formellement, qu'ils sont et qu'ils veulent etre -dans la
Communion du Pape: faites attention que nous avons les m~mes

articles de· foi, les m~mes sacremens, le m~me catechisme, les
memes ceremonies, la m~me croyance: que· rien, non rien, n'est
change dans notre religion, si' vous voulez vous' en convaincre par
vos' propres yeux, suivez les instructions, la conduite, les fonctions,_
les ceremonies des' Pretres 'Constitutionnels, et vous en serez per- "
suades.,

-Apres vous avoir, fait conno1tre les avantages de -la ·Consti­
tution, it me reste encore a vous parler de ce que vous devez faire
pour la consolider et pour la maintenir.

La Constitution que vous avez tant d'interet asoutenir, ne peut
pas exister, Citoyens, si la force pitblique, etablie pour faire res-
pecter la Nation au dehors, pour assurer les propietes,'l'ordre. et .
la paix clans l'interieur, n'existoit-,pas:'la Constitution exige'encore
pour son maintien, l'entretien des autorites constituees, le payement
des salaires accordes aux Fonctionnaires publics: la loyaute Fran­
~aise exige aussi l'acquittement desdettes, ,dont la Nation a bien
voulu s~ charger. "

La force publique, l'entretien des autorites constituees, les [29)

Fonctionnaires publics, l'acquittement des dettes, la Constitution
enf.n, ne peuvent pas exister sans le payement des Contributions
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compara~a~ue ~uen.oraico taxa, lehen pagateen eintusten dretehu-
equin eta ateemanen du~ue -abantail handibat. .. .. . . .

Horrela segurateen ~altelariG eebec .. Constitueioneae ematen
dausquitcuen abantaillec' lmpositionen gainean, seguratuac ican.
citeste orobat abantail berae aurquituco tu~uela Constitueionearen
berteeparte gueietan, ·coinen detaillean eein orai sarbainiteque. [26].,

Herritarrac, ez det~a~l:lela beras e.nt~un malh~rusquigure artean
oraino. diren. guti eontentae, gaisquinahiae: juntaeiteste gueiae
Constitucioneary:·guciec eguigun·yuramentu bems ere haren man­
teniteeas.

Ez. det~at~uela ent~un particularsqui ~uen eonseieneiac trublatu
nahi tustenac, gure erreligionea bethi bera, bethi bat da. Urhunda
Asamblada Nationalac colp~ric den .mendrena ekarri dioen, con­
trarat Asamblada.co· Decrejec eraquarry nahituste gure erreligione
sainduaren Ministroac evangelioco principiotarat eli~a sainduac
bere lehenbico demboretan, guiristionetasuneco dembora.ederretan
seguitcen .cituen erregueletarat. Cemahi erran de~aten, examina
~at~ue cebee gau~a guciac: egui~ue attentione Aphespicu, Erretor
eta Vicario berriek declaratcen dutela haltoqui ,Aita Sainduaren
cOl1)munione~n direla, communione hortan egon nahi dutela: egui­
~ue attentione, fedesco articulu berac, sacram~tldu berac, cateehima
bera, ceremonia berac, fede bera dugula: deus, ez deus ere, ez dela
chanyatu gure erreligionean; seguraciteste ~uen beguies, segui~a­
t«;ue Aphesyuramentu eguinen instructioneac, conduita, fonctioneac,
eeremoniac,. eta e~agutueo du~ue gau~a horien eguia.

Horrela ~uey e~agutaraci ondoan Constitucionearen abantaillac,
guelditcen ~ait ~uey erraiteco eer eguin behar du~uen Constitu­
cionearen hobequi oraino tinqu~tceeo, mantenitceco~

Sustengatcea hainbertce intres duc;:uenConstitutionea, eein
manteni diteque, Herritarac, Nationaren errespectarasteco, eta
bamean baquea, ordena ona eta bacotcharen i~ateac segurat~eco '
establituac diren indarrac, 'erran ·nahida tropetaco Soldaduer­
Guardia-Nationalac,. eta holaco bertce establimenduac esbalire
mantenituac: Constitucioneac galdetcen du oraino bere mantenu­
arenc;:at, harc establitu tuen autoritaten entretenimendua Fonetione
publicoey e~agutu· ~aioten sarien pagamenduas. Francesen leyal- .
tasunac galdetcen du finean Nationeac cargatu nahi i~an duen .
~orren pagamendua. /

~rropac, Constitucionac establitu tuen autoritateac, Fonctioner [28]

publicoac, ~orren pagamendua, finean Constitucionea bera, ecin
c;ustenga diteque, Contributione publieoen pagamendua eguiten ez
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publiques. Il faut done, it faut-done nous h"ater d'aequitter ees Con­
tributions si -justement, -si ,lega)ement, si volontairement etablies.
C'est par ee moyen et par ee moyen seul, que nous "eviterons

- l'an~rchie, le bouleversement de I'Empire, sa"" dissolution et les
maux infinis qu'elle entraineroit: -l'inter~t general du Royaume,
l'inter~t partieulier de chaque individu, la glorie du nom -Fran~ais,

tout doit done nous engager a remplir eette obligation essentieHe
dont l'execution n'est deja que trop retardee; c'est a l'empressement
qu'on mettra a acquitter les Contributions que laPatrie"reconnoitra
ses enfans eheris, les vrais Citoyens.

Le Procureur-Syndic dtJ District d'Ustaritz,
DHIRlART. (31]
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bada, _presa gaitecen beras hain justuqui, hain leyalqui pausatuac
, i~an diren Contributioneac pagatcerat. -Moyen hortas eta moyen

hortas bakarric evitatuco tugu desordena guciac eta desordenac
ekartcen tuen calte guciac. Err,esumaren intres generalac, bacotcha­
ren intres particullarac," Francesen icen gloriosac, arra~oin guciec
beh~r guituste beras engayatu, sobera gUibelatuya den obliga­
tione baites padaco horren bethetcerat. Gure Impos hain justuqui
errepartit\}en, pagatceco irakatcico dugun empresamenduyan, e~a­

gotucotu Franciac bere haur m.aiteac, eguiazco Citoyenac.

Ustaritsco Disfrjqueco Procurador~ sindica,
- . DHIRIART.

r~o]
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: F

.ARRETE DES REPRESENTANTS

DU PEUPLE MONESTIER· ET
PINET .AINE. (7 octobre 1973)

Franciaco Errepubllcoaren icenian

Pirennea Occidentaletaco Armadan -eta Porgurunceo Departi­
menduetan aurquitcen diren Populuaren Erreoresentantec.

Uztaritzco communeco cembait herritar onec eguin dioten
dennonciationiaren gainian, ceintaric agueri baita, Bayonaco hiritic
atheraturican, hainitz suspitchac diren pressuna baf~u bere egoit~a

berechi dutela Ustaritzeco herrian, hartan egoitc;aric.ez duten arren
eta principioric galgarrienac herri hartan, banatcen dituztela.

Ec;aguturican cembat important den, aurquitcen' garen circons­
tantietan pressuna suspeitchec ezditecen urrun, here egoit~co

autoritaten alc;artassunetic, eta ezditecen poulompa herribat~ue­

tan ceinetan e~agutuac ezdirelacots errech quiago herritar onen
alcartassunac ihes eguin baite~quete eta bana tranquiltastun publi-
coaren principio barrayat ~aille bat~u, lanyerossagoac litasquen
manera bat~ues, arrestatcen dute:

Lehembicicoric
Bayonnaco habitantac, ceinac Ustaritzco herrian memento hun-

. tan aurquitcen baitire eta Ustaritzco herrian proprietate foncie~

ren yabe ezdirenac, obligatuac izanen dire, presenteco arresta
publicatcen denetic hogoy eta tau orenen buruyan herri hartaric
atheratcias, eta bihourtcia, bere ordinarioco~renlekurat.
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Bigarrencoric
Hogoi eta lau orenen ephiaren buruan, presenteco arresta

huni obeditcen ezdioten .guciac, hartuac izanen dire eta cerratuac,
pr~una suspitcha bat~u be~a)a baktaraino. [1 ~21..

Hirurgarrenecoric
'Etchetaco proprietarioac, ceinen etchetan aur.quituco baitire

presentaco arresta huni suyet i~nen diren pr~ssun~c, obligatuac
izanen dire" haina hequien beren etchetican ca~poratemaitias,
9qrago fixatua ,del) ephian. Eta., etcheta~o'~a.ussietarican, c~inen
etchetan aurquituco baitire arresta,huni suyet diren cembeit pressu­
na hogoy eta lau orenen ephia akabatceas gueros, condemnatuac .
i~anen dire, hirur ehun Jiberaco amanda baterat, ceina partitua
'iianen 'baita Ustaritzco herrico pobrien artian.

Bayonnan··emana,.urriaren sortcian; mila saspi ehun eta laure­
tan-hogoy eta 'hamahirurian, Pranciaco Errepublica bakarra, eta'
ezin separatuscoaren bigarren urtian. .

Signatura J. B. B. Monestier (du Puy-de-DOme)

Js Pinet ~harrena [173)
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. .

LIBERTE EGALITE
Au nom de la Republique Fran~oise

" .Le Representant du Peuple envoye dans les
departeDlents des Hautes It Basses-Pyrenees.

INSTRUIT par I'agent national du district d'Ustantz, & par des
renseignemens particuliers, que plusieurs habitants de ce district,
effrayes par la mesure de l'intemat, ordonnee par unarr~te du
13 ventOse de l'an2me, & des circonstanc,e's qui ont precede & accon)­
pagne cette mesure, ont quitte le sol de la Republique & fui sur le
t~rritoire d'Espagne; .

Que l'eloignement Oll its se ~ouvent, la difficulte d'avoir des
communications avec leur pays""'la difference de leur langue,
l'incertitude meme si les bienfaits de la loi du 22 nivose s'etendaient
jusqu'a eux, les ont emp~chede protiter du benefice de cette loi, & les
mettent dans I'imposibilite de rentrer dans le delai fixe au premier [88]

germinal;

Vu l'avis de l'administrationdu .,district d'Ustaritz du 23 de ce
mois, donne sur la' petition anous presentee;

Considerant que, si jusqu'a present les habitants des communes
du district d'Ustaritz qui, par l'effet de la terreur, ont fui en Espagne,
n'ont pas profite, pour rentrer dans leur Patrie, du delai fixe par la
loi du 22 nivose, c'est sans doute parce qu'ils en ignorent les dispo­
sitions;

Que les habitants, tous Basques, enfonces dans l'interieur de
. I'Espagne, prives de toutes relations avec leurs parens.,et leurs.

amis, parlant tous un langage particulier, ne connoissant, ni la
langue Fran~ise, ni la langue Espagnole,. ne peuvent, qu'avec
beaucoup de difficultes, parvenir a avoir connoissance de,S decrets
bienfaisans de la Convention nationale~
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·ANNEXEG
.LmERTATEA, HIGOALITATEA,

EDO BARDINTASSUNA
. Franciaco Eriepub,6caren icene-an

Pyrenea gora eta aphalac daitzoten Dlendietaco
departiDlenduetarat egonia du PopuluarenErre­
presentanta,c.
USTARITZECO dismquian nationeco agent edo eraguile denaren

ahos, eta berce bide particularrez izan ditugun berriez yaquinetzun
gUirelacotz district huntaco hainitz habitantec, Errepu~lica~o lurrac

.. hutzturic,- Espainiarat ihes eguin dutela icitu direlacotz yasco ven..
tOsa,- edo ilhabethe harcetzua dartzonaren hamahirurean emancen
ordenantza bates, cernac bere herriac hutzaracis, egortcen baitcinen
bame herrietarat, edo bereciqui ordena horren~executatcean, ainci­
nean eta ondoan erabili diren maneres.;

Orai caussitcen diren lekhuen urruntassunac, bere herrietaric
berrirec i~arteco gaitztassunac, lengoaea edo hitzcuntzaren dife­
renciac, eya heyer tocatcen ~aucoten eta heyetaraYno hedatcen othe
den nivosaren, erran .nahi da ilhabethe elhurxuaren hogoi" eta
biyian eman izan den leguearen fagorea dudatciac edo ez segur
i~anac, debecatcen dituela bere errietarat bihurcetic helduden ilha­
berearen leheneco legue horrec ematen duen be~ala. [89].

Ikussi dugun ondoan presentatua i~aitu ~ai"cun peticione baten
azpian Ustaritzeco distriqueco administracioneac eman duen'
abissua. .

Consideraturic Ustaritzeco distriquietic icialduras ihes eguin
duten habitantac bere etchietarat, ez bihurtcea heldu dela nivosa­
ren, edo ilhabethe elhurzuaren hogoi eta bieco legueaz, yaquintzun
ez ivai"tetic. .

Hai"nitz gaitz dela icialduraz Espai"nian barna bere herriac des­
terratu ditusten Escualdun horient~tNationeco bilkuyaren decret
ungigarrien e~agutzea, ez Francess , ez Espagnola aditzen ez
ditustelacotz, bere ahai"dietaric eta a isquietaric berriric ecin izan
de<;aquetelacotz. "
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,: Que dans un moment Oll la nation F~an~aise se montre in­
dulgente et genereuse envers ses ennemis, it est de sa justice de
faciliter a ceux qui n'ont fui que la petsecution ou la mort, les
moyens de rentrer dans le'sein de leur Patrie, et d'y faire valoir
Ieur industrie; , ,

ARR£TE: Que le delai fixe au premier germinal, par'la loi du ,22
nivOse, est proroge jusqu'au premier prairial, en faveur des habi­
tans du district d'Ustaritz qui ont' q~tte le sol de la Republique
et qui, ·d'apres les termes de cette loi~ peuvent retourner dans leur
Patrie. ,

Le present arrete sera tra'duit en langue Basque, Iu et publie
partout Oll b~~~in sera. [90].

L'agent national du district d'Ustaritz est charge d"en suivre
I'execution. .

Fait a Bayonne, le 28 ventOse de ran 3me de la Republique
Fran~ise, une & indivisible. '

Le Representant du Peuple,
Signe: AUGUSTE IZOARD. [92]
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Francez Nationea bere etzayen alderat bererat generos eta
barkhatcea ag~ercen den demboran yustu iduritu behar ~ayola

persecucionearen, eta heriotzearen ihessi yoan direner bere herrie­
tarat bere oficioteco lanez hari yatzerat bihur arasteco moyenen
eta bidien idequitzea eta errechitia;

ARRESTATUA EDO. ERREGUE LATUA D_A: nivosaren edo
elhur- ilhabetearen biyeco legueac helduden ilhabethe germinal
daitzonaren lehenerarno barcen emarten' ez cioten terminoa, edo
ephea, lu~atua dela praireal, edo belhar ilhabetea d'artzonaren lehe­
nerai·no, Ustarisco distriqueco lurretaric ihessi yoan ciren habitant,
eta legue horren bides bihur citezquenen Jagoretan.

Arrestatu edo ordena haur icanen da Escuararat itzulia, eta .
beharra den lekhu gucietarat hedatua, eta gucietan publicatua eta [91]

afichat~a.
Ustaritzeco distriqueco agent nationalac, edo eraguileac du

cargua hunen executarastecoa.
Bayonan eguina, ventOsaren, edo harce ilhabethearen, hogor

e~a ~ortzian, eta Franciaco Errepublica, bata, ecin partitua, edo
sathicatua denaren, hirur garren egunean.

Pupuluaren Errepresentantac,
Sinatua: Auguste IZOARD
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PROCLA
EGALITE

Guerre aux"Tyrans
LmERTE

Paix aux Peuples

AU NOM DU PEUPLE FRAN~AIS

Les Representants du Peuple Fran~ais", pres I'armee
des Pyrenees Occidentales;

Vu l'arr~te de notre collegue Izoard,. du 28 .Ventose dernier,
qui proroge jusq'ues au premier Prairial, mois courant, le delai
accorde aux habitans du district d'Ustaritz,qui. ont quitle le sol de la
Republique & qui, d'apres les termes de la loi du 22 Nivose,
peuvent retourner clans leur patrie;

Informes que les Basques que la terreur a 'determines a passer
en Espagrie n'ont la phipart pu ~tre informes de la loi bienfaisante
du 22 NivOse, parce qu'etant presque tous illiteres (sic), nos ennemis
ont cherche aleur derober la connoissance du petit nombre d'exem­
plaires imprimes de la loi, que la difficulte' des communications a
permis d'introduire en Espagne; .

ARRETENT
Que la- 4elai fixe par la loi du 22 Nivose au 1er Germinal pour

le retour' des Basques qui ont quitie le Sol de la Republique, qui
a ete protoge par notr~collegue Izoard au premier Prairial, s'etendra
jusques au premier Fructidor prochain, le present arr~te sera
traduit en langue Basque, lu et publie partout OU besoin sera. [94]

Le Procuteur-Syndic du district d'Ustaritz est charge d'en suivre
l'execution.

Fait au quartier general de Jean-de-Luz, le 22 Prairial, l'an 3 me de
la Republique Fran~ais~, une & indivisible.

Signes: MEILLAN, CHAUDRON-ROUSSEAU, PAGANEL [96]
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MATION
IGUAUTATEA
Tyr~ecoGuerla

ANNEXEH

"LmERTATEA
PopuIuco Baquia .

FRANCIACO POPULUAREN ICENEAN

Franciaco Populuaren Representantac armada Pyrennea
Occidantalecoac;

_Icussiric Izoard, gure lagunanen arrasta, iragan Ventosa deitcen­
den hillaren. 28.an emana; ceInac Prairial, orai"co hillaren lehena­
raIno lu~atu baitu terminb accordatuya, Ustaritzco distrikeco habi­
tantei ceifiac, Franciaco Republicaco lurretic ilki baitire, eta NivOse
deitcenden hillaren 22co leguearen arabera bere herrirat it~ul

baititasque.
Yaquintzun garelacots escaldun, ikharac Espai"niarat guanara­

cidituen guehienec ignorat~en dutela NivOsen 22co. legue .hurous..
eta humanba,"ceren casic guciat ignorent'ac bartire, eta gure etseayec
.bere-inhalac eguin bartuste hequiei gordetceco legue horren copiac
bakarrac, cei"nac. communicacioneco difficultatec permetitu bai"tute
Esparniarat egortcia; arrastatcen.edo declaratcen dugu:

Nivosen 22co legueac fixaturicaco terminoa Germinalen lehene­
ralno Escualdun Republicaco lurra abandonatu dutenen~at,'prairia­

len l~heneralno' gure lagun IZOAREC hedatua, helduden Fructidor
deitcenden hillaren lehenerarno i~anen dela lu~atua "erran nahi da,
lehenagoco condatceco moldean helduden abustuaren 18an 1975.

Arrasta hau icanen da escuararat itc;ulia- iracurria eta publica­
tua beharden toqui gucietan. [95]

Ustaritzco distriqueco Procuradore-Syndica cargatua da hunen
executatarasteco.

Quartier Generalean eguina doniyaune 'lohissun Prairialen
22an, Franciaco Republica bata, ecin -partitua, hirur garren ur­
thean.
Signatuac: MEILLAN, CHAUDRON-ROUSSEAU, PAGANEL [97]
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·1

DELIBERATIONS
DE LA MUNICIPALITE

D'AHETZE
Jurarnentuaren ondoco proces verballa eguina egun J'eanvieren

15an mila sas"jjlehun eta lau ,hogoy eta amabian~ Erran nahidut:
Pierre Larraldec presentatu du municipalitatearen eta herrico
habitanten antcignean Juramentua; bai eta orobat Jean Duhartec [388]

ere. Eta horJa c;arratu da. Eta signatcen dute signatcen daquitenec.
ETCHEPARE,

greffier de la municipaHte.

Egun oxalaren 6an 1792, ivan dire nomatuac Pierre Lafargue,
Juratu, eta Jean Etcheberry notable.; eta erricibituac iCan dire, eta
juramentua presentatu dute decretaren arabera. Capite generalean,
abbade eta juratuen eta bertce gaigneraco present ciren habitanten
antcinean, fidel ivanen direla nationerary, leguerary eta erreguery.

Signe par moy, ETCHEPARE, secretaire greffier

Egun oxalaren 9an 1792, Capitu generalean, ussaya eta costu­
matcen den lecuan, herrico etchean, abbade eta Juratuen presen­
-tian, eta bertce gaineraco present diren 'habitant direnen artian,

-. eta deliberatu dugu herrico oyanaren portionebat segnetan baita
hirur_ portionetan sallcerat Etcheto Arraingoricoary bere gUissl:Ul-
"etan paper assignetan. .

Egun Juinaren "17an 1792, ussaya eta costumatcen den lekhuan,
herrico etchean, abbade eta juratuen presentian, ~oingnac baitire
abadea Pierre Larralde maira, In Duhart, Pierre Lafargue Juratuac,
Oger Heuty, comuneco procuradorea eta presentian diren notable­
requien battean, eta presentian direnec eguiten dute presentian
es direnentcat. Eta deliberatu dugu eta consentitcen dugu ontassu­
nen estimatcen ibili diren comessario, eta 'hequiequin batteanbertce
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'han, ibilli diren gui~onei ordenatu diotegu bere eguneco jomalla
gui~on bacoitchary berrogoi sos. Eta signatcen dute enequin
battean signatcen daquitenec. Eta nic signafcen dut esdaquite­
nent~at.

Egun abostuaren 24an 1792 jan
, herrico" etchean, usaya eta cos­

tumaden lecuan, abadede Juratuen presentcian, eta procurradore
communecoaren. presentcian, eta notablennea~, ceignac baitire,
Pierre LarraJde abadea, Jean Duhart, Pierre Laffargue. juratuac,
eta Auger Heuty., procuradorea. Eta bertce gaignerateco habitant
guciac present direllaric, deliberatu dugil, eta presentlean dirennec
eguiten dute present eztirenent~at, eta.nolla, hanitz dembora huntan
al1us handitealean baicare. Mr. doupiceren contue~, Pierr~s [389L"

Larralde orintteco Jaun abadeary emaiten diogu podorea jaun hary
behardiren diligencien eta excecucionnen eguitteco. Eta sigQatcen
dute enequin batean signatcen daquitenec. .

(Egun septembreren 16an 1792an. Capite generalean ussaya eta
costumatcen den lekhuan, herrico etchean, abade' eta juratuen
presentian, coignac baitire abadea Pierre Larralde,' maire, Jean
Duhart, Pierre Lafargue ofire mle, Oyer Ehuty communeco procu­
radorea. Eta bertce gaineraco ghorpuceco notableen, eta presen­
tian diren habitanten antcignean assamblatu gare, leguearen eta
decretaren arabera. Eta nihor baden errencurantic edo Mr Duhart
gure herrian dugun Jaun ape~acherri huntan"emanduen troubleric
populuaren artian. Edo nihor badeo. gure constitutionearen .contra
Jaunhori mint~atcen adituric. Eta guciec bos b~tes ihardetsy dute
esdela. Eta signatcen dute signatcen daquitenec).

Egun Septerribreren 16an 1792an Capite generalean ussaya
eta' costumaden lekhuan, herrico etchean, -abade eta juratuen pre­
sencian, congnac batire abadea Pierre Larralde eta juratuac Jen
Duhart, Pierre Lafargue, Oyer Ehuty herrico procuradorea, eta
presentia.n diren notablee eta habitantequien battean. Eta deliberatu

. dugu presentian garenec presentian esdirenent~ateguiten dugularic
Jaun cargudunec Harrietaco Jaunary bere ussayaco bide houra
libra de~ala. Eta harc eguin nahy es badu,deliberatu dugu herriaren
plaintatcerat ordenarequien battean guc libratcerat. Eta signatcen
dute enequien battean ~ignatcen daquitenec.

Egun mayats:aren heme~or~ian mila saspi lau haugoy eta hama-
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bian Ahetzeco 'herrian, Capitu generalen ussaya eta costumatcen
den lekhuan, abade eta juratuen presentian, ~oinac baitire Pierre
Larralde abcidea, Jean Duhart, Pierre Lafargue juratuac, Oyer Ehuty
herrico procuradorea. Eta bertce Gaineraco gorphutceco presentian
diren notablerequien battean eta gaigneraco presentian ~auntcen

diren habitantequien battean eta presentian direnec eguiten dute
presentian esdirenentc;:at. Eta deliberatu dugu suby batten emaiterat
herrico canpoco lurrerat eta errota hary autenintcen diogu 'Errotaco
canal heguias passaya libro icannen den Errota hartarat, eta nolla
baita saQardi hart~n ic;:aqua' bat emanen quten estatuan. ic;:aqua
hura errata hartarat passatceco eta "orgabide haren fagoretan [390]

jouquitceco. Eta presentian direnec signatcen dute enequien battean,
eta nic signatceil dut esdaquit~nentc;:at. -

Egun avoustuaren san 1792, ussaya eta costumatcen de'n ·le­
khuan, herrico etc.hea.n, abbade eta juratuen presentian, assamblatu
gare gure municipalitateco gorphut~arequin battean. Eta deliberatu
dugu behar dugula Districaren arabera gure impositionetaco sor­
ditugun diruben biltceco tressolier bat nomrnatu decretaren arabera.
Eta presentian garenec eguiten dugu presentian esdir~nentc;:at. Eta
deliberatu dugu gorphutc;:aren artian nornatcerat tressolier bat gure
Jaun abadea, c;:oigna' bait -Pierre Larralde, Moiscolloeneco Jauna.
Eta p~sentian garenec signatcen dugu. Capable dela eta souhable
affera horry' ihardesteco~ En foy de quoy' signatcen dute 'enequien
batean sigf\atcen daquitenec. Eta nic signatcen dut esdaquitenentc;:at.

Egun avoustuaren 2san 1792, ussaya eta costurnatc;:en den
lekhuan, herrico etchean, abade eta juratuen pressentian, c;:oignac
baitire, abadea. Pierre' Larralde, eta juratuac In Duhart Pierre

. Laffargue, Oyer Heuty pr9curadorea, 'eta bertce gaigneraco pre­
sentian diren habitanten antcignean. Eta presentian garenec eguiten
dute presentian esdirenentc;:at. Eta deliberatu dugu chimincoeneco
Jaunac eguiten badaucu espendioric bere herrian' duen preten­
tionne hartas nolla Ahetzeco herriac laudatcen dautan segui de~adan
affera "hory, herriaren' gostus. Eta signatcen dute enequien battean
si~natcen daquitenec.

- Egun septembreren 16an 1792, Capite generallean ussaya eta
costumatc;:en den lekhuan, nerrico. etchean, abade eta' juratuen
pressentian, ~oingnac baitire abadea Pierre Larralde, Jean Duhart,
Pierre Lafargue juratuac, Oyer Ehuty communeco procuradorea,
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eta bertce gaigneraco gorphutceco notable, eta presentian diren
habitanten anteignean' eta presentian direnee eguiten dugularie
presentian es direnenb;at, eta assamblatu gare leguearen eta decre..
taren arabera, niyhor ere. baden errencurantic M. Duhart (hirur
hogoy eta ha~asei ourthe dituena), gure herrian dugun Jaun
,Aphecac (herry) huntan emanduen trobreric populuaren artian,
edo nihor ere battere baden gure constitutionearen contra Jaun \
'hory mint~atcen adit-uric. Eta gueiee ihardetei dute bos bates esdela
nihor ere jaun harent~at erratecoric duenic, -eta baduela hogoy eta
hamar ourthe herri huntan contratus gOlS me~aren 'erraiteco [391]

habitatua dela. Eta declarateen diren cargudunac esdaquitela signa­
tcen. Eta, signateen dute presentian direnec enequien battean.

Aprobateen dudalane antcigneeo interligna berry.
JEAN ETCHEPARE, sre greffier.

Egun septernbreren hogoi eta bedarateian mila saspi ehun lau
hogoi eta hamabian, herrieo etehean, Capitu generalean, ussaya
eta costumatcen den lekhuan, abade eta juratuen pressentcian
coignae baitire abadea Pierre Larralde, In Duhart, Pierre Lafargue
juratuac, Oyer Heuty, herrico procuradorea, eta presentian diren
notable, eta habitanten precensian. Eta presentian direnec eguiten
dute presentian esdirenent~at. Etadeliberatu dugu helduden igan­
dean septembreren hogoy eta bederateian goiseco ~orciorenetan
cautciceco ,Sempereeo pla~an, eta causcitcen esdenac, arrolla
hemendie goaten de.nac iracurry ondoan Semperen arrolatei, Esease
denac pagatueo duen amanda' hirur libera. Eta signateen dute
enequien battean signatcen daquitenec orginalean. Eta nic signa­
teen dut es daquitenent~at.

Egun hacilaren 18an 1792an
, herrico etchean, ussaya eta costu­

matcen den leqhuban, Capite generalian, abade eta juraten- pre­
seneian ~oignac-baitire abadea Pierre Larralde eta juratuac In
Duhart, Pierre Lafargue juratuac, Oyer Heuty communeeo proeu­
radorea eta bertee -gaigneraco notable eta habitant presentian
direnen antcignean. Eta presentian direnee eguiten dute presentian
es direnentcat. Eta deliberatu dugu ussayaren arabera Errico Etehea
incantian ematerat ourthe battent~at. Eta hirrur ga'r.ren aldian
incanta eQuinden ondoan libratu i~an diogu guehienic .offreitu
dubenary coigna baita Andres Laperle, Bertricoeneco jaunary l3~2j

coignetan offreitu baitu souma ehun eta hirur hogoi eta "hamabi
l~bera eta hameea sos dirutarat. Eta herriac libratu i<;-~n ~io con-
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(
dicionerequin baldin paperetan pagamendua eguiten badu paga­
tueo duben borseetarie bia guehiago eta foumitueo duben ourthe
huntan arnoa herrieo etehean. Eta Echea jouquieo duben estatuan
eta garbitassunean. Eta leguearen arabera galdetu diogu bermebat
eta eman daueu Pierre Larralde Moiseolloeneeo jauna eta herriae
erreeibitu du eondieionerequin Andreseen faltan erranden Andres­
cen faltan pagatuco dliben 172f eta hameca sosseco souma hory
hatzeeo herriary eta arnoaren forniteea eguinen duben ourte ragno.
Eta signateen dute signateen daquitenee. Eta nie signateen dut es
daquitenent~at.

Egun haeilaren 11 an 1792an, herrieo etehean, ussaya eta eostu­
mateen den lekhuan. Capite generalean, abade eta juratuen
pressenteiiln ~oignae baitire abadea Pierres Larralde, Jean Duhart,
Pierre Lafargue juratuae, Oyer Heuty herrieo proeuradorea eta
bertee gaigneraeo presentian diren notable eta habitanten an- (
teighean, deliberatu dug~ Chochaenea ineantean emaiterat hirur
hourthe huntaeotz eonditionnerequien baldin apeseie heldu bada
etehe hartarat libratueo'duben etehea e'gonden dembora pagatu
eta libratu i~an diogu hirur garren" ieanta, eguin denean guehenie
offreitu du benary ~oingna baita Jean SaIla ~alieneeo ~~miary 43H

eta bors sossetan dirutan, eondisionerequin baldin paperet~n paga­
t~en badu pagatueo duen borsetarie bia guehiago. Eta eondieione
horietan sarteenda berme herriae laudaturie Oyer Eteheberry Teilet­
eheeo Jauna quarantitueo duben aren faItan souma hortas Ahetzeeo
herriary. Eta signateen dute enequien batean signateen daquitenee.
Eta nie signateen dut es daquitenent~at. .

Egun haeilaren 10~n 1792an, nie Ahetzeeo abadea Pierre Larral­
de, Moiseoloeneeo Jaunae, eman diotet ussayaren arabera erre­
gueren eervit~urat joan diren gui~onnee Eteheberryry eta Emaut
Magdaleneeory, presentian eapituan eiren gui~onee laudaturie,
bakhoiehary sei libera; muntadute 1211

• "

Egun haeilaren 13an 1792, Ahetzeeo herriae, leguearen arabera,
eman diote Salvat Dufau Ganahaurraeneeo jaun gastiary eampo
lourretie, lau hogoi eta hemec;orei sagarlour herrieo ussaya saharra­
ren arahera. [393]

Egun _Septembreren lehenian, milla saspi ehun eta lau hogoy,
ha-mar hirurean, Capite generalean, ussaya eta eostumateen den



, Traduction e~ basque de t~rmes.politiques sous la revolution 155

lekhuan, herrico etchean, Abbade eta juratuen eta communeco
procuradoren presentian, eta c;oignac baitire Pierre Larralde aba­
dea, Michel Harotcene eta Pierre Lafargue, officiers municipallac,
eta Bernard Larralde procuradorea, eta b~'rtce gaigneraco presen­
tian diren notable eta herrico habitant present direnen artian, eta
presentian direnec eguiten dugu presentian es direnentc;at,· Eta
deliberatu dugu presentian garenec egun hamar borseco c;oigna
baita septembreren hamabort~a, citoyen Elissaldecenaren alderat
hamabi ehun liberaco c;or baitug~, Ahetzeco herriac pagamendu
hory pagatu behar duten guciac bilduco diren erranden egun
hartaco bere pagamendurequin herrico etcherat pagamenduaren
eguiterat.

Egun octobreren ·bortzian mila saspy ehun eta lau -hogoy eta
hamar hirurian, Capite generalean ussaya eta costumatcen den
lekhuan herrico etchean, abade eta juratuen pressentcian eta
herrico'procuradorearen presentian, soignac baitire abadea Pierre ­
Larralde, juratuac, Pierre Lafargue eta Bernard Larralde procu­
radorea, eta bertce gaigneraco notable eta herrico habitant pre­
sentian direnen antcignean, eta presentian direnec eguiten dute
presentian es direnent~at. Eta deliberatu dug~ presentian garenec
ontas~una causitcenden lekhuan jugituco garen h~ren nauciary

. pagarasteco bakhoichari bere partea Elissaldecenary Ahetzeco
herriac ~or duenaren partea. [394]

Egun vendemiairen 1san, errepublicaren laugarren ourthean,
Capiti generalean Offf mt, eta presentian diren habitanten antc;ignean
eta presentian direnec eguiten dute present ezdirenent~at. Eta
deliberatu dugu presehtiap garenec present ezdirenentc;at lour hec
haIjcen distutene hautenitcen diotegula bere lourri parte hartu­
dituztenent cerratcerat baldin nuacoequien acort badire. Eta sig­
natcen dute signatcen daquitenec. Eta nic eguiten dut ezdaqui­
tenentc;at. Eta pagamendu hau icanen da eguina' ussayaren ara­
bera. Eta icanen dire hirur deputatu coartes bachoitzchetic bat
occasionne hau heldudenean.

(Egun vandemiaire lsan Errepublicaren' laugarreri ourthean
Capiti generalean, offiecer municipal eta presentian diren herrico
habitantec presentian, ~oingna baita Offf municipal Jean Duronea.
Eta bertce gaigneraco presentian diren habitanten antcignean;
deliberatu dugu "herrico commun c;oinbaiten emaiterat eta nolia

I
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particular ~orribaitec nahi badu opposatu ordagna emaiten c;ayoela­
ric etdo dirua pagatcen c;ayoelaric permitcaren c;ayoen hartcerat, eta
ec;agutcen dutelaric sohyaren eguitea etdo lour sahariaren emen­
datcea. Eta icafien da deputatues eguc;aguten balira etdo ordaigna.
Eta signatcen dute signatcen daquitenec. Eta nic eguiten dut ez-
daquitenentc;at). '

(Bertce gausa deliberatu dugu, egun berean vendemiaire
arrac;oin 15 an beraren gainean lour hartcen dituenary hautenan­
tcen diogun bere larre partetan llauc;aequien acort direlaric bere
larre parte hequien serratcerat). [395]

Egun vandemieraren hamabortcen Errepublicaren laugarren
ourthean. Ahetzeco herrico etchean, Capitu generalean ussaya
eta. costumatcen den lekhuan juratu eta bertce presentian diren
habitanten antcignean, c;oigna bata juratua, In Duronea, eta bertce
presen~an diren ha~itanten antcignean, eta deliberatu dugu pre-
sentian garenec sohia etdo houharra pagatcen sayoieraric. etdo
ordaign'a tournatcen sayoelaric particular berac eta ic;annen da
ortaracotz ec;agutua herrico deputatues. Signatcen dute signatcen
daquitenee. Eta nie eguiten dut esdaquitenentc;at.

Egun frimairaren 14an Errepublicaren laugarren ourthean, Ca­
pite generalean ussaya eta costumatcen den lekhuan, Juratu eta
presentian diren habitanten anteignean, c;oigna baita Juratua In
Ouronea eta presentian diren habitantee eguiten dugu present
esdirennentcat. Eta deliberatu dugu presentian garenee Moiscolo­
eneco Jaunaren abadeeo eomptuen examinatceeo emaiten diote­
gula podore herriac Michel Harotcene, Pierre Lafargue, In Duronea,
eta Etienne DicharrY. Efa signateen dute signateen daquitenee,
eta nic eguiten dut esdaqu~tenentc;at.

.Egun nivosaren hamarbortcean, Errepublicaren laugarren our­
thean, herrieo etchean, Capitu generala eguiten den )ekhuan,
Juratu eta presentian diren' habitanten anteignean, eta present
direnec eguinten dute absent direnentc;at. Eta deliberatu dugu
leguearen arabera collecter baten eguiterat ouras aldetic eta eguin
icantu· dugu. Organbideco etchea eta handic manatuco den eo- .
lleetercoa. Eta signatcen dute daquitenec, eta nic eguiten dut esda­
quitenentc;at.

Egun n.ivosaren hamarborteen Errepublicaren laugarren o.ur-
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thean, Ahetzeco herrico Etchean, Capite generala eguiten den
lekhuan, Juratu eta presentian diren -habitanten antcignean, eta pre­
sentian direnec eguiten dute absent direnent~at. Eta deliberatu
dugu ouras aldeco carturian Oyhanc;ain baiten emaitera~, eta eman
i~an dugu In Etcheverry, Moulieneco Jauna. Eta signatcen dute da­
quitenec. Eta .nic eguiten dut esdaquitenent9at.

Egun germinalen hogoy eta lauyan, Errepublicaren laugarren
ourthean, herrico etchean, Capite generala eguiten den lekhuan,
assamblatu ic;an gare. gure officiale municipal eta bertce herrico
habitantequin battean ~oingnac baitire Jean Larralde_ eta Chabat
Dufau, herrico officiale municipalac eta deliberatu dugu presentian
garenec absent direnent~at. Egundic hacico garen gure contribu­
tio~!1e funxier~n.biltcen mila saspy hehun, eta lau hogoy eta hamar
bortceco pagamenduaren, eta nolla herriac oussatu baitu oray l3CJ6)

artean her-rice carga, localent~at pagamendu portionne batten:
pagatcen deliberatu dugu oray ere bakhoitchac bere pagamen-

" duaren araberetic pagatuco duen oray ere portionne bat, coingne­
tan heldu baita lehennecoti bortcetaric bijac dirutan. Eta -dembora
berean pagamendu guciac bilduco diren battean. Eta signatcen

.dute signatcen daquiten guciec -deliberatione huntan. Eta- nic egui­
ten dut esdaquitenent~at.

Egun haciJaren hemec;:orcian 1796an Se annee rep4 U
I.:, ussaya ,

eta' costumatcen den lekhuan capite generala egintenden lekhuyari '.
herrico juratu eta presentian diren habitanteen antc;ignean, c;oignac
baitire juratuac Pierre Larralde MOiscollo, eta Chavat Dufau ga­
nahaurraene, eta deliberatu dugu herrico etchea, ussaya eta le­
guearen arabera, incantean emaiteraf eta hirur garren proclama­
tionnea eguinden ondoan libratu ic;andiogu gueyen incanta jo
duenary C;oingna baita Pierre Lacoste, errota sagnary berrogoy
eta lau liberetan erdiac, presentian condatceco, eta bertce erdiac
eguberrietan. Eta sifnatcen dute daquitenec eta nic eguiten dut
esdaquitenentc;at, eta bermea emaiten du In Duhart aqherretaco
jauna.

Egun hacilaren hamecan 1796an 5me annee republicaine, ussaya
eta costumaren arabera, deliberatu dugu cargudun eta bertce herrico
habitanten antcignean, Chochareneco Etchea incantean emaiterat
eta dembor~ hartan Guilditucen jasco gUidunean herriarentc;at,
eta herriac libratu ic;andio berrogoy eta sorcy liberetan St-Martin
Lamereins Betricoreneco Jaun eta Andre gasteary erdi~c presen-
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LISSARRAGUE, greffier. [398]

tian pagatceco eta bertce erdiac eguberrietan, eta leguearen ara­
bera bermea emaiten dute Pierre Lafargue, Harretcheco jaun
gaztea. Eta signatcen. dute daquitenec eta n~c eguiten dut esda­
quitenencat.

Egun' pluviosen 18an, Errepublicaren 5 garren ourthean, deli~
beratu dugu annayen arthean cartieretaric hirur deputatu noma­
tunc behar dugula helcar lagundu baldin helcarren artean hiltcen
baivacu assiendaric horaitic assiric St-Blase arteragnean helvar
soustengatu etdo ydihco etdo behico, confardian direnec, voignac
baitire anayatassunean sartuac, voignac baitire deputatuvat eva­
gutuac Pierre Larralde, Plavaco deputatua. Eta Larronta aldetic,
In Fagonde, Aguerre, eta ouras aldetic Oger Ehuty, sieur d'Olhain.
Eta i~andute deputatuec podorea malhura arribatcen den pontutic

, hamabors egunen bourouco, es baldin badu pagatcen bakhoitchac
hirur libera pagatuco duen deputatuec biltcen abiatus gueros pa­
gatuco Quen s·er.c livera doblia, eta baldin pagamendu hunen [397]

arthean nihorc ere eguiten badu contrestaric etdo hauciric sousten­
gatuco duten confardiaco anayec helcar deputatuetaric, eta i~en
duten amanda doble, hura beretcat deputatuec coingnetan baitire
anayatassunean sartuac: Pierre Larralde, 1 paire de booufs; Chabat
Dufau, 1 paire de booufs ~ .

. Eta sign~tcen dute signatcen daquitenec, eta nic signatcen dut
esdaquitenentvat.

ETCHEPf:\RE, sre greffier

. Egun brumeren 14an vazpigaren urthean, herrico etchean, ivan
da herrico etehearen eneanta, hirurgaren proelamante eargudunen .
preseneian, voigniae baitire Piarres Larralde, agt m1, ,eta Joannis' I

Borotra ayoudantta, eta afaballa joeta, libourua idoquiden ondoan
presentatu Martin Ollat, ·Predorenneeo. Jaunna, guehiennie offreitu­
duenna, eta ivan erreeibitua leguearen arabera. Eta Maria Buztin­
gorrie presentean darne dennan. Eta eman du berme Jean' Lissa­
rrague, Harriet aita, 531 renvat. Eta signateen dute enequien
bathean.

In Lissarrague, Harriet.

',--
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-·ANNEXEJ

LE CALENDRIER
REpUBLICAIN '(1799)

Ce calendrier etait accompagne d'une longue lettre explicative.
Nous ne saurions mieux faire que de la reproduire ici, dans le style
de l'epoque, en rectifiant toutefois les fautes d'orthographe qui s'y
etaient gUsses. (Dr. LARRIEU.)

AUX ADMINlSTRATEURS DES CANTONS BASQUES
CITOYENS,

Vous avez sans doute remarque combien les Basques seroient
embarrasses de s'entendre dans l'usage qui va s'etablir du nouveau
calendrier, et combien il' importe cependant de les familiariser a
une nomenclature aisee, intelligible et precise de toutes les epoques
et divisions annuelles et decadaire surtout pour les foires et mar­
ches qui ne pourront plus coi"ncider avec les anciens jours hebdo­
m~daires; mais il faudroit pour cet effet que l'administration centrale
en donn~t l'explication, avec une traduction basque qui en facilite
l'intelligence et l'usage aceux qui s'attacheront ala langue fran~aise.

Cette traduction, qui doit etre littera]e et breve autant qu'i] est
possible, seroit d'ailleurs d'un grand secours dans les campagnes,
surtout parmi les femmes, en attendant que l'usage de la langue
nationale y puisse penetrer et se generaliser, ce qui ne peut arriver I

que dans quelques siecles. Et, comme il est impossible que la langue
basque s'efface entierement dans un pai·s Oll elle. s'est conservee
pure depuis plusieurs milliers d'annees, au milieu de tant de peuples
de diverses langues, il n'est pas douteux que la traduction du calen­
drier y sera touj~urs n~cessaire.

La nomenclature franc;aise, prise dans les productions et la [4]

temperature des saisons ou dans l'ordre numerique, est tres facile
asaisir et aretenir; mais, sans une explication, ces mots ne peignent
rien a l'esprit parmi les Basques, puisque tous ont des etymologies
grecques ou latines; il faut donc les rendre en langue vulgaire afin
de les preparer a l'intelligence" cl~ calendrier et leur prouver la
justesse et l'ordre naturel de ses-divisions. C'est dans cette vue,
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Citoyens, qu~ je vous adresse un premier essay de ce travail qui
pourra vous servir d'ebauche pour celui que vous concerterez clans
votre sein avant de le proposer a l'administration departementale.

TRADUCTION LmERALE eT FIGUREE DES MOIS:

Vendemiaire . Mahaxte.
Brumaire. . Lanhote.
Primaire . Ivotzte.
Nivose .,. . Elhurcor.
Pluviose . . EoUricor.
Ventose . Aycecor.
Germinal. . . . . . Sapadun.
Floreal . . . . . . . . . . Lilidun.
Prairial . . . . . . . . . . . Belharduri.
Messidor . . . . . . . . . . . .. Bihilis.
Thermidor. . . . . . . . . . .. Berolis.
Fructidor. . . . . . . . . . . .. Frutilis.

Lis pour aylis. Cette terminaison'pourroit mieux repondre a la
terminaison grecque dor, qui signifie don, present. Mais le traduc­
teur n'a pu en trouver une meilleure.·Aylis est un voou qui repond ~

a «plOt aDieu». [5]

TRADUCTION SYNCOPEE DES JOURS DECADAIRES:

Primidi .
Duodi .
Trldi .
Quartidi .
Quintidi .
Sextidi .
Septidi ., .
Octicli .
Nonidi .
~ecadi .

Legun,pourlehenegun.
Bfgun, pour biguerren egun.
Higun, pour hirour gerren egun.
Logun, pour lauguerren egun, etc.
Bogun. .
Segun.
Pegun.

'Cogun.
Bedegun.
Hamargun ou margun.

. On con~oitque ces syllabes le, bi, hi, lau ou 10, bo, se,. pe, ~o,
bed, mar, expriment clairement et sans confusion la suite ordinale
des nombres 1er, 2e~ 3 e, etc., sans meme y ajouter' gun ou egun,
jour, exprime par di dans la nouvelle decade, comme dans l'ancienne
semaine. On en verra l'explication cy-apres:
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TRADUCTION DES DECADES SELON LEUR DIVERSE
APPLICATION:

Decade: hamarte; une decade, hamartebat. Deux decades,
bihamarte. Trois decades, hirour hamarte, etc..

_.

Ordre des decades:
Premiere decade, hamarte-Ie: -le pour lehen.
Deuxieme decade, hamarte-bi: -bi pour biguerren. ­
Troisieme decade, hamarte-hi: -hi pour ~irourguerren.

Ainsi done, le, bi, hi, indiquent l'ordre des decades, comme its [6]

expriment celui des jours; et lorsqu'on voudra designerla' premiere,
la deuxieme ou la troisieme decade d'un certain mois, il suffira
d'ajouter au nom de ce mois l'une de ces syllabes ftmneriques,
le, hi, hi; s'il s'agissoit par e~emple de la deuxieme -~lecade de
floreal, on diroit en basque 1llidun-bi, comm~ on dirait 1llidun-bi-se
pour exprimer le sixieme jour de la deuxieme decade de floreal,
en observant que le quantieme du jour doit ~tre precede de celui
de la decade, de sorte qu'une fois familiarise avec ses syllabes
numeriques, qui parlent d'el1es-m~mes,on designe d'un mot l'epoque
de l'annee dans toutes ses divisions, comme dans cet exemple:
le septieme jour de la seconde decade de thermidor s'exprimera par
ce seul mot, beroUs-bi-pe; et cela d'autant plus clair~ment que la
langue basque est tresembarrassee dans sa construction et dans la
liaison des membres d'une phrase composee acause ,du renverse­
ment de ses parties, ce qui rend les abreviations necessaires. Voici
la construction et la traduction- mot pour mot de cette date dans
l'ordre ordinaire de la langue basque:

. BeroUs-en biguerren hamarte-co saspigerren egun-a.
Thermidor de deuxieme decade de' la septieme .lour le.

Cela suffit pour donner l'idee de la construction basque et de
l'embarras qu'on eprouve dans les discours composes de quelques
membres.

Chacun pourra neanmoins donner plus ou moins d'etendue a
ces abreviations: l'essentiel est de faire connaitre les noms des mois,
qui son tres faciles afaire d'apres leurs productions et leurs meteo­
res. On pourra, si l'on veut, y appliquer simplement les quan­
tiemes des 30 jours. [7]
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A propo~ito de. LAPIKO'olla'

Manuel,Aq.UD.

El numero de prestamos que la l~ngua vasca ha tornado de.. las
lenguas vecinas en el transcurso de· los siglos es considerable, coma
es· bien sabido.

Es 16gico: el aislamiento 0 semiaislamiento es imposible. Tanto
el cornercia coma los modes del vivir: cotidiano transpor-tan nuevos
elementos de cultura, objetos con sus: noinbre3. A ello se une el
factor religioso. Los nombres 'que designan cbsas relacionadas· con
cl tienen para 105 primitivos (iY para los actual.esdesarrollados!) un
yalof magico (es la magia de las palabras metida en la- medula del
hombre). De ahi la riqueza de terminos de ese tipo en la lengua de
todo pueblo que recibe una nueva ·religion-. .

Los objetos viajan con sus nombre~, y aun cuando 108 importa­
dos pueden tomar el del objeto indfgena al que sustituyen por ser
su funcion equivalente,- generalmente son aceptados .Ios de 'invasion
pot la pro.pia. novedad Y por un cierto fetichismo hacia 10 extrafiv
o extranjero, que vemos aun en' cualqtiier pueblo primitivo actual.

Ahora bien, en esa especie de bUSC~l y captura de elementos ex­
tranos en la lengua se ha pecado tanto por exceso como -por de­
fecto,' y si 'muchos terminos que parectan -de clara estirpe euskerica
han podido ser analizados como de origen latino, tambien se ha
llegado al otro extremo: al de considerar de origen latino un nom­
bre que segun todas las apariencias es indigena.

Acaso et vocablo LAPIKO este entre estos ultimos.
Hemos intentado un analisis del terminG conforme a tas .varia..

.ciones foneticas previsibles en voces procedentes del latin, y aun
cuando la impresion general de la mayorfa que ha tratado et voca...
blo. ha sido de vet en el ese origen, no craemos que haya ningl1na
seguridad para afirmarlo ...• .

Aparte del criterio lingtiistico hemos acudido a otros criterios
hist6rico-culturales, como puede ser, entre otras cosas~ la mater;.a
apropiada para- la elaboracion de detetminadas vasijas, 10 cual l1eva ­
a ciertos absurdos.
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Esperamos publicar en su dia. un extenso trabajo sobre 10s Dpm­
bres de rec!pientes, vasijas, medidas y similares que.la lengua vasca
ha tornado de sus vecinas,comenzando por el latin (quiza con pre-~

. ferencia de la Septirnania). \ .
El numero de vO.cablos para estos objetos. e~ abundantisimo,' Y

entre ellos· ha sido incluida por la: mayoria de lps au~csres la pala- ..
bra que nos ocupa. Veremos que :tal suposici6n es por 10 menos
discutible. Si de esa discusion sale 'alguna luz aclaratoria, no habr4
sido baldia esta pequeiia apartacion. .

Tomamos las defbliciones del termino de 108 Diccionarios de
Azkue y de Lhande.

lapiko l1izc. 'olla'
b-nav. 'caldero de metal'
vizc. (Chorierri) 'hundimiento de la tierra en· forma circu­

lar'.
lapika b..nav. lab. suI. (Hiribarren, segt'tD Lhande) 'caldero de

nmetal, nma~ta'. .

La tercera acepcion de lapik() es claramente traslaticia, por 10
que prescindimos de ella. .

I{emos de tener en cuenta tenninos que hacen referencia a la
materia que entra en la construccion de la vasija que tratamos.·'

Lab.laphitsu (Harriet) 'lugar abulldante en marga', de lap(h)it%
a-naY. b-nav. lab. y suI. 'marga de color y. consistencia de pizarra,
muy poco calcarea', 'por extension 'esquisto, pizarra, mina de plo­
mOl lapiz' (Lhande remite al esp. ldpiz).

Azkue da 10s siguientes compuestos de lapiko:
lapikogin vizc. 'ollero', lapikoko vizc. 'cocido, puchero, oUa po­

drida' (Moguel.Peru Abarca 122-16), lapikoto vizc. ~pucherit~' lap;­
ko-txiki vizc., liter. '(persona) de puchero pequeiio' (aplic'ado a
personas que no saben guardar secretos), lapikozarka vizc. (Mon­
drag6n) 'juego con pucheros viejos en Domingo de .Ramos, echando
108 pucheros de mano' en mano'.

Coma se ve,. el termino es predominantemente vizcaino. En b-nav.
parece rnas maderno por la materia de que esta hecho el utensilio.

A 10s compuestos anteriores afiade Ml1gica Diccionario Castella­
no-Vasco: lapikotzar 'alIa grande', lapikotxa vizc. ·'o11a pequefia',
aza-lapiko, baba-lapiko, its~·lapiko,' utxalapiko.

En b-nav., segun Lhande, no tenemos este ·tipo de compuestos,
que en vizc. son. de fonnaci6n normal. .

Si intentamos hallar terminos romanicos en relaci6n con el que
nos ocupa, Ios elementos recogi49s no aportan luz acerca delorigen
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de lapiko., Ni por la forma' ni par' la distribuci6n geografica pare­
e'en tener conexion con e] vasco. ni aun semanticamente.

Schuchardt Z,RPh 32~ 474 menciona astur. lldbana 'plato de pie­
dra'; junto a fr. merid. lavo~ labasso, lavencho (del lat. lapis). Al
citar este autor el itaL laveggio 'ol1a' como procedente del 1at.' la­
pi,deus, compara vasco l~piko (y remite a BuR 45, donde tambien
~ompara sa:tdo labia, abruz. lapije y otros, como el mencionado la..
veggio). ' . , '

" 'Rohlfs RJEV 24, 344 n. cita sardo lapia 'calaera de cobret, et
mencionado lapiye tcaldera' y tesin., lavets 'cazuela'. '

Todos estos recipientes eran fabricados 'en piedra oUar' (variedad
de la' serpentina).

Wartburg FEW 5, )69, a prop6sito de lapitz' 'pizarra'. dice que
este vocable indica' que el lat. l~pideus tenia vida en el oeste del
pais, y afiade que «es muy dudoso si lapiko hace referenc!n a eSlo
(como piensa Schuchardt BuR 45), a causa de la estrechez geogra­
fica de la difusion de la piedra».

El prestamo lapideus cxiste en galo-roJ;llano segun et. 'COIrO nom­
bre de una 'marmita' (lavezo, prov. mod\. lavesin) en la Provenza
oriental dice que procede de1 ligur (?).

'Veamos opiniones sobre el origen de lapiko.
Rohhlfs'/· c. 10 deriva del ]at. lapideum (vas).
Mey'er-Liibke RE"/ 4899 deduce el voc,ablo vas'co lapitz que pro..

piamente significa 'pizarra', del lat. lqpidius 'vasija de piedra', 'cal­
dera'. 'ol1a', cuando foneticainente el lat. lapis 10'explica mejor; pero
este autor no menciona lapiko.
. Por su parte ,Corominas DCELC ,3, 811 cree que el es-pafiol piza­
rTa es de origen vasco (analiza lapitz..arri 'piedra de pizarra')~ y que
lapitz procede tambh~n del hit. laptdeus. Este autor acepta sin em­
bargo a Schuchardt ZRPh 11,490 Y 23,,200 (como 10 acepta M.-L.
REW 6554), que explica e] esp. ,pizarra de un vasco· pizarri, * pitza­
rri < pitzatu 'hender J « lat. * jissare) mas arri 'piedra'.

Lopelmann EWBS (ob-ra de poco credito) considera lapiko de
origen inseguro, pero afiade que presumiblemente, en la significacion
fundamental «Mischkessei». procede del arabe labka «Mischung»
(lobaka· «mischen»; ademas, ltlbika 'plato' de datiles, mantequilla,
harina y ql1eso'). Todo ello insostenible. Es n'atural, por otra parte,
que su deseo de considerar e] vasc~ como lengua de origen bereber
le lleve a mezclar et arabe 'en todas las comparaciones. Sin embargo.
acepta .el origen romanico de lap (h) itz, en relaci6n naturalmente
con el esp. lapiz, cat. llapis (como· procedentes 10s tres del lat. lapis).

No se ve claro, ni muchisimo menos, como puede salir 'lapiko
del 1at; 'lapideus 0' lapldius t segun comprobamos en REW, 4899. La
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significacion de este ultimo (dada por el autor) corresponde a la
del termino' vaseo,. 'sin embargo tenemos esa terminaci6n -ko, cuyo
origen pudiera .ser incluso latino; para ello se nos ocurre suponer
una forma * lapidicus, sabre la que volveremos, 0 considerar -ko cu·
nlO sufijo de materia. en cuyo caso el tema del vocablo seria lapitz.

Veamos las posibi1idad·~ ,.,0 108 obstaculos foneticoi en uno u
otro sentido.

P~ra una forma * lapidlcus, la perdida de' d intervocalica sena
normal en b-nav. y lab. (Gavel Phone 410): p. ej. ikusikoitu ikusiko
ditu 'les vera'. Las dos vocales en cont~cto. (par elision de dental
sonora entre vocales) que aqul s~rian iguales (i + i) dan una vocal
larga (Gavel o.c. 90). (Cf. Michelena FHV 110).

Es decir. la forma supuesta late * lapidicus por eyolueiQn foneti­
ca nos daria lapiko' sin mas ineonvenientes que el hecho de que una
d intervccaliea da generalmente r en algunas zonas vizcainas (Miche-
lena D.C. 227);;' '. '

Mas he aqui que no hay ningun 'testimonio en lenguas romani­
cas pr6ximas de la existencia de esta forma que serta del bajo'latin.
Resultarfa una especie de «hapax» del vizeaino. En cambio hay
abundantes descendientes de lapTdeus 0 lapidius, seguil' ~emos visto.

Respecto al b-nav., su ~cepei6n harla 'pensar en un elemento
tardio. entrado en' la lengua euando se habria perdido la coneiencid
del p~imer elemento lapitz que motive el termino (eso suponiendo
un origen latino, 10 eual veremos euan discutible es).

En cuanto a la final vasea -tz, corresponde a c fricativa ya en
latin, pero en epoea tardia, cuando se habia. efectuado la evoluci6n
de oelusiva sorda a fricativa (cf. pake/bake < 1at.. pace(m), frente
a gurutze '< late cruce(m). Tambien corresponde a ..s I.atina (cf.
borthitz < fortis, gorputz < corpus, etc.: Michelena D.C. 288), en
cuyo caso el termino vaseo ha sido tornado del nominative latino,
no del acusativo cQ..mo en bake, gurutze. .

Si partimos de lapitz con' un sufijo' -ko, hay que sefialar varios .
inconvenientes.

Tendriamos una elision de chicheante ante oelusiva velar (ltlapitz.
ko' > lapiko). No se trataria de una permutaci6n 'de .chicheante/oclu­
siva velar (cf. Miehe.1ena o.c. 296), que en interior de palabra se· da
en a-nave merid. y ronc. (bekainjbezain).

Cf. ebatsi > ephaskoa 'robo', botz > bozkario, (hJitz > (h)iz­
·,·kuntza (Michelena o.c. 231 y 189). Es decir. se mantiene' la frica­
tiva ante la oelusive.

. Si adtnitimos -ko como sufijo vasco (no proeedente, por tanto,
del 1at. -(ileus),' p. ej. el existente en buruko 'montera', oinetako
'calzado", para. la formacion .d~ «derivativos nominales materiales»
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(Azkue MorI. 111; Uhlenbeck RIEV' 3, 221 ]08 ~lama 'nombres de
materia), nuestro tennino vendria a ~ignificar «de piedra» (es de­
cir, '(vaso) de, pie.dta '), la que esta en contradjccion con' otras for.. '
maciones,. p. ej., zilarki 'de plata', y generalmente con la designaci6n
de materia. que vem08 para otros recipientes.

Corominas o.c. 3, 19 cita arrizko 'petreo', urrezko 'aureo', en,
donde el sufijo esta' ampliado a' -zko, por la desinencia de ablativo
-z (Uhlenbeck I.e.). CreemoS que en, el caso de lapitz como elemento
formador de lapiko 'hubiera conservado el resultado de ~!z ante oclu­
siva, es decir, -z, dando la forma. ,* lapizko. (Sabre "1a-pronunciaci6n
fricativa (rente a la africada, p. ej. (h) izkuntzQ (<: (h) itz, boztu
< botz,cf. Mi:chelena 0., c. ~89). '

Si admitieramos la irregulatidad fonetica de que * lapitz-."o no
~volucionase a * lapizko, sino a lapiko, este, que seria el determi­
nante ,de un nombre, pasarta a sustantivo muy facilmentc, como
buruko 'panuelo' de la' cabeza para las n'nijeres', J!.erriko 'cinturon",
surJhizte.'co 'cerilla' « sunhizte 'hacer fuegc') (Cf. -' sobre el parti.·
culat Uhlenbeck o. c. 3~ 220 sol. . . "

No creemos aplicable aqui el tipo de dobletes'mok(h)o y mosko,
mukur (r) y moskor (r), pues en estos casos la s es secundaria y de
int~oducci6n tardia por motivos eufonicos· 0 expresivos; por tanto
es el fen6meno opuesto al que hubiera podido experimentar lapiko
como procedente' del 1at. lapis.

Por otra parte,' si observamos ertzeko 'de la esquina.' < ettz-ko.
bortzeko < bortz, (h)amarreko < amar(r), en lugar de lapiko de..
h;eramos haber tetiido * lapitzeko, con desarrollo de e similar a e~u..
neko < egun +. ko (cf. Azkue Mori. 291). Frente-.a Burgoskoa men-,
ciona este autor (ibid.) Burgosekoa (Cr. en D'Urte Uztarizko).

Desde el punto de, vista fon~tico es dificil explicar lapiko como
. procedente de lapitz « 'lat. lapis) en vizc. y lab.

En el aspecto lexico no parece probable que solo en vasco haya
exist!do un descendiente del supuesto latino (que ser.ia tardio) * lapi.
dicus. Es extrafio que. no, quede testinlonio en ninguna forma roman..
ce proxima (ni lejana), y respecto del b-nav~ puede decirse 10 mismo.

Queda una ultima cuesti6n: lapitz significa 'pizarra', 'marga', y
no p~rece la 'materia mas apropiada para hacer vasijas. Seria 'un
obstaclllo mas para la explicaci6n de lapiko a partir de lapitz.

En concluson, .si 'hemos de remontarnos al1at1n solo queda "* lapi­
'dic~s, con preferencia sobre lapideus 0 lapidius; con las dud-as, sin
embargo,' antes expuestas respecto. a su uso en zona romance.

; Insensiblemente entra la sospecha de que nos encont~~trios· ''COIl'
un" termino indigena q~e por ciertas homofonias. ha recibi-do u~~

exp~~caciones que no le corresp~nden.·

i \
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DOS TEXTOS EUSKERICOS
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INEDITOS DEL P. LARRAMENDI

J.Ignacio Tellechea ldigoras

El P. Larramendi~ gran promotor del euskera con su .-Arte y
Diccionario, escribi6 poco en' su lengua nativa. Este ,fue el repro­
che "de uno de sus discfpulos en la materia, el P. Cardaveraz (1).
Pronto espero publicar una amplia pieza euskerica: de Larramendi,
escrita pocos meses antes ',de su muerte. Entretanto, ofrezco al
lector dos breves piezas aut~afas del jesufta de Andoain, hasta

'. ahora ineditas. Ambas se conservan 'entre otros papeles larra­
mendianos en la Real Academia de la .Historia (Madrid), en ~l Leg.
62 del fondo Jesuitas (2)., ,

La primera pieza es la versi6n de una oraci6n atribuida a Santo
- Tomas, y de difundido uso entre estudiantes de Teologfa. La

segunda pieza ,es la', versi6n de una plegaria mariana antigua.
Larramendi la transcribe fntegra en''Su texto latino, bajo el siguiente
titulo: «Prosa en rithmo de S. Casimiro a la Santfsima Virgen, con
que quiso enterrarse y se ha1l6 despues sobre su cabeza). Larra­
mendi es tributario de una tradicion secular que atribuyo' a S.
Casimiro la' patemidad 'de esta delicada composici6n, adomada
luego con bellfsima melodfa de .estilo,gregoriano. Mijo, del rey
polaco Casimiro IV, nuestro. santo,. patrono principal de Lituania,
naci6 en' Cracovia en 1458 y muri6 en Grodno en 1484. Al con­
vertirse en museD de arte la catedral de Vilna en '1953, sus restos

. pasaron a la iglesia de S. Pedro y S., Pablo. Pio XII 10 proclaino .
patrono de la juventud lituana. La atribucion del himno mariano a
S. Casimiro ha dejado profunda huella en el arte: el incipit de este

-.. ... -

(1) efr. rot trabajo Larramend' y Cardaveraz, en Anuario del Seminario de FiJologfa Vasca
Julio de Urquijo 2 (1968). .

(2) Este fondo ha sido la fuente principal de 10s dos tomos de Obras del P. Larr~mendi" que
he publicado hasta et presente (San Sebastian 1969 y 1973).
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himno es frecuente motivo iconografico en las representaciones de
S. Casimiro (3). El verso latino ~omienza asi:

Omni die die Manae mea laudes anima
Eius festa eius gest~ eole splendidissima...

En la edici6n, 'de ambos textos respeto rigur6samente la .grafia .
~e ,La~ramendi. Como en la redacci6n aut6grafa y original se
aprecian --pequetias .._cprrecciones-, las indico en correspondiente
aparato cntico.

·-1-

Oraci6n de Santo Tomas para pedir a Dios la gracia de cumplir
cada uno sus obligaciones. Es -oportunisima, especialmente para
empezar con el dfa nuesqas obras. (Apud CROISSET, Dmea. 4
Quadragges).- ! ,

ConGede, rilihi, misericors Deus, quae tibi placita sunt, ardenter
concupiscere, prudenter investigare, etc.... [Omito la trans.eripcion
latina entera de estt;i plegaria muy eonoeida}.

Otoitz hau berali eusqueraz

Jainco misericordiosoa, indazu arren, zuc nai dituzun gauza guciac,
nic ere gogotic nai izatea (1), zqguiro billatzea- (2), egiazqui ezagu­
tzea (3 ) eta oso ta ora betetzea (4),' zure icen santuaren alabanza
ta gloriaraco. Zucen' zadazu nere: bici modua, eta nic' eguitea nai
dezun gucia, eguizu lendanic jaquin dezadan, baita eguiti ereb~ar
dan;'ta nere animari dagocan, bezala. Nere -Jauna ta Jaincoa, arren
eguidazu gracia, munduco atseguitietan ta atsecabeetan falta
eztezadan, ez ayetan goregui" ez oi'etan beeregui eguirt nadiri.Ez
nadilla ecetzaz poztu edo mindu, ezpada zugana naraman edo
zugandic quentzen riauen' arzaz. Ez' nadilla bilclurtu zuri besteri (5)
gaitzesteaz, ez 'eta nai' ere -zuri besteri ederresteaz (6)~ Chatar
daquizquidala iragancorrac, eta maitagarri zure gauza guciac, fa
areago zu (7) cerort Gogoan jo nazala zubague dan gozoac, eta
zure carrtpoan .danic eztezadala- desea. Azquenic nere Jauna ta
Jaincoa, indazu arren, ala zure onguitez balia nadin -}urrean, cefiean"
zure atseguitiez goza nadin guero ceruao. Ala biz.,"

(3) Cfr. P. RABIKAUSKAS, articulo Cas'm',o, Encietopedia Sandorum (Roma 1963) Ill, col.
895-906.

(1) izatea] ditzadan del (2) Billatzea' CO". pro billa ditzadan. (3) Ezagutzea CO". pro ezagu
ditzadan (4) betetzea corr. pro bete ditzadan (5) .besteri] dos palabras tachadas ilegfbles (6) ez
eta,.. ederresteaz, ad. margen (7) zu ad.
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Siguen dos oraciO,nes latinas al santo del mes tomadas del
P. CROlSSET, tomo de marzo,' dia 20, sin su correspondiente
version euskerica.

- II-

San Casimiroren Virginarequico jaiera hizqueta
eta erregu bigufiez betea '

~gurt ora l\1ariaren" here anima, a.rren alabantzac esaitzu
Beraren jai ta beargaiC)c, pozic gogora..itzazu ';
Icusazu, mirets-zaite, aren garaita~un osoaz
Esazu, begi d~atsu Virgifia zori onecoa

. Onets biotzetic becatu petic atera zaitzan.
Dei zaiozu vicioen ecaitzac onda-etzaizan
Badaquit, Ama Virgifia bere difia eztuela ifiorc alabatzen
Ala ere era date aotan aztu bague daucana.
Au guciac bereisquiro amatu, ta laudatu bear degu

. Oni gurr ta erregu bear diogu betiro.
a! Zu andre 'guZtien ohore ta edertasuna
Badaquit ta naidet chit, guciac gallentzen dituzula.
Aditzazu biotz beruatia, viciro dagozqui'zunac alabatzen
Obendunac garbitu, ta ceruco ondasunen difia eguitzitzu

, ,

Agur bada, Virgifia, cefiaren bidez ceruco ateac zabaldu zaizcun
Etcinduen sugue zarrac, ez cutsatu, ez eracarri .
Zu cera anima erorien alchagarri ta 'consolagarri
G~istoen estutasun etorquizun dan artatic atera gaitzatzu
Nigatic, esca ezazu, betico soseguaz goza nadin

ta beti dicecan leiza zuloan onda ta erre ez nadin
Izan nadin casto, garbi, modest" otzan, biguin, sobrio,
samur (pia), zucen, oartia, ez biracor, bai bacun
Beraa, nazazu, quen auciac, lascivia ayenatu
Gaiztaquerien contra zu nere' iheslecu indar eg~qui, fermua.

Lin. 3. Mariaren, ad I arren, ad I arren] esaitzu Mariaren, del Iesaitzu, ad
Lin. 4. Bere, ad in marg. jai ta, corr. pro jaiegunac '
Lin. 5. Ic~azu] arri zaite, ad I garaitasun corr. pro garaitasunez
Lin. 6. ,begi, ad tvirgina ad; del da ba I onecoa] Virgifta, del
Lin.7. biotzetic ad; del I becatu corr. pro pecatu I petic ad; del menenpetic
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